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Sommaire 
Le Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques en ligne du RCSSS analyse la 
situation actuelle des collectivités anglophones du Québec quant aux trois déterminants sociaux 
connexes de la santé, soit le revenu, l’emploi et l’éducation. Il s’inspire pour ce faire de 
publications de recherche substantielles qui font état de l’influence profonde de la situation 
socio-économique des collectivités et des personnes sur leur état de santé et sur l’incidence des 
maladies dont elles souffrent. Le présent rapport, qui s’inspire des résultats statistiques du 
Recensement de 2006 du Canada, analyse dans quelle mesure la pauvreté ou un faible revenu 
touche les collectivités anglophones, définit le degré de disparité socio-économique entre les 
groupes linguistiques minoritaires et majoritaires dans l’ensemble de la province et localise les 
concentrations de groupes anglophones défavorisés, tant sur le plan géographique 
qu’administratif. L’Enquête sociale et de santé du Québec (1998) précise l’ampleur de la 
pauvreté parmi les collectivités anglophones et les conséquences de conditions 
socio-économiques difficiles sur la santé. 

Voici un sommaire des principaux constats : 

• Le faible revenu, le chômage et un faible niveau d’attestation d’études sont manifestes 
dans les collectivités anglophones du Québec, et ce, dans toutes les régions de la 
province. 

• L’élargissement du fossé qui sépare les groupes à faible revenu des groupes à revenu 
élevé au sein de la population anglophone (et les disparités entre les conditions 
socio-économiques des groupes anglophones et francophones) est préoccupant, car 
l’inégalité des revenus est un fort élément précurseur du mauvais état de santé général 
d’une société. 

• En 2005, le nombre d’anglophones qui vivaient sous le seuil de faible revenu (SFR) était 
de 218 835, soit 22 % de l’ensemble de la population anglophone de la province. En 
termes relatifs, les anglophones étaient plus sujets à vivre sous le SFR que les 
francophones à raison de 38 %.  

Conformément au Modèle de la santé de la population, le présent rapport soutient que 
l’ampleur de la pauvreté et les effets qu’elle entraîne sur la santé dans les collectivités 
anglophones doivent être compris et acceptés comme partie intégrante de l’effort sociétal 
déployé au Québec de manière plus générale pour réduire la pauvreté et ses conséquences. Tant 
pour les décideurs que pour les organismes communautaires et gouvernementaux qui 
s’occupent de la situation socio-économique dans les collectivités anglophones, cette étude 
constitue un point de référence important pour évaluer la vulnérabilité et l’état de santé relatifs 
de certains sous-groupes. De nouvelles données sur les ménages à faible revenu, tant au niveau 
régional qu’à celui du territoire des CSSS, offrent aux réseaux communautaires et à leurs 
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partenaires publics l’occasion d’évaluer l’état de santé et les inégalités sur ce plan parmi certains 
groupes et d’intervenir si nécessaire, et leur permet de mieux comprendre le type et l’ampleur 
des problèmes de santé susceptibles de sévir. Cette approche axée sur les connaissances sert à 
définir les stratégies et les initiatives de promotion de la santé pour les intervenants 
communautaires et pour les prestataires de services de santé en insistant fortement sur les 
besoins particuliers des groupes vulnérables dans les collectivités anglophones.   

I.  Introduction 

Objet du Rapport 

Les Profils socio-économiques des collectivités anglophones du Québec et le Rapport 
d’accompagnement servent ensemble de ressource en ligne destinée aux organismes 
communautaires et gouvernementaux, aux chercheurs et aux groupes stratégiques, entre autres, 
qui pourraient bénéficier de l’information sur les caractéristiques socio-économiques des 
collectivités anglophones dans les territoires des 16 RSS (région socio-sanitaire) et des 95 CSSS 
(centres de santé et des services sociaux ) du Québec. Tant la vaste série de tableaux statistiques, 
qui comprennent les Profils socio-économiques, que le Rapport d’accompagnement, qui élabore 
le cadre de base permettant d’interpréter la série de tableaux, sont accessibles au grand public 
sur le site Web du RCSSS www.chssn.org. Ce projet a pu se concrétiser grâce à la contribution 
de l’Agence de santé publique du Canada.  

À propos du Réseau communautaire de santé et de services sociaux (RCSSS) 

Le Réseau de santé communautaire et de services sociaux aide les collectivités anglophones de 
l’ensemble du Québec qui tentent d’améliorer l’accès aux soins de santé et aux services sociaux 
en anglais. Le RCSSS soutient le développement de réseaux communautaires et les partenariats 
stratégiques avec le système public aux fins d’intervenir dans les déterminants de la santé qui 
touchent les collectivités locales, d’influer sur les politiques d’ordre public et de créer des 
services par la voie de projets qui rassemblent les partenaires communautaires et publics dans 
le cadre de la prestation de soins de santé et de services sociaux adéquats. 

Le RCSSS et l’approche axée sur la santé de la population 

Dans ses recherches, le RCSSS adopte l’approche axée sur la santé de la population1 comme 
cadre à l’intérieur duquel il puisse rassembler les connaissances sur la santé et la vitalité des 
collectivités anglophones du Québec. Cette approche a pour but de promouvoir la santé d’une 
population en tenant compte d’un vaste éventail de facteurs sociaux et économiques qui 

                                                           
1  Carter, J. A Community Guide to the Population Health Approach,| RCSSS, mars 2003. 

http://www.chssn.org/
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influent fortement sur le « bien-être physique, mental et social d’un individu ou d’un groupe2 ». 
Selon le modèle de l’Organisation mondiale de la santé (OMS), la santé est un concept positif 
« qui met l’accent sur les ressources sociales et personnelles, ainsi que sur les capacités 
physiques3 ». À l’aide de ce cadre, le RCSSS contribue à l’acquisition de connaissances clarifiant 
la position des collectivités anglophones du Québec à l’égard des déterminants clés de la santé, 
et favorise ainsi une intervention au niveau de la collectivité et des politiques sociales visant à 
améliorer l’accès à des ressources propices au bien-être. L’approche axée sur la santé de la 
population est favorable à la réduction des inégalités entre les groupes de population quant aux 
ressources de la santé, encourage l’autonomisation des collectivités qui jouent un rôle crucial 
dans les décisions concernant les résultats pour la santé, et incite à la collaboration entre le 
secteur de la santé et les autres secteurs.  

Guide du lecteur du Rapport d’accompagnement 

Partie II. Le présent Rapport d’accompagnement commence par familiariser le lecteur à la notion 
de déterminants sociaux de la santé et analyse en profondeur trois déterminants connexes, soit 
le revenu, l’emploi et l’éducation. Les termes et mesures qu’emploient les auteurs dans 
l’élaboration des constats du Recensement de 2006 de Statistique Canada pour les collectivités 
anglophones du Québec y sont définis. 
 
Partie III. Cette partie du rapport recourt à l’Enquête sociale et de santé du Québec (1998) pour 
dresser un profil des résultats du faible revenu ou d’autres facteurs connexes sur la santé parmi 
les collectivités anglophones du Québec. L’échantillon robuste de quelque 20 000 citoyens du 
Québec s’avère très précieux pour définir l’ampleur de la pauvreté parmi les anglophones et les 
conséquences de conditions socio-économiques néfastes pour la santé. 
 
Partie IV. Cette partie du Rapport d’accompagnement contient 54 tableaux qui présentent des 
données statistiques sur certaines caractéristiques qui ont une incidence sur le statut 
socio-économique des collectivités anglophones. Les tableaux ont été agencés de façon à aider le 
lecteur à repérer les concentrations de groupes anglophones vulnérables dans l’ensemble de la 
province, selon les limites géographiques et administratives. 
 
Annexes 1-6. Les annexes contiennent des tableaux supplémentaires pour garantir dans le profil 
socio-économique des collectivités anglophones du Québec la présence d’information 
concernant chaque territoire de CSSS (95 au total), peu importe la variation de taille et de 
répartition de la population linguistique locale en situation minoritaire. 

                                                           
2  Organisation mondiale de la santé. Charte d’Ottawa pour la promotion de la santé,  

Première Conférence internationale sur la promotion de la santé, Ottawa, 21 novembre 1986, 
OMS/HPR/HEP/95.1  http://www.who.int/hpr/NPH/docs/Ottawa_charter_hp.pdf 

3  Ibid. 

http://www.who.int/hpr/NPH/docs/Ottawa_charter_hp.pdf
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II. Le revenu, l’emploi et l’éducation en tant que déterminants 
sociaux de la santé 

Quels sont les déterminants sociaux de la santé? 

Les principaux facteurs qui déterminent la santé et la satisfaction dans la vie des personnes sont 
les conditions sociales dans lesquelles elles se trouvent. Ces conditions ont été baptisées 
déterminants sociaux de la santé4. Notre santé dépend de la manière dont les revenus et la richesse 
sont répartis, si nous avons un emploi ou non et, si oui, des conditions de travail que nous 
connaissons. Notre santé dépend aussi des soins de santé et des services sociaux qu’une société 
offre à ses membres, et de notre capacité d’accès à une éducation, à une alimentation et à un 
logement de qualité, entre autres facteurs. Partout, les différences de statut socio-économique 
des personnes se répercutent sur leur état de santé et sur l’incidence de maladie5. Les recherches 
soulignent que les organismes qui s’occupent d’améliorer l’état de santé et la résilience d’un 
groupe social et de ses membres doivent commencer par définir leur position quant aux 
facteurs clés qui se sont avérés précurseurs de leur bien-être ou de leur mauvais état de santé. 

Les déterminants sociaux de la santé ont été reconnus par plusieurs organisations de la santé 
telles que l’Agence de santé publique du Canada et l’Organisation mondiale de la santé comme 
influant fortement sur le bien-être collectif et personnel. Même si les façons d’aborder les 
déterminants sociaux de la santé sont légion, elles ont toutes pour préoccupation première 
l’organisation et la répartition des ressources économiques et sociales parmi la population. 
Santé Canada présente les déterminants de la santé – qui, dans la plupart des cas sont des 
déterminants sociaux – comme étant le revenu et le statut social, les réseaux de soutien social, 
l’éducation, l’emploi et les conditions de travail, le milieu physique et social, les services de 
santé, le développement sain des enfants, le sexe, la culture, la biologie, ainsi que les habitudes 
personnelles de santé et la capacité d’adaptation6. Ces facteurs n’existent pas de manière isolée, 
et l’intégration concluante du concept de déterminants de la santé dans l’élaboration et 
l’application des politiques publiques exigent une compréhension de leur interrelation ainsi que 
de leur évolution au fil du temps. 
                                                           
4  Pour une analyse plus poussée des déterminants sociaux de la santé, voir : Raphael, D. (dir. publ.) (2008) Social 

Determinants of Health: Canadian Perspectives. Toronto : Canadian Scholars’ Press;  
Mikkonen, J. & Raphael, D. (2010). Déterminants sociaux de la santé : Les réalités canadiennes. 
www.theCanadianfacts.org/ 
OMS, site Web sur les déterminants sociaux de la santé, www.who.int/social_determinants/fr/ 

5  Wilkinson, R., & Marmot, M. (2003). Déterminants sociaux de la santé : Les faits 
www.euro.who.int/document/e81384.pdf 

6  Santé Canada. (1998). Pour une population en meilleure santé : une action concrète, Document de travail à 
l’intention des employés de la Direction générale de la promotion et des programmes de la santé. Ottawa : Santé 
Canada.  

http://www.thecanadianfacts.org/
http://www.who.int/social_determinants/en/
http://www.euro.who.int/document/e81384.pdf


Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Déterminants sociaux de la santé 7 

Revenu et répartition des revenus 

Le revenu est peut-être le déterminant social de la santé le plus important7. Le revenu revêt une 
importance toute particulière du fait qu’il sert de balise à diverses expériences de nombreux 
déterminants sociaux de la santé. Le revenu est un déterminant de la santé en soi, mais c’est 
aussi un facteur qui intervient dans la qualité du développement de l’enfance, dans la sécurité 
d’emploi, dans les conditions de travail et dans la qualité des réseaux de soutien social. Dans la 
société canadienne, le revenu, la moyenne des années de scolarité et les connaissances de base 
sur la santé – ainsi que les habitudes personnelles de santé qui en découlent – sont étroitement 
liés. Un faible revenu prédispose les gens à un dénuement matériel et social. En d’autres termes, 
les familles à faible revenu sont moins en mesure de se procurer les exigences de base pour la 
santé telles que l’alimentation, l’habillement et le logement, et ce dénuement contribue 
également à la vulnérabilité du statut social et à l’exclusion sociale. Le faible revenu est un 
déterminant primordial de pertes de vie et de décès prématurés chez les Canadiens à cause d’un 
vaste éventail de maladies8. La détresse psychologique qu’entraînent de mauvaises conditions 
de vie sociale et matérielle est source de nombreuses maladies graves telles que les maladies 
cardiovasculaires et les maladies du système immunitaire9. En 2007, des chercheurs canadiens 
ont découvert que le taux de suicide dans les quartiers urbains où le revenu est le plus bas était 
presque le double que celui des quartiers les plus riches10. 

Même s’il est de plus en plus prouvé avec force que plus le statut social et économique est élevé, 
meilleur est l’état de santé, il importe également de comprendre que l’ampleur de l’inégalité des 
revenus parmi une population influe sur les résultats relatifs à la santé. Une répartition plus 
égale des revenus s’est avérée l’un des meilleurs éléments précurseurs d’un meilleur état de 
santé général dans une société11. L’élargissement de l’écart de pauvreté (ou la polarisation des 
riches et des pauvres) affaiblit la cohésion sociale, l’action sociale concertée et le soutien des 
structures communales telles que les programmes sociaux, les programmes publics de santé et 
d’éducation. Le degré de confiance et du sentiment d’appartenance est généralement moins 
élevé chez les citoyens de pays qui présentent une inégalité marquée des revenus. Un rapport 
récent de l’Organisation de coopération et de développement économiques (OCDE) a classé le 

                                                           
7  Mikkonen, J. et Raphael, D. (2010) Déterminants sociaux de la santé : Les réalités canadiennes. 

www.thecanadianfacts.org 
8  Raphael, D., Labonte, R., Colman, R., Macdonald, J., Hayward, K. & Torgerson, R. (2006). Income and Health Research  

in Canada: Needs, gaps and opportunities. Canadian Journal of Public Health, 97 (Supplement #3), s16-s23. 
9  Mikkonen, J.& Raphael, D. (2010). Déterminants sociaux de la santé : Les réalités canadiennes. 

www.thecanadianfacts.org, p. 10.  
10  Ibid., p. 12. 
11  Mikkonen, J. & Raphael, D. (2010) Déterminants sociaux de la santé : Les réalités canadiennes. 

www.thecanadianfacts.org, p. 12. 

http://www.thecanadianfacts.org/
http://www.thecanadianfacts.org/
http://www.thecanadianfacts.org/
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Canada comme l’un des deux pays riches et développés (parmi 30) où l’inégalité des revenus et 
la pauvreté ont augmenté le plus entre les années 1990 et le milieu des années 200012.  

Il importe de ne pas oublier que l’expérience d’un groupe social économiquement défavorisé et 
les résultats qui en découlent pour la santé sont souvent assortis d’autres caractéristiques qui 
pourraient déterminer son niveau d’accès aux ressources au sein de la collectivité élargie, telles 
que la langue, la race ou le sexe. En outre, au sein de la population à faible revenu, certains 
groupes ont été définis comme particulièrement vulnérables, tels que les personnes vivant dans 
un ménage monoparental (surtout les femmes)13 et les personnes âgées qui vivent seules14. 

Emploi et conditions de travail 

L’emploi est un déterminant de la santé qui est clairement lié au revenu. L’emploi est également 
source d’un sens de l’identité et donne accès à un réseau de soutien social. Quant au chômage, il 
est source de problèmes de santé, dans le sens où il entraîne souvent un dénuement matériel 
causé par la baisse du revenu et par la perte des avantages sociaux accordés par un employeur; 
la perte d’un emploi perturbe généralement une source essentielle d’estime de soi et de 
participation à la vie sociale. Le chômage est lié à des problèmes de santé physique et mentale 
qui comportent entre autres la dépression, l’anxiété et une hausse du taux de suicide15. 

Outre les avantages de l’apport d’un revenu, les conditions de travail de la population active 
jouent un rôle important dans les autres résultats relatifs à la santé. L’insécurité d’emploi s’est 
aggravée au Canada et dans d’autres pays industrialisés au cours des dernières décennies. Les 
formes précaires d’emploi (travail assorti de peu de protection de l’emploi ou d’avantages 
sociaux pour les travailleurs), notamment les formules telles que le travail à temps partiel, le 
travail autonome ou encore le travail temporaire ou saisonnier ont pris de l’expansion. L’emploi 
sans sécurité sous-entend souvent des heures de travail atypiques et un horaire de travail 
excessif, car les travailleurs tentent de cumuler plusieurs emplois. De telles conditions de travail 
exacerbent le stress, augmentent les risques de lésions, de tension artérielle et de maladies 
cardiaques16. Les inégalités d’état de santé au sein d’une société sont causées par une 

                                                           
12  Ibid., p. 13. 
13  Hunsley, T. (1997). Lone parent Incomes and Social Policy Outcomes: Canada in International Perspective. 

Kingston, Ontario: School of Policy Studies, Queen’s University, p. 121. 

14  Conseil consultatif national sur le troisième âge. (2005). « Aînés en marge : Vieillir pauvre au Canada ». Aînés en 

marge est une série de documents de politique générale qui présentent les opinions et recommandations du 
CCNTA sur les besoins et préoccupations des aînés qui sont marginalisés ou susceptibles de l’être dans la société 
canadienne. http://dsp-psd.pwgsc.gc.ca/Collection/H88-5-3-2005F.pdf (consulté le 16/09/2010). 

15  Mikkonen, J., & Raphael, D. (2010). Déterminants sociaux de la santé : Les réalités canadiennes. 
www.thecanadianfacts.org, p. 17. 

16  Ibid., p. 17. 

http://dsp-psd.pwgsc.gc.ca/Collection/H88-5-3-2005E.pdf
http://www.thecanadianfacts.org/
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représentation excessive d’un groupe dans le secteur du travail atypique. Par exemple, les 
femmes sont surreprésentées dans les formes de travail précaires. Tandis que les Canadiennes 
ne constituent qu’un peu plus de 40 % des travailleurs à temps plein, elles représentent 75 % des 
travailleurs permanents à temps partiel et 62 % des travailleurs temporaires à temps partiel. En 
1975, une proportion de 13,6 % de femmes travaillaient à temps partiel et ce chiffre avait atteint 
27,3 % en 200017. 

Éducation 

Le niveau d’instruction est associé à presque toutes les mesures de la santé de la population. Le 
niveau d’instruction est étroitement lié à d’autres déterminants de la santé tels que le niveau de 
revenu, la sécurité d’emploi et les conditions de travail. En d’autres termes, plus une personne 
est instruite, plus elle a accès à des ressources économiques et sociales. 

En général, les personnes plus instruites ont aussi une vie de famille plus harmonieuse, ce qui 
sous-entend des conditions de vie qui comportent moins de stress, qui sont propices à une 
stimulation dès le plus jeune âge, à un régime alimentaire sain, à un logement offrant toute la 
sécurité voulue et à un degré moindre de dépression chez les parents18. Comparativement aux 
autres, les diplômés d’école secondaire au Canada jouissent d’un meilleur fonctionnement 
familial (26 %) et d’un meilleur état de santé (13 %). Ils bénéficient des avantages d’une vie de 
famille saine pendant leur jeunesse et sont en mesure de fonder à leur tour une famille saine 
une fois adultes en tant que parents. Au Canada, le développement sain de l’enfance est à la fois 
un élément précurseur et une résultante d’un bon rendement scolaire et des résultats connexes 
sur le plan de la santé. Les enfants issus de ménages à faible revenu ne réussissent pas aussi 
bien à l’école que les jeunes issus de milieux plus favorisés. Ils sont plus sujets à connaître des 
difficultés relatives à l’une ou plusieurs capacités de base telles que la vision, l’ouïe, le langage 
ou la motricité, à souffrir d’un retard dans l’acquisition du vocabulaire et à sombrer dans des 
comportements délinquants19. 

L’éducation améliore également le niveau d’alphabétisation général et permet à chacun de 
mieux comprendre comment favoriser sa santé en prenant des mesures individuelles. Les 

                                                           
17  Ibid., p. 17-18. 
18  Keating, D. et Ungerleider, C. (2002). « Les déterminants sociaux de la santé : L’éducation comme facteur 

déterminant de la santé ». Sommaire destiné à l’Agence de santé publique du Canada, basé sur les 
communications et exposés présentés par les auteurs à la Conférence sur les déterminants sociaux de la santé 
pendant toute la durée de vie, tenue à Toronto en novembre 2002. www.phac-aspc.gc.ca  

19  Ross, D., Roberts, P. et Scott, K. (2000). Family Income and Child Well-being. Isuma, Autumn, p. 51-54. 

http://www.phac-aspc.gc.ca/
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diplômés d’école secondaire au Canada recourent plus fréquemment (11 %) à des services 
médicaux de prévention et connaissent mieux (23 %) les comportements favorables à la santé20. 

Définitions et explication des indices relatifs 

Première langue officielle parlée (PLOP) 

De nombreuses définitions linguistiques servent à caractériser la population anglophone du 
Québec. Les tableaux de classement du présent rapport emploient la définition de la Première 
langue officielle parlée (PLOP) avec des réponses multiples réparties proportionnellement, car 
c’est celle qui reflète le mieux l’ensemble des usagers anglophones de services de santé dans la 
province. La PLOP est une notion linguistique inclusive qui est dérivée de trois questions du 
recensement : connaissance des langues officielles, langue maternelle et langue parlée à la 
maison.  

Territoires géographiques et administratifs 

Les tableaux du Rapport d’accompagnement contiennent des données statistiques sur la PLOP 
des populations anglophones présentées selon trois catégories administratives : territoire de la 
province de Québec, d’une région ou d’une RSS (région socio-sanitaire) et d’un CSSS (Centre de 
santé et de services sociaux). Ces catégories coïncident avec les limites géographiques présentées 
en ligne dans les Profils socio-économiques du RCSSS, qui contiennent une carte par région. 

Indices relatifs 

Hormis les chiffres absolus et les pourcentages de population, la série de tableaux comprend de 
l’information pour la population anglophone de chaque niveau administratif et géographique. 
Le Rapport d’accompagnement recourt surtout à une méthode comparative de mesure, soit 
l’indice minorité-majorité (IMM). 

Le tableau qui sert d’exemple ci-dessous présente les groupes de revenu des anglophones et des 
francophones à trois niveaux géographiques (province de Québec, RSS de Montréal et CSS de 
Dorval-Lachine-Lasalle). La partie supérieure de ce tableau indique les nombres absolus de la 
population qui s’inscrivent dans les divers groupes de revenu. La section médiane du tableau 
indique les pourcentages de chaque groupe de revenu au sein de l’ensemble du groupe de 
population.  

Exemple : Tableau 1 - Revenu 

Population de 15 ans et plus,  Province de Québec 06 - RSS de 0602 - CSSS de 

                                                           
20  Ungerleider, C., & Burns, T. (2002). The State and Quality of Canadian Public Elementary and Secondary 

Education. Exposé et communication présentés à la Conférence sur les déterminants sociaux de la santé 
pendant toute la durée de vie tenue à Toronto en novembre 2002. 
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par groupe de revenu Montréal Dorval-Lachine-
Lasalle 

anglais français anglais français anglais français 

Total – groupes de revenu 835 060 5 304 940 503 680 1 003 008 48 125 61 843 

 moins de 10 000 $ 230 360 1 243 333 143 825 249 656 12 110 13 078 

 10 000 $ - 29 999 $ 299 310 1 954 988 181 250 380 773 18 770 23 080 

 30 000 $ - 49 999 $ 162 130 1 223 805 92 520 211 085 10 630 15 140 

 50 000 $ et plus 143 255 882 816 86 090 161 488 6 615 10 548 

Total – groupes de revenu 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

 moins de 10 000 $ 27,6 % 23.4 % 28,6 % 24,9 % 25,2 % 21,1 % 

 10 000 $- 29 999 $ 35,8 % 36,9 % 36,0 % 38,0 % 39,0 % 37,3 % 

 30 000 $ - 49 999 $ 19,4 % 23,1 % 18,4 % 21,0 % 22,1 % 24,5 % 

 50 000 $ et plus 17,2 % 16,6 % 17,1 % 16,1 % 13,7 % 17,1 % 

Indices relatifs (anglophones) imm rgi-prov mmi rgi-prov imm rgi-RSS 

moins de 10 000 $ 1,18 1,00 1,15 1,04 1,19 0,88 

 10 000 $- 29 999 $ 0,97 1,00 0,95 1,00 1,05 1,08 

 30 000 $ - 49 999 $ 0,84 1,00 0,87 0,95 0,90 1,20 

 50 000 $ et plus 1,03 1,00 1,06 1,00 0,81 0,80 

Indice minorité-majorité (IMM) 

Un indice minorité-majorité contribue à démontrer les similitudes et les différences entre divers 
groupes de nombre inégal – dans le cas présent, en comparant les anglophones de la population 
minoritaire (le numérateur) et les francophones de la population majoritaire (le dénominateur). 
Un IMM supérieur à 1,00 indique que cette caractéristique se retrouve plus souvent parmi la 
population minoritaire. Un IMM inférieur à 1,00 indique qu’il est moins présent parmi la 
population minoritaire. Voici comment calculer un indice minorité-majorité à partir de ces 
tableaux : 

1. Dans le tableau qui sert d’exemple, nous étudions les anglophones du CSSS de 
Dorval-Lachine-Lasalle.  
Parmi les 48 125 anglophones de 15 ans et plus qui relèvent de ce CSSS, 12 110 d’entre eux 
ont un revenu annuel inférieur à 10 000 $21. 

2.  Si l’on calcule 12 110 / 48 125, on obtient un pourcentage de 25,2 %, ce qui signifie que 
1 anglophone sur 4 de 15 ans et plus qui fréquente ce CSS a un revenu annuel inférieur à 
10 000 $. 

                                                           
21  La catégorie de revenu inférieur à 10 000 $ pour les populations anglophone et francophone comprend les 

personnes de 15 ans et plus qui n’ont pas de revenu. 

12 110 
48 125 

25,2 / 21,1 
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3.  Maintenant, si l’on divise ce pourcentage par les 21,1 % de francophones de ce CSSS qui ont 
un revenu annuel inférieur à 10 000 $, nous aboutissons à un indice minorité-majorité de 
1,19.  

Souvenez-vous qu’un IMM représente toujours une comparaison entre deux groupes de taille 
différente. Ainsi, une autre façon d’établir la comparaison ci-dessus consiste à dire que les 
anglophones du CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle sont 19 % plus sujets (en termes relatifs) que 
les francophones à avoir un revenu annuel de moins de 10 000 $.  

Seuil de faible revenu (SFR) 

Même s’il n’existe aucune mesure officielle de la pauvreté au Canada, la mesure des seuils de 
faible revenu (SFR) de Statistique Canada est probablement la plus connue. Généralement 
qualifié de « seuil de pauvreté », le SFR se sert du niveau de revenu d’une famille et calcule la 
part de son revenu qui est consacrée à l’acquisition de nécessités telles que l’alimentation, le 
logement et l’habillement. Si la somme qu’une famille dépense ainsi est de 20 % supérieure à ce 
que dépense une famille moyenne par an, cette famille tombe dans la catégorie du seuil de 
faible revenu. Les personnes qui vivent sous une série de seuils de faible revenu peuvent être 
considérées comme vivant dans la gêne22. 

Catégories de revenu 

Les tableaux de revenu préparés par les auteurs des Profils socio-économiques et du Rapport 
d’accompagnement offrent une mesure des personnes qui se situent dans les catégories de 
revenu standard plutôt qu’un calcul du « revenu moyen ». La preuve d’une polarité croissante 
des revenus au Canada (analysée dans la partie II) souligne la probabilité grandissante de 
distorsion dans l’établissement d’une moyenne. Cette polarité des revenus est assez manifeste 
parmi la population anglophone du Québec23. 

 

                                                           
22  Le faible revenu au Canada de 2000 à 2007 selon la mesure du panier de consommation, août 2009, Ressources 

humaines et développement des compétences Canada : répartition selon diverses mesures de faible revenu. 
Publié en ligne à l’adresse suivante : http://www.hrsdc.gc.ca/fr/publications  

23  Pour une analyse plus poussée, consulter Floch, W. & Pocock, J. (2008) ‘’Emerging Trends in the Socio-Economic 
Status of English-speaking Quebec: Those who Left and Those who Stayed’’, R.Y.Bourhis, (dir. publ.) The Vitality 
of the English-Speaking Communities of Quebec: from Community Decline to Revival. Montréal, Québec. 
|CEETUM, Université de Montréal. 

http://www.hrsdc.gc.ca/fr/publications


Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Déterminants sociaux de la santé 13 

 
  

 

Définitions de Statistique Canada 

Dans la plupart des cas, la signification des termes démographiques et administratifs est 
précisée dans le présent rapport. Consulter également le Dictionnaire du Recensement de 2006 
de Statistique Canada pour plus de précisions.  
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III.  Brosser le tableau de la pauvreté et des résultats relatifs à la 
santé pour les collectivités anglophones du Québec : une étude 
de cas  
 James Carter 

L’Enquête sociale et de santé du Québec 1998 

Trouver un point de référence pour dresser un profil de la pauvreté et des résultats relatifs à la 
santé parmi les collectivités anglophones est un défi pour les nombreux organismes 
communautaires qui tentent de corriger les conditions défavorables et les inégalités d’état de 
santé au sein de leurs collectivités. Grâce à l’accumulation constante de connaissances sur la 
situation socio-économique des collectivités anglophones, plusieurs initiatives sont prises pour 
mettre en œuvre des stratégies de développement communautaire qui visent explicitement le 
lien entre la pauvreté et la santé. Voici une étude de cas d’une Enquête sociale et de santé menée 
en 1998 auprès de plus de 20 000 Québécois24. Les résultats ont beau dater de 12 ans, cette 
enquête peut encore servir de point de référence et éventuellement de modèle pour examiner 
les données récentes sur les circonstances socio-économiques des collectivités anglophones. Les 
deux enquêtes précédentes (1987 et 1992-1993) corroborent la pertinence d’étudier l’Enquête de 
1998 dans la perspective du contexte actuel et laissent entendre que les tendances qui font le lien 
entre le niveau de revenu et la santé ne changent pas beaucoup au cours d’une décennie. Voici 
une présentation de certains des liens précis entre la pauvreté et l’état de santé qu’ont révélés 
cette étude. Certaines des références figurent dans l’Enquête sociale et de santé du Québec 
proprement dite, tandis que d’autres renseignements issus de l’enquête figurent dans le 
Rapport des données de base du RCSSS 2007-200825. Les tableaux du présent rapport qui 
comparent les résultats de l’enquête concernant l’anglais, le français et d’autres langues 
maternelles sont extraits d’une étude du RCSSS des sous-échantillons du sondage effectuée en 
2002. 

Pauvreté et état de santé 

On croit en général que la santé et le bien-être des personnes dépend de multiples facteurs qui 
vont de la composition génétique, des habitudes personnelles de santé, et des soutiens sociaux à 
la situation économique, du milieu physique et social et de l’efficacité d’un système de santé. 
Généralement qualifiée d’approche axée sur la santé des populations, la compréhension des 

                                                           
24  Institut de la statistique du Québec, Enquête sociale et de santé 1998. 
25  Pocock, J. « Données de l’Enquête sociale et de santé du Québec :  Recueil de tableaux incluant l’information 

sur la langue maternelle tirée de l’Enquête sociale et de santé du Québec 1998 », Rapport de données de base 
2007-2008, RCSSS, 2008. 
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déterminants de la santé et des relations qui les unissent est devenue le point de mire des 
interventions stratégiques et communautaires visant à améliorer les résultats relatifs à la santé.  

L’Enquête du Québec de 1998 propose un modèle analytique des thèmes relatifs à la santé qui 
soit à la fois écologique et multidimensionnel. Les éléments du modèle correspondent 
généralement aux déterminants de la santé définis par l’Organisation mondiale de la santé. Le 
modèle québécois définit cinq niveaux dans l’ « écologie » de la santé et du bien-être qui 
commence par les caractéristiques individuelles, le milieu immédiat, les réseaux sociaux, les 
conditions sociales et le milieu physique et, enfin, les normes, les valeurs et l’idéologie 
dominante. Un élément important de cette enquête est une vision comparative des résultats 
selon le niveau de revenu des répondants. Autre élément plus important encore, la pauvreté est 
définie comme un facteur très déterminant de vulnérabilité dans l’examen de l’état de santé des 
personnes. Les personnes considérées comme très pauvres ou pauvres sont 
proportionnellement plus susceptibles de souffrir d’un certain éventail de problèmes de santé 
que celles qui sont mieux nanties. Même si cette enquête fait le lien entre la pauvreté et certains 
résultats positifs pour la santé, l’analyse ne va pas jusqu’à sonder la nature de cette association. 
Par exemple, une question continue de se poser, à savoir si les pauvres sont plus susceptibles 
que d’autres de tomber malades, ou si un problème de santé constitue l’élément déclencheur 
qui conduit à la pauvreté. 

Répondants anglophones de l’enquête et leur perception de la pauvreté  

Qui sont les répondants de l’enquête et que révèle leur niveau de revenu sur leur état de santé? 
Parmi les quelque 20 000 répondants interrogés, 18 211 ont pour langue maternelle le français, 
1 029 l’anglais, et 1 045 ont dit avoir une autre langue que le français ou l’anglais comme langue 
maternelle. Un examen du profil des revenus des répondants ayant pour langue maternelle 
l’anglais révèle une auto-perception de la pauvreté (24,9 % des répondants) qui s’apparente de 
près à celle des francophones (25,5 %)26. Il en va de même pour la durée de l’état de pauvreté, à 
propos de laquelle 13 % des deux groupes considèrent que cette situation a perduré pendant 
10 ans ou plus27. 

Toutefois, les répondants ayant pour langue maternelle l’anglais espéraient moins que les 
francophones que leur situation financière s’améliore; et un nombre d’anglophones légèrement 
supérieur aux francophones croyaient que leur situation empirerait28. En outre, les répondants 

                                                           
26  Pocock, J. “Quebec’s Social and Health Survey Information: A compendium of tables including mother tongue 

information derived from the 1998 Quebec Social and Health Survey”, |Rapport de données de base 2007-2008, 
RCSSS, 2008, tableau 1.8, p. 7. 

27  Rapport de données de base 2007-2008 (RDB), Tableau 1.9, p. 7. 
28 RDB, tableau 1.10, p. 8. 
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anglophones étaient plus portés que les francophones à dire qu’ils étaient moins à l’aise 
financièrement que leurs parents29. 

Résultats de l’enquête et tendances de la population 

Que révèle l’enquête sur la pauvreté et les tendances de la population? L’enquête établit un 
niveau de revenu pour tous les répondants à titre de membres d’un ménage. Ce niveau est 
défini comme une fonction du revenu total du ménage, du nombre de personnes de ce ménage, 
et de la mesure de conditions matérielles difficiles établies par le Seuil de faible revenu de 
Statistique Canada pour le Recensement de 1996. À partir de là, l’enquête établit les catégories 
de « pauvres » et de « très pauvres » pour les répondants de l’enquête. Ceci permet alors 
d’évaluer le facteur de pauvreté et de son thème connexe de la santé parmi la population 
générale. Exprimée en dollars (1996), la catégorie des « très pauvres » était composée de 
ménages dont le revenu était inférieur à 10 000 $ (ou sans revenu), et les « pauvres » étaient des 
ménages dont le revenu se situait en général entre 10 000 $ et 20 000 $30. 

Où s’inscrivent les anglophones dans cette classification de la pauvreté? À l’aide de l’indicateur 
de faible revenu décrit ci-dessus, 17,8 % des répondants francophones s’inscrivent dans les 
catégories « pauvres » et « très pauvres », même si c’est là le lot de 19,2 % des anglophones31.  

Cette tendance de plus grande « insuffisance de revenu » des anglophones est confirmée par le 
Recensement de 2001 du Canada, selon lequel 23 % de la population anglophone a été signalée 
comme vivant sous le seuil de faible revenu de Statistique Canada, tandis que ce taux était de 
18 % chez les francophones32. En 2006, le taux de faible revenu était de 22 % pour les 
anglophones, et de 16 % pour les francophones. Comme ce lien entre la pauvreté et l’état de 
santé est demeuré stable au cours de la décennie écoulée entre les deux enquêtes 1987 et 1998 
du Québec, les dernières données du recensement sur le faible revenu dans les collectivités 
anglophones sous-entendraient que les problèmes de santé liés à la pauvreté sont très présents 
aujourd’hui. 

L’étude considère que face à la progression de la pauvreté et au vieillissement de la population, 
l’incidence des problèmes de santé connexes risque d’augmenter également. Les pauvres auront 
plus besoin de soutien parce qu’ils bénéficient moins de soutien social et qu’ils sont plus 
susceptibles de souffrir d’invalidité liée à leur santé. L’enquête conclut en lançant un appel à 
une approche sociétale concertée pour réduire les inégalités d’état de santé qui découlent du 
statut socio-économique.  

                                                           
29  RDB, tableau 1.11, p. 8. 
30  Enquête, tableau C.2.2, p. 93. 
31  RDB, tableau 1.12, p. 9. 
32  Profils socio-économiques du RCSSS – Série de tableaux 2006, et profils 2001. 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Étude de cas 17 

Connaissances nouvelles pour les organismes 

Pour les organismes communautaires qui luttent contre la pauvreté dans les collectivités 
anglophones, cette étude sert de point de référence important pour évaluer l’état de santé relatif 
et la vulnérabilité de certains groupes. Grâce aux nouvelles données sur le faible revenu au sein 
des collectivités, les réseaux communautaires peuvent, de concert avec leurs partenaires 
publics, élaborer une mesure de l’inégalité d’état de santé de certains groupes en comprenant 
bien le type et l’ampleur des problèmes de santé qui sont susceptibles de survenir. Cette 
approche axée sur les connaissances servirait à repérer les stratégies de promotion de la santé 
tant pour les intervenants communautaires que pour les prestataires de services; et les 
interventions de soutien sont plus directement axées sur les besoins particuliers de groupes 
vulnérables dans les collectivités anglophones. Grâce à la conclusion de l’enquête qui réclame 
une intervention collective pour réduire l’inégalité d’état de santé, les groupes qui se servent 
des nouvelles données de revenu sur la pauvreté peuvent renforcer leurs efforts pour vérifier 
que l’ampleur de la pauvreté et des effets connexes sur la santé parmi les collectivités 
anglophones est bien comprise et acceptée dans le cadre de l’effort sociétal plus général au 
Québec pour réduire la pauvreté et ses conséquences. 

Tabagisme 

En 1991 au Québec, 12 000 décès ont été attribués au tabagisme33. Le décès prématuré causé par 
le tabagisme a été signalé comme le problème de santé publique le plus grave au Canada à cette 
époque. Le décès prématuré est deux fois plus susceptible de se produire chez les fumeurs que 
chez les non-fumeurs. Outre les décès causés par le cancer et les maladies cardiovasculaires, 
plusieurs autres problèmes de santé sont attribués au tabagisme. Il s’agit entre autres de 
troubles respiratoires, d’ostéoporose, de cataractes et de ménopause prématurée, ainsi que des 
effets sur le fœtus tels que le faible poids à la naissance, les bébés morts-nés et la mort subite du 
nourrisson.  

La prédominance du tabagisme augmente avec le degré de pauvreté. Les personnes qui sont 
très pauvres ou pauvres sont proportionnellement plus portées à fumer (46 % et 42 % 
respectivement) que celles dont le revenu est supérieur à la moyenne ou élevé (33 % et 22 %)34. 
La proportion moyenne de tabagisme parmi tous les groupes de revenu est la même (30 %) chez 
les répondants, que leur langue maternelle soit l’anglais ou le français35. 

                                                           
33  Enquête, p 100. 
34  RDB, tableau 2.1.9, p. 20. 
35  RDB, tableau 2.1.1, p. 16. 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Étude de cas 18 

Insécurité alimentaire 

Il est important d’avoir de saines habitudes alimentaires pour la santé et le bien-être tout au 
long de la vie, et il y a une corrélation étroite entre ces habitudes, d’une part, et le taux de décès 
et l’espérance de vie, d’autre part. La politique de la santé et du bien-être du Québec a reconnu 
que le régime alimentaire d’un ménage est étroitement lié aux ressources financières et qu’une 
certaine proportion de ménages ne peut se permettre de bien manger tous les jours36. L’enquête 
révèle que la sécurité alimentaire est généralement considérée comme « l’accès pour chaque 
individu, en tout temps, à suffisamment de nourriture pour mener une vie active et en santé. 
Cela comprend au minimum la disponibilité d’aliments nutritionnellement adéquats et salubres 
et l’assurance de pouvoir acquérir ces aliments de façon socialement acceptable – c’est-à-dire 
sans avoir à recourir à des banques alimentaires, à mendier, à voler ou autres stratégies 
semblables37 ».  

Un Québécois sur dix souffre de l’un des trois éléments de l’insécurité alimentaire (régime 
alimentaire monotone, restriction quantitative de nourriture et incapacité de servir des repas 
équilibrés aux enfants). Certains groupes de population sont particulièrement vulnérables : une 
personne sur cinq qui est pauvre, près de 40 % de celles qui sont très pauvres, plus d’un quart 
de celles qui sont au chômage, et 23 % des familles monoparentales38. Cet aspect est important, 
car l’insécurité alimentaire est non seulement associée à des degrés de détresse psychologique et 
à un degré moins élevé de soutien social, mais a aussi une influence négative sur les perceptions 
des habitudes alimentaires et de l’état de santé.  

L’insécurité alimentaire est également liée en partie à l’isolement social qui semble s’installer en 
parallèle de la pauvreté. Les répondants anglophones de l’enquête étaient plus portés à signaler 
une mauvaise perception des habitudes alimentaires que l’échantillon francophone39. 

Poids corporel 

Le poids corporel a un impact sur la propension aux maladies cardiovasculaires, au diabète et 
au cancer. Tandis que la tendance générale à l’obésité touche tous les niveaux de revenu, l’étude 
signale un lien plus étroit entre la pauvreté et un poids insuffisant. Dans le cas des personnes 
pauvres et très pauvres, 13 % d’entre elles considéraient leur poids insuffisant, tandis que ce 
n’était le cas que pour 8 % de celles dont le revenu est dans la tranche supérieure de la catégorie 
moyenne40. Un poids insuffisant est lié à la fatigue chronique, à l’hypertension, à l’arythmie 

                                                           
36  Enquête, p. 149. 
37  Enquête, p. 150. 
38  RDB, tableau 2.4.11, p. 43. 
39  RDB, tableau 2.4.12, p. 44. 
40  RDB, tableau 2.6.3, p. 51. 
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cardiaque, à la dépression, à la détresse psychologique, à l’anémie et à la diarrhée41. L’étude 
décrit l’importance du lien entre un poids insuffisant ou excessif et la présence de problèmes de 
santé42. Une association directe entre un excès de poids et le diabète a été constatée (plus de 
50 % pour les hommes et les femmes)43. Dans l’échantillon de l’étude, les répondants dont la 
langue maternelle est l’anglais ont signalé un taux plus élevé de poids excessif par rapport aux 
répondants dont le français est la langue maternelle, et un taux légèrement plus élevé de poids 
insuffisant44. 

Santé des femmes 

Chez les femmes, le cancer du sein est la cause première de mort prématurée après le cancer du 
poumon. L’auto-examen des seins est une mesure de prévention importante qui se pratique 
davantage depuis l’enquête sur la santé de 1987. Le niveau de revenu influe sur la fréquence de 
l’auto-examen, à raison de 34 % des femmes vivant au sein d’un ménage pauvre qui disent ne 
jamais faire cet auto-examen, tandis que ce taux est de 23 % chez les femmes dont le revenu est 
plus élevé45. Un phénomène semblable existe pour l’examen clinique des seins, à raison de 53 % 
des femmes à revenu élevé qui subissent un examen tous les 12 mois, comparativement aux 
femmes vivant dans des ménages pauvres ou très pauvres (38 % et 40 % respectivement)46.  

Perception de la santé et problèmes de santé multiples à long terme  

La perception de la santé d’une personne est un indicateur important de l’état de santé d’une 
population. Elle reflète une auto-évaluation générale de l’état de santé qui intègre la 
connaissance et l’expérience personnelles de problèmes de santé. C’est un indicateur valable qui 
établit une bonne corrélation avec d’autres indicateurs de santé plus spécifiques47. Même si 23 % 
des très pauvres et 19 % des pauvres ont qualifié leur santé de moyenne ou mauvaise, 7 % des 
personnes qui gagnent un revenu moyen-supérieur et élevé ont qualifié leur état de santé de 
moyen ou mauvais48. Quant aux problèmes de santé multiples à long terme, 35 % des personnes 
pauvres et très pauvres ont signalé cette situation, par rapport à 28 % des groupes de revenu 
plus élevé49. L’enquête considère ceci comme représentatif de la population québécoise de 

                                                           
41  Enquête, p. 187. 
42  RDB, Tableau 2.6.6, p. 53. 
43  Enquête, p. 196. 
44  RDB, tableau 2.6.7, p. 54. 
45  RDB, tableau 2.9.7, p. 78. 
46  RDB, tableau 2.9.8, p. 79. 
47  Enquête, p. 259. 
48  RDB, tableau 2.10.2, p. 87. 
49  RDB, tableau 2.11.3, p. 93. 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Étude de cas 20 

15 ans et plus. Quant aux répondants dont l’anglais est la langue maternelle, ils étaient plus 
portés à signaler des problèmes de santé multiples à long terme que les francophones50. 

Détresse psychologique 

La détresse psychologique telle que mesurée par l’enquête fournit un indicateur de l’état de 
santé mentale de la population québécoise. Elle englobe les syndromes de dépression et 
d’anxiété, ainsi qu’un vaste éventail d’autres réactions psychologiques extrêmes qui incluent 
parfois des idées suicidaires ou une immobilité fonctionnelle51. D’après l’enquête, 20 % de la 
population québécoise souffre de détresse psychologique aiguë. Les femmes sont beaucoup 
plus susceptibles d’en souffrir que les hommes, et il en va de même pour les jeunes des 
deux sexes52. Les personnes célibataires, divorcées ou vivant en union libre souffrent d’une 
détresse psychologique plus marquée que les personnes mariées53.  

Quant au revenu, les pauvres et les très pauvres sont beaucoup plus susceptibles de souffrir de 
détresse psychologique que les personnes mieux nanties. Environ 27 % des très pauvres 
connaissent cet état, par rapport à 16 % des personnes dont le revenu est élevé54. Les personnes 
qui souffrent de détresse psychologique sont beaucoup plus exposées à souffrir de 
deux problèmes de santé ou plus, et de limites à long terme de leur activité. Près de 67 % des 
personnes qui souffrent de détresse psychologique ont qualifié leur santé mentale de moyenne 
ou mauvaise55. Il y a peu de différence entre les répondants de l’enquête dont la langue 
maternelle est l’anglais ou le français quand il s’agit de qualifier la santé mentale d’excellente ou 
de moyenne. Même si un nombre légèrement supérieur d’anglophones ont qualifié leur santé 
mentale de très bonne, un nombre encore un peu plus élevé d’entre eux ont signalé une 
mauvaise santé mentale56. 

La fréquence des idées suicidaires est associée au niveau de revenu. La prédominance des idées 
suicidaires est la plus élevée parmi les très pauvres (8,3 %) par rapport aux personnes dont le 
revenu est supérieur à la moyenne ou élevé (3,2 %)57. Le taux très élevé d’idées suicidaires parmi 
les personnes qui qualifient leur situation financière de très mauvaise (14,8 %) et parmi les 
personnes sans emploi (10,5 %) a également été signalé. Il n’y a pas de différence marquée entre 

                                                           
50  RDB, tableau 2.11.13, p. 101. 
51  Enquête, p. 334. 
52  Enquête, p. 339. 
53  Enquête, p. 341. 
54  RDB, tableau 2.14.7, p. 120. 
55  RDB, tableau 2.14.8, p. 120. 
56  RDB, tableau 2.14.10, p. 121. 
57  RDB, tableau 2.15.3, p. 124. 
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l’échantillon de l’enquête dont la langue maternelle est l’anglais ou le français quant à cette 
question de santé mentale58. 

Incapacité et limitations de l’activité 

La santé de la population englobe la capacité d’une personne de jouer pleinement son rôle social 
et de mener ses activités quotidiennes. L’enquête sociale et de santé permet de définir dans 
quelle mesure cette capacité d’autonomie est limitée parmi les Québécois. Les causes premières 
de limitations sont les problèmes de santé liés aux maladies ostéo-articulaires (os et 
articulations), cardiovasculaires et respiratoires. Il est indiqué que les maladies respiratoires et 
mentales ont augmenté depuis l’enquête de 198759. 

Le taux de limitation de l’activité ou des journées d’incapacité fonctionnelle est plus marqué 
chez les personnes très pauvres (17 %), peu instruites (15 %), sans travail (40 %), retraitées 
(24 %) et chez les personnes au foyer (15 %)60. Même si le taux de limitations de l’activité est 
légèrement plus élevé chez les francophones que chez les anglophones (11 % par rapport à 
10 %), les anglophones ont plus tendance à souffrir d’incapacité à cause de maladies 
ostéo-articulaires, cardiovasculaires et respiratoires61. 

Familles 

L’enquête affirme que les familles monoparentales sont plus susceptibles de souffrir de 
problèmes sociaux tels que la pauvreté, l’isolement social et la violence familiale, qui se 
répercutent sur le bien-être et le développement des enfants. Les personnes monoparentales 
sont plus susceptibles de connaître la précarité financière, ce qui a également une incidence sur 
la santé du parent62. 

L’ampleur de la vulnérabilité financière est manifeste quand on se rend compte que 46 % des 
mères monoparentales et 36 % des pères monoparentaux considèrent leur situation comme 
pauvre ou très pauvre. Et ce malgré le fait que 58 % des mères monoparentales travaillent, et 
81 % des pères monoparentaux font partie de la population active63. 

Soutien social 

Le soutien social est un déterminant clé de la santé, qui comporte un lien bien établi entre une 
personne et son entourage. Toutefois, les facteurs qui influent sur les relations humaines et la 

                                                           
58  RDB, tableau 2.15.5, p. 125. 
59  Enquête, p. 375. 
60  RDB, tableau 2.16.4, p. 129. 
61  RDB, tableau 2.16.5, p. 130. 
62  Enquête, p. 478. 
63  RDB, tableau 3.1.2, p. 162. 
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santé sont encore mal compris64. Ce sondage établit un éventail de caractéristiques pour créer un 
indicateur de soutien social. Les variables comprennent l’état civil, le niveau de revenu et la 
situation d’emploi. Les célibataires signalent un manque d’intimité dans leurs relations sociales 
à raison de 41 %. Alors que 33 % des très pauvres citent cette situation, le taux est de 19 % parmi 
les personnes à revenu élevé. Les étudiants et les chômeurs indiquent un manque d’intimité 
sociale à raison de 36 % et de 33 % respectivement65.  

Quand on considère les différents éléments qui comprennent l’indicateur de soutien social, les 
Québécois pauvres et très pauvres ont affiché le taux le plus élevé de manque de fréquence de 
rencontres sociales, de solitude pendant les temps libres, le manque de satisfaction quant à la 
vie sociale et aux amis, l’absence d’amis ou de confidents, personne pour répondre à un besoin 
et personne pour manifester de l’affection66. En outre, les personnes qui ont peu de soutien 
social ont indiqué un niveau deux fois plus élevé de stress psychologique (38 %) que les 
personnes qui bénéficient d’un soutien solide (16 %)67. 

Assurance-maladie privée 

Le régime d’assurance-maladie du Québec permet aux résidants, quel que soit leur revenu, de 
recevoir les services médicaux nécessaires pour prévenir ou traiter des problèmes de santé. Ce 
système est basé sur la valeur de l’équité dans l’accès aux services de santé. Toutefois, la 
couverture publique des frais de soins de santé est incomplète et, au moment de l’enquête, 31 % 
des frais de soins de santé étaient assumés par des moyens privés68. Ces frais dépassent de loin 
le contexte hospitalier et excluent les services des médecins. Ils comprennent les soins 
post-hospitaliers, les soins dentaires, la physiothérapie en dehors de l’hôpital, l’optométrie, les 
services chiropratiques et les psychologues à titre privé, entre autres services. L’enquête révèle 
un grand écart entre les Québécois les moins bien et les mieux nantis, à raison de 8 % des 
personnes très pauvres qui ont une assurance privée par rapport à 80 % des personnes à revenu 
élevé69. 

Conclusion 

L’Enquête sociale et de santé 1998 du Québec offre un modèle qui fait le lien entre la pauvreté et 
l’état de santé parmi la population québécoise. Cette enquête a repéré un échantillon important 
de la population dont la langue maternelle est l’anglais et laisse entendre que la pauvreté est 

                                                           
64  Enquête, p. 499. 
65  RDB, tableau 4.1.9, p. 180. 
66  RDB, tableau 4.1.7, p. 178. 
67  RDB, tableau 4.1.5, p. 176. 
68  Enquête, p. 587. 
69  RDB, tableau 5.1, p. 194. 
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aussi répandue dans les collectivités anglophones que dans la majorité. Les dernières données 
du recensement sur le faible revenu indiquent que la pauvreté est le sort de nombreux 
anglophones, et qu’il en découle probablement des conséquences importantes pour la santé. 
L’enquête fournit un indicateur important des types et de l’ampleur des problèmes de santé liés 
à la pauvreté. Pour les organismes des collectivités anglophones, ceci révèle la condition 
souvent cachée ou non reconnue de la pauvreté et des résultats pour la santé, et vient inciter de 
nouveau l’éventail d’intervenants communautaires et publics à s’y attaquer. 
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IV.  Localisation des collectivités anglophones du Québec en fonction 
selon certaines caractéristiques socio-économiques 

 

Les Profils socio-économiques et le Rapport d’accompagnement sont structurés de façon à aider le 
lecteur à repérer la position des collectivités anglophones par rapport à des déterminants sociaux 
clés de la santé : revenu, emploi, conditions de travail et éducation. Les tableaux suivants offrent :   

• une mesure du nombre et de la proportion de la population qui est défavorisée par les 
conditions socio-économiques dans lesquelles elle se trouve et qui est exposée à un mauvais 
état de santé; 

• une mesure de la disparité entre les populations locales de langue minoritaire et majoritaire 
en termes de type et d’ampleur des conditions défavorables dans lesquelles elles vivent; 

• l’emplacement des concentrations de ces groupes défavorisés (calculés En chiffres absolus 
ainsi qu’en pourcentage d’une population totale précise) selon les limites géographiques et 
administratives.  

Les tableaux de cette partie du rapport renseignent sur la population anglophone à l’échelon de 
la province, des régions et des territoires des CSSS. À des fins pratiques, ces « tranches » de 
population sont classées par ordre décroissant selon la taille de leur concentration, et les 
tableaux se bornent à présenter 10 territoires de CSSS à la fois. Un profil élargi de l’ensemble 
des 95 CSSS (dans la mesure du possible) est présenté dans l’annexe qui suit cette partie. Ces 
classements ne se veulent pas un indicateur des collectivités où le besoin est le plus criant. Une 
telle identification dépasse le cadre du présent rapport, car elle fait entrer en jeu des facteurs qui 
ne sont pas analysés en profondeur ici. Par exemple, les régions géographiques à forte 
concentration de ménages anglophones à faible revenu ont peut-être aussi la concentration la 
plus forte de ressources de soins de santé et de services sociaux en anglais à leur disposition. 
Les populations qui connaissent un degré élevé de disparités mais une concentration plus faible 
risquent peut-être davantage d’échapper à l’attention des gestionnaires de la santé et des 
décideurs à l’échelle locale, ainsi qu’aux organismes bénévoles. 

Les six indicateurs de situation socio-économique analysés dans le cadre de ces tableaux sont les 
suivants : 

1. Population vivant sous le seuil de faible revenu (SFR) 

2. Population vivant seule et sous le SFR 

3. Population vivant au sein d’une famille monoparentale et sous le SFR  

4. Population de 15 ans et plus, dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 
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5. Population de 15 ans et plus, sans emploi 

6. Population de 15 ans et plus, sans diplôme d’études secondaires 

À chacun des six indicateurs correspond une série de neuf tableaux présentés dans l’ordre 
suivant : 

1. Nombres absolus pour les 16 RSS (régions socio-sanitaires) 

2. Pourcentages pour les RSS (régions socio-sanitaires)  

3. Indices minorité-majorité pour les RSS (régions socio-sanitaires)  

4. Nombres absolus pour les territoires des CSSS (centres de santé et de services sociaux) dans 
les régions de Montréal et Laval 

5. Pourcentages pour les territoires des CSSS dans les régions de Montréal et Laval 

6. Indices minorité-majorité pour les territoires des CSSS dans les régions de Montréal et Laval 

7. Nombres absolus pour les territoires des CSSS en dehors des régions de Montréal et Laval 

8. Pourcentages pour les territoires des CSSS en dehors des régions de Montréal et Laval 

9. Indices minorité-majorité pour les territoires des CSSS en dehors des régions de Montréal et 
Laval 
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RSS selon le pourcentage de la population anglophone 

Classement des 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le pourcentage 
d’anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR)  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population 
anglophone 

total de la 
population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total de 
la population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon % de la 
population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % n/a 

 06 - RSS de Montréal 595 920 161 045 27,0 % 1 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 295 280 21,6 % 2 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 4 995 895 17,9 % 3 

 13 - RSS de Laval 68 460 11 665 17,0 % 4 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 11 840 2 015 17,0 % 5 

 05 - RSS de l'Estrie 23 580 3 780 16,0 % 6 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 5 355 830 15,5 % 7 

 07 - RSS de l'Outaouais 58 720 9 035 15,4 % 8 

 14 - RSS de Lanaudière 10 115 1 540 15,2 % 9 

 16 - RSS de la Montérégie 143 645 20 940 14,6 % 10 

 15 - RSS des Laurentides 33 175 4 545 13,7 % 11 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 705 505 13,6 % 12 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 830 240 13,1 % 13 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 9 505 1 145 12,0 % 14 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 275 20 7,3 % 15 

 09 - RSS de la Côte-Nord 5 630 360 6,4 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec en fonction du pourcentage d’anglophones qui vivent sous le seuil de faible 
revenu (SFR). La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions 
socio-sanitaires (RSS) qui comptent moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces 
territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 1 pour le classement de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le 
SFR et pour tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

• Dans l’ensemble du Québec, 218 835 anglophones, soit 22 %, vivaient sous le SFR en 2006. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06-RSS de Montréal, 16-RSS de la Montérégie et 13-RSS 
de Laval affichent le plus grand nombre des personnes vivant sous le SFR, à raison de 161 045, 
20 940 et 11 665 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les régions urbaines et suburbaines qui affichent le plus grand 
nombre d’anglophones qui vivent sous le SFR. 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Certaines caractéristiques socio-économiques 27 

• Le tableau ci-dessus révèle que les régions 06-RSS de Montréal, 01-RSS du Bas-Saint-Laurent et 
04-RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec affichent le plus gros pourcentage d’anglophones 
qui vivent sous le SFR à raison de 27 %, 21,6 % et 17,9 % respectivement. 
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RSS selon l’IMM de la population anglophone 

Classement des 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) des anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR)  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total de 
la population 
anglophone 
sous le SFR 

IMM -  
population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon IMM de 
la population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % 1,38 n/a 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 295 280 21,6 % 1,74 1 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 705 505 13,6 % 1,37 2 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 5 355 830 15,5 % 1,33 3 

 14 - RSS de Lanaudière 10 115 1 540 15,2 % 1,28 4 

 16 - RSS de la Montérégie 143 645 20 940 14,6 % 1,20 5 

 15 - RSS des Laurentides 33 175 4 545 13,7 % 1,20 6 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 4 995 895 17,9 % 1,17 7 

 05 - RSS de l'Estrie 23 580 3 780 16,0 % 1,12 8 

 07 - RSS de l'Outaouais 58 720 9 035 15,4 % 1,10 9 

 13 - RSS de Laval 68 460 11 665 17,0 % 1,10 10 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 11 840 2 015 17,0 % 1,07 11 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 830 240 13,1 % 1,06 12 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 9 505 1,145 12,0 % 1,06 13 

 06 - RSS de Montréal 595 920 161 045 27,0 % 0,93 14 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 275 20 7,3 % 0,86 15 

 09 - RSS de la Côte-Nord 5 630 360 6,4 % 0,72 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant sous le seuil de faible 
revenu (SFR). Les régions RSS 17 (Nunavik) et RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions 
socio-sanitaires (RSS) qui comptent moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent 
être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 1 pour le classement de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour 
tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,74 pour la région 01-RSS du Bas-Saint-Laurent signifie que les anglophones de la 
région (21,6 %) sont beaucoup plus susceptibles de vivre sous le SFR que le groupe francophone 
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de la région (12,4 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, ils sont 74 % plus 
susceptibles de vivre sous le SFR. 

• Comme l’illustre ce tableau, les régions 01-RSS du Bas-Saint-Laurent, 12-RSS de la 
Chaudière-Appalaches et 08-RSS de l'Abitibi-Témiscamingue ont l’indice minorité-majorité 
(IMM) le plus élevé pour l’ensemble de la population anglophone vivant sous le SFR, soit 1,74, 
1,37 et 1,33 respectivement, ce qui signifie que les anglophones de ces régions sont beaucoup 
plus susceptibles de vivre sous le SFR que les francophones. 

 

CSSS – Total de la population anglophone de Montréal et Laval  

Classement des 10 territoires de CSSS selon le total de la population anglophone 
vivant sous le seuil de faible revenu (SFR)  

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon total  

de la 
population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % n/a 

RSS de Montréal et Laval  664 360 172 690 26,0 % n/a 

0607 - CSSS de la Montagne  110 300 42 210 38,3 % 1 

0608 - CSSS Cavendish  77 410 20 330 26,3 % 2 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  130 425 16 560 12,7 % 3 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  38 920 16 065 41,3 % 4 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent 51 645 15 415 29,8 % 5 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  57 330 14 045 24,5 % 6 

1301 - CSSS de Laval  68 455 11 660 17,0 % 7 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  25 120 10 895 43,4 % 8 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 31 785 6 755 21,3 % 9 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 20 305 6 150 30,3 % 10 
Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) en fonction de 
l’ensemble des anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSS qui comptent moins de 200 anglophones ont été exclus de cette 
analyse. Voir l’annexe 1 pour le classement de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et 
le français.   

 

• Dans l’ensemble du Québec, 218 835 des anglophones, soit 22 %, vivaient sous le SFR en 2006. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, 172 690, soit 26 %, vivaient sous le 
SFR, qui est plus élevé que le taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 0608 
- CSSS Cavendish et 0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île affichent le plus grand nombre de personnes 
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vivant sous le SFR en dehors des régions de Montréal-Laval, à raison de 42 210, 20 330 et 16 560 
respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les territoires des CSSS dans la partie ouest de l’île de Montréal qui 
affichent le plus grand nombre d’anglophones vivant sous le SFR. 
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CSSS – Pourcentage de la population anglophone de Montréal et Laval  

Classement des 10 territoires de CSSS selon le pourcentage de la population 
anglophone vivant sous le seuil de faible revenu (SFR)  

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon total  

de la 
population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 664 360 172 690 26,0 % n/a 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  25 120 10 895 43,4 % 1 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  38 920 16 065 41,3 % 2 

0607 - CSSS de la Montagne  110 300 42 210 38,3 % 3 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  11 585 3 910 33,8 % 4 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  14 950 4 645 31,1 % 5 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 20 305 6 150 30,3 % 6 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent 51 645 15 415 29,8 % 7 

0608 - CSSS Cavendish  77 410 20 330 26,3 % 8 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  57 330 14 045 24,5 % 9 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 31 785 6 755 21,3 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) en fonction du 
pourcentage des anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSS qui comptent moins de 200 anglophones ont été exclus 
de cette analyse. Voir l’annexe 1 pour le classement de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.   

 

• Dans l’ensemble du Québec, 218 835 des anglophones, soit 22 %, vivaient sous le SFR en 2006. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, qui figurent dans le tableau 
ci-dessus, 172 690, soit 26 %, vivaient sous le SFR, ce qui est supérieur au taux provincial pour les 
anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0609 - CSSS Jeanne-Mance, 0603 - 
CSSS du Sud-Ouest—Verdun et 0607 - CSSS de la Montagne affichent le pourcentage le plus 
élevé des personnes vivant sous le SFR, à raison de 43,4 %, 41,3 % et 38,3 % respectivement. Ces 
chiffres sont tous supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS qui comptent le pourcentage le plus élevé d’anglophones vivant sous le 
SFR sont largement répartis dans l’ensemble de la région de Montréal. 
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CSSS – Population anglophone de Montréal et Laval selon l’IMM 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité des 
anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

IMM -  
population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon IMM de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % 1,38 n/a 

RSS de Montréal et Laval 664 360 172 690 26,0 % 0,97 n/a 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  38 920 16 065 41,3 % 1,28 1 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  25 120 10 895 43,4 % 1,27 2 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  57 330 14 045 24,5 % 1,17 3 

0607 - CSSS de la Montagne  110 300 42 210 38,3 % 1,13 4 

1301 - CSSS de Laval  68 455 11 660 17,0 % 1,09 5 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  11 585 3 910 33,8 % 1,02 6 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  130 425 16 560 12,7 % 0,99 7 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  14 950 4 645 31,1 % 0,99 8 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent 51 645 15 415 29,8 % 0,96 9 

0608 - CSSS Cavendish  77 410 20 330 26,3 % 0,95 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS des régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon l’indice 
minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires de CSSS qui comptent moins de 200 anglophones ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 1 pour le classement de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,28 pour la région 0603 - CSSS du Sud-Ouest - Verdun signifie que les anglophones de 
la région (41,3 %) sont beaucoup plus susceptibles de vivre sous le SFR que le groupe 
francophone de la région (32,2 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, ils sont 28 % 
plus susceptibles de vivre sous le SFR dans ce cas. 

• Comme l’indique ce tableau, qui couvre les territoires de CSSS dans la région de Montréal-Laval, 
les territoires des CSSS suivants : 0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun, 0609 - CSSS Jeanne-Mance 
et 0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle ont l’indice minorité-majorité le plus élevé (IMM) pour 
la population anglophone sous le SFR, à raison de 1,28, 1,27 et 1,17 respectivement. Ceci signifie 
que les anglophones des territoires des CSSS sont beaucoup plus susceptibles de vivre sous le 
SFR que les francophones. 
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CSSS – Ensemble de la poulation anglophone du Reste du Québec  

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’ensemble de la population 
anglophone vivant sous le seuil de faible revenu (SFR)  

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon total  

de la 
population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 313 665 46 130 14,7 % n/a 

1605 - CSSS Champlain  42 840 7 920 18,5 % 1 

0701 - CSSS de Gatineau  32 565 6 115 18,8 % 2 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  30 585 2 885 9,4 % 3 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  22 775 2 670 11,7 % 4 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  10 195 2 425 23,8 % 5 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de Sherbrooke 7 390 1 815 24,6 % 6 

0702 - CSSS du Pontiac  10 740 1 565 14,6 % 7 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  6 915 1 520 22,0 % 8 

1610 - CSSS la Pommeraie  11 120 1 445 13,0 % 9 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes  7 085 1 370 19,3 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval 
selon le nombre total d’anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR). La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas 
été prise en compte dans l’analyse. Les territoires de CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 1 pour les classements 
de tous les CSSS et RSSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français.   

 

• Dans l’ensemble du Québec, 218 835 des anglohones, soit 22 %, vivaient sous le SFR en 2006. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et Laval, 46 130 personnes, 
soit 14,7 %, vivaient sous le SFR, ce qui est inférieur au taux provincial pour les 
anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1605 - CSSS Champlain, 
0701 - CSSS de Gatineau et 1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges affichent le plus grand 
nombre de personnes vivant sous le SFR en dehors des régions de Montréal et Laval, à 
raison de 7 920, 6 115 et 2 885 respectivement. 

• En chiffres absolus, c’est la population des CSSS dans les régions urbaines et suburbaines 
qui affiche le plus grand nombre d’anglophones vivant sous le SFR. 
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CSSS – Pourcentage de la population anglophone du Reste du Québec 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage d’anglophones 
vivant sous le seuil de faible revenu (SFR)  

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon total  

de la 
population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 313 665 46 130 14,7 % n/a 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de Sherbrooke 7 390 1 815 24,6 % 1 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  10 195 2 425 23,8 % 2 

1603 - CSSS du Suroît  1 760 395 22,4 % 3 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  6 915 1 520 22,0 % 4 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  1 490 300 20,1 % 5 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes  7 085 1 370 19,3 % 6 

0701 - CSSS de Gatineau  32 565 6 115 18,8 % 7 

1605 - CSSS Champlain  42 840 7 920 18,5 % 8 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  3 870 595 15,4 % 9 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  6 645 1 015 15,3 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) 
selon le pourcentage d’anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR). La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas 
été prises en compte dans l’analyse. Les territoires de CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 1 pour les classements 
de tous les CSSS et RSSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français.   

 

• Dans l’ensemble du Québec, 218 835 des anglohones, soit 22 %, vivaient sous le SFR en 2006. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et Laval, 46 130, soit 14,7 %, 
vivaient sous le SFR, ce qui est inférieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0507 - CSSS Institut universitaire 
de gériatrie de Sherbrooke, 1606 - CSSS Pierre-Boucher et 1603 - CSSS du Suroît affichent le 
pourcentage le plus élevé des personnes qui vivent sous le SFR, à raison de 24,6 %, 23,8 % et 
22,4 % respectivement, chiffres qui sont tous supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS qui ont le plus fort pourcentage d’anglophones vivant sous le SFR sont 
largement répartis dans l’ensemble de la province. 
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CSSS – Population anglophone selon l’IMM pour le Reste du Québec 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) d’anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR) 

 Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

 % du total  
de la 

population 
anglophone 
sous le SFR 

IMM - 
population 
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon IMM 
 population 
anglophone 
sous le SFR 

Province de Québec 994 720 218 835 22,0 % 1,38 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 313 665 46 130 14,7 % 1,13 n/a 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes  7 085 1 370 19,3 % 1,64 1 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  10 195 2 425 23,8 % 1,50 2 

1603 - CSSS du Suroît  1 760 395 22,4 % 1,47 3 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  6 245 940 15,1 % 1,42 4 

1610 - CSSS la Pommeraie  11 120 1 445 13,0 % 1,41 5 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

7 390 1 815 24,6 % 1,38 6 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  2 600 335 12,9 % 1,36 7 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  22 775 2 670 11,7 % 1,32 8 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 9 545 1 245 13,0 % 1,31 9 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  6 645 1 015 15,3 % 1,26 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) 
selon l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant sous le seuil de faible revenu (SFR). La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-
Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans cette analyse. Les territoires des. CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir 
l’annexe 1 pour les classements de tous les CSSS et RSSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français. L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la 
population francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. L’IMM de 1,64 pour la 
région 1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes signifie que les anglophones de la région 
(19,3 %) sont beaucoup plus susceptibles de vivre sous le SFR que le groupe francophone (11,8 %, 
ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, les anglophones sont 64 % plus susceptibles de 
vivre sous le SFR. 

• Ce tableau indique que les territoires des CSSS suivants : 1501 - CSSS du Lac-des-Deux-
Montagnes, 1606 - CSSS Pierre-Boucher et 1603 - CSSS du Suroît ont l’IMM le plus élevé 
pour les anglophones vivant sous le SFR, à raison de 1,64, 1,5 et 1,47 respectivement. Ceci 
veut dire que les anglophones sont beaucoup plus susceptibles de vivre sous le SFR que les 
francophones des territoires de ces CSSS. 
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Anglophones dans des ménages monoparentaux – vivant sous le SFR 

Classement des 16 régions socio-sanitaires (RSS)  
par nombre de ménages monoparentaux, qui vivent sous le seuil de faible revenu 

(SFR), Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

anglophones 
dans des familles 
monoparentales 

(total) 

anglophones dans 
des familles 

monoparentales, 
vivant sous le SFR 

(#) 

anglophones 
dans des familles 
monoparentales, 
vivant sous le SFR 

(%) 

classement des 
anglophones dans 

des familles 
monoparentales, 
vivant sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % n/a 

06 - RSS de Montréal 72 150 26 675 37,0 % 1 

16 - RSS de la Montérégie 15 955 3 865 24,2 % 2 

07 - RSS de l'Outaouais 7 545 1 970 26,1 % 3 

13 - RSS de Laval 6 495 1 940 29,9 % 4 

15 - RSS des Laurentides 3 170 730 23,0 % 5 

05 - RSS de l'Estrie 2 295 675 29,4 % 6 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 195 275 23,0 % 7 

14 - RSS de Lanaudière 825 270 32,7 % 8 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

1 535 215 14,0 % 9 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 875 145 16,6 % 10 

09 - RSS de la Côte-Nord 765 135 17,6 % 11 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-
Québec 

445 120 27,0 % 12 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 405 110 27,2 % 13 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 170 40 23,5 % 14 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 180 35 19,4 % 15 

10 - RSS du Nord-du-Québec 20 10 50,0 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones vivant dans une famille monoparentale sous le 
SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) 
comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces 
territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour 
tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 37 225 des anglophones, soit 31,7 %, ont dit vivre dans une 
famille monoparentale, sous le SFR en 2005. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06 - RSS de Montréal, 16 - RSS de la Montérégie et 
07 - RSS de l'Outaouais affichent le plus grand nombre des personnes vivant dans une 
famille monoparentale, sous le SFR, à raison de 26 675, 3 865 et 1 970 respectivement. 
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• En chiffres absolus, ce sont les régions urbaines et suburbaines qui affichent le nombre le 
plus élevé d’anglophones qui vivent dans des familles monoparentales, sous le SFR. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le pourcentage de personnes 
vivant dans un ménage monoparental, sous le seuil de faible revenu (SFR)  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale 

(total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (#) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR ( %) 

classement selon 
le % 

 d’anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % n/a 

10 - RSS du Nord-du-Québec 20 10 50,0 % 1 

06 - RSS de Montréal 72 150 26 675 37,0 % 2 

14 - RSS de Lanaudière 825 270 32,7 % 3 

13 - RSS de Laval 6 495 1 940 29,9 % 4 

05 - RSS de l'Estrie 2 295 675 29,4 % 5 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 405 110 27,2 % 6 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 445 120 27,0 % 7 

07 - RSS de l'Outaouais 7 545 1 970 26,1 % 8 

16 - RSS de la Montérégie 15 955 3 865 24,2 % 9 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 170 40 23,5 % 10 

15 - RSS des Laurentides 3 170 730 23,0 % 11 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 195 275 23,0 % 12 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 180 35 19,4 % 13 

09 - RSS de la Côte-Nord 765 135 17,6 % 14 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 875 145 16,6 % 15 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 1 535 215 14,0 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le pourcentage d’anglophones vivant dans une famille monoparentale sous le SFR. 
La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant 
moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires 
doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour 
tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 

• Dans l’ensemble du Québec, 37 225 des anglophones, soit 31,7 %, ont été signalés comme 
vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR en 2005. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 10 - RSS du Nord-du-Québec, 06 - RSS de Montréal 
et 14 - RSS de Lanaudière affichent le plus haut pourcentage de personnes vivant dans une 
famille monoparentale, sous le SFR, à raison de 50 %, 37 % et 32,7 % respectivement. 
Quatre régions affichent un taux plus élevé que le taux provincial pour les anglophones. 
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• Les régions qui affichent le plus haut pourcentage d’anglophones vivant dans une famille 
monoparentale, sous le SFR, sont généralement rurales. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon l’indice minorité-majorité (IMM)  
pour les personnes vivant dans un ménage monoparental,  

sous le seuil de faible revenu (SFR) Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale 

(total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (#) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR ( %) 

IMM – 
anglophones 

vivant dans une 
famille 

monoparentale, 
sous le SFR 

 

classement 
selon le % 

d’anglophon
es vivant 
dans une 

famille 
monoparent
ale, sous le 

SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % 1,15 n/a 

10 - RSS du Nord-du-Québec 20 10 50,0 % 2,44 1 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 405 110 27,2 % 1,48 2 

14 - RSS de Lanaudière 825 270 32,7 % 1,46 3 

05 - RSS de l'Estrie 2 295 675 29,4 % 1,27 4 

13 - RSS de Laval 6 495 1 940 29,9 % 1,23 5 

07 - RSS de l'Outaouais 7 545 1 970 26,1 % 1,08 6 

16 - RSS de la Montérégie 15 955 3 865 24,2 % 1,03 7 

15 - RSS des Laurentides 3 170 730 23,0 % 1,03 8 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 180 35 19,4 % 0,95 9 

04 - RSS de la Mauricie et du 
Centre-du-Québec 

445 120 27,0 % 0,93 10 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 195 275 23,0 % 0,92 11 

06 - RSS de Montréal 72 150 26 675 37,0 % 0,90 12 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-
Jean 

170 40 23,5 % 0,89 13 

09 - RSS de la Côte-Nord 765 135 17,6 % 0,87 14 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

1 535 215 14,0 % 0,79 15 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 875 145 16,6 % 0,68 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant dans une famille 
monoparentale sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions 
socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données 
correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour tout 
revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
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courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 2,44 pour la région 10 - RSS du Nord-du-Québec signifie que les anglophones de la 
région sont beaucoup plus susceptibles de vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, 
que le groupe francophone de la région (20,5 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes 
relatifs, ils sont 144 % plus susceptibles de signaler qu’ils vivent dans une famille monoparentale, 
sous le SFR. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 10 - RSS du Nord-du-Québec, 12 - RSS de la 
Chaudière-Appalaches et 14 - RSS de Lanaudière ont l’indice minorité-majorité (IMM) le 
plus élevé pour les personnes vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, à raison 
de 2,44, 1,48 et 1,46 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones de ces régions sont 
beaucoup plus susceptibles de vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, que les 
francophones de la région. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS  
selon le nombre de ménages monoparentaux, vivant sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparent
ale  

(total) 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparental
e, sous le SFR 

(nombre) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (%) 

classement 
selon nombre 
d’anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 78 645 28 615 36,4 % n/a 

0607 - CSSS de la Montagne 11 105 4 800 43,2 % 1 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 6 830 3 910 57,2 % 2 

0608 - CSSS Cavendish 9 770 3 525 36,1 % 3 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 9 325 3 470 37,2 % 4 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île 13 630 2 845 20,9 % 5 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - Saint-Laurent 6 460 2 390 37,0 % 6 

1301 - CSSS de Laval 6 495 1 940 29,9 % 7 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 4 335 1 365 31,5 % 8 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 2 805 1 225 43,7 % 9 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île 2 695 850 31,5 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS régions socio-sanitaires (RSS)de Montréal et Laval selon le nombre d’anglophones 
vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans 
l’analyse. Les territoires de CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les 
classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 37 225 des anglophones, soit 31,7 %, ont signalé qu’ils vivaient 
dans une famille monoparentale, sous le SFR, en 2005. Pour les régions socio-sanitaires 
(RSS) de Montréal et Laval, 28 615, soit 36,4 %, vivaient dans une famille monoparentale, 
sous le SFR, ce qui est supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 
0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun et 0608 - CSSS Cavendish affichent le plus grand nombre 
de personnes vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, dans les régions de 
Montréal-Laval, à raison de 4 800, 3 910 et 3 525 respectivement. 

• En chiffres absolus, it is les territoires des CSSS dans les parties ouest et centre de l’île de 
Montréal qui affichent le plus grand nombre d’anglophones vivant dans une famille 
monoparentale, sous le SFR. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage de personnes 
vivant dans un ménage monoparental, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones vivant 
dans une famille 
monoparentale 

(total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 
(nombre) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (%) 

classement 
selon %  

d’anglophon
es vivant 
dans une 

famille 
monoparent
ale, sous le 

SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 78 645 28 615 36,4 % n/a 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 6 830 3 910 57,2 % 1 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 1 615 740 45,8 % 2 

0612 - CSSS Cœur-de-l’Île 1 675 740 44,2 % 3 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 2 805 1 225 43,7 % 4 

0607 - CSSS de la Montagne 11 105 4 800 43,2 % 5 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 1 915 825 43,1 % 6 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 9 325 3 470 37,2 % 7 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - Saint-
Laurent 

6 460 2 390 37,0 % 8 

0608 - CSSS Cavendish 9 770 3 525 36,1 % 9 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île 2 695 850 31,5 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le 
pourcentage d’anglophones vivant dans une famille monoparentale sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont 
pas été prises en compte dans l’analyse.Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et 
le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 37 225 des anglophones, soit 31,7 %, ont signalé qu’ils vivaient 
dans une famille monoparentale, sous le SFR, en 2005. Pour les régions socio-sanitaires 
(RSS) de Montréal et Laval, figurant dans le tableau ci-dessus, 28 615, soit 36,4 %, vivaient 
dans une famille monoparentale, sous le SFR, ce qui est légèrement supérieur au taux 
provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0603 - CSSS du Sud-Ouest-
Verdun, 0609 - CSSS Jeanne-Mance et 0612 - CSSS Cœur-de-l’Île affichent le plus gros 
pourcentage de personnes vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, à raison de 
57,2 %, 45,8 % et 44,2 % respectivement. Ces chiffres sont tous supérieurs au taux provincial 
pour les anglophones. 
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• Les territoires des CSSS qui affiche le plus fort pourcentage d’anglophones vivant dans une 
famille monoparentale, sous le SFR, sont dispersés dans l’ensemble de la région de 
Montréal-Laval. 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité (IMM) des 
personnes vivant dans une famille monoparentale, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparent
ale (total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 
(nombre) 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparental
e, sous le SFR  

(%) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR  
(IMM) 

classement 
selon IMM des 
anglophones 

vivant dans une 
famille 

monoparental, 
sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % 1,15 n/a 

RSS de Montréal et Laval 78 645 28 615 36,4 % 0,96 n/a 

1301 - CSSS de Laval 6 495 1 940 29,9 % 1,23 1 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 9 325 3 470 37,2 % 1,21 2 

0607 - CSSS de la Montagne 11 105 4 800 43,2 % 1,12 3 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 6 830 3 910 57,2 % 1,11 4 

0612 - CSSS Cœur-de-l’Île 1 675 740 44,2 % 1,03 5 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 1 915 825 43,1 % 1,01 6 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 1 615 740 45,8 % 1,01 7 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-
Nord 

2 805 1 225 43,7 % 0,98 8 

0608 - CSSS Cavendish 9 770 3 525 36,1 % 0,95 9 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - 
Saint-Laurent 

6 460 2 390 37,0 % 0,94 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon l’indice 
minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) 
n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,23 pour la région 1301 - CSSS de Laval signifie que les anglophones (29,9 %) sont 
beaucoup plus susceptibles de vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, que le groupe 
francophone de la région (24,3 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, ils sont 23 % 
plus susceptibles de vivre de vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, dans ce cas. 
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• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1301 - CSSS de Laval, 0602 - 
CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle et 0607 - CSSS de la Montagne affichent l’IMM le plus élevé 
pour les personnes vivant en famille monoparentale, sous le SFR à raison de 1,23, 1,21 et 
1,12 respectivement. Ceci signifie que les anglophones des territoires de ces CSSS sont 
beaucoup plus susceptibles de vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, que les 
francophones. 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS 
selon le nombre de ménages monoparentaux,  

vivant sous le seuil de faible revenu (SFR) 
Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparentale 
(total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 
(nombre) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (%) 

classement 
selon le 
nombre 

d’anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 38 895 8 610 22,1 % n/a 

1605 - CSSS Champlain 5 415 1 430 26,4 % 1 

0701 - CSSS de Gatineau 4 590 1 350 29,4 % 2 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon 2 800 580 20,7 % 3 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges 2 635 475 18,0 % 4 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 1 155 420 36,4 % 5 

0702 - CSSS du Pontiac 1 035 320 30,9 % 6 

0506 - CSSS de Memphremagog 925 305 33,0 % 7 

0507 - CSSS Institut Universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

735 260 35,4 % 8 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale 810 245 30,2 % 9 

1610 - CSSS La Pommeraie 1 040 245 23,6 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) 
selon le nombre d’anglophones vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-
James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données 
du RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 37 225 des anglophones, soit 31,7 %, ont signalé qu’ils vivaient 
dans une famille monoparentale, sous le SFR, en 2005. Pour les régions socio-sanitaires 
(RSS) en dehors de Montréal et Laval, 8 610, soit 22,1 %, vivaient dans une famille 
monoparentale, sous le SFR, ce qui est inférieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1605 - CSSS Champlain, 
0701 - CSSS de Gatineau et 1604 - CSSS Jardins-Roussillon affichent le plus grand nombre 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Certaines caractéristiques socio-économiques 46 

de personnes vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, en dehors des régions 
de Montréal et Laval, à raison de 1 430, 1 350 et 580 respectivement. 

• En chiffres absolus, les territoires des CSSS qui affichent le plus grand nombre de personnes 
vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, se trouvent généralement dans les 
régions urbaines et suburbaines. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage de personnes 
vivant dans un ménage monoparental, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparentale 
(total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 
(nombre) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (%) 

classement selon 
le %  

d’anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 38 895 8 610 22,1 % n/a 

1603 - CSSS du Suroît 230 95 41,3 % 1 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière 330 125 37,9 % 2 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 1 155 420 36,4 % 3 

0507 - CSSS Institut Universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

735 260 35,4 % 4 

0506 - CSSS de Memphremagog 925 305 33,0 % 5 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l’Or 230 75 32,6 % 6 

1507 - CSSS d’Argenteuil 515 160 31,1 % 7 

0702 - CSSS du Pontiac 1 035 320 30,9 % 8 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière 495 150 30,3 % 9 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale 810 245 30,2 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le 
pourcentage d’anglophones vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont 
pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 37 225 anglophones, soit 31,7 %, ont signalé qu’ils vivaient 
dans une famille monoparentale, sous le SFR, en 2005. Pour les régions socio-sanitaires 
(RSS) en dehors de Montréal et Laval, 8 610, soit 22,1 %, vivaient dans une famille 
monoparentale, sous le SFR, ce qui est inférieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1603 - CSSS du Suroît, 1401 - 
CSSS du Nord de Lanaudière et 1606 - CSSS Pierre-Boucher affichent le plus gros 
pourcentage de personnes vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, à raison de 
41,3 %, 37,9 % et 36,4 % respectivement. Ces chiffres sont tous supérieurs au taux provincial 
pour les anglophones. 
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• Les territoires des CSSS qui affichent le plus fort pourcentage d’anglophones vivant dans 
une famille monoparentale, sous le SFR, sont généralement ruraux. 
 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité (IMM) 
des personnes vivant dans un ménage monoparental, sous le seuil de faible revenu 

(SFR) 
Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) 

/  
Health and Social Services 

Centres 

anglophones 
vivant dans 
une famille 

monoparentale 
(total) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 
(nombre) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 
sous le SFR (%) 

anglophones 
vivant dans une 

famille 
monoparentale, 

sous le SFR 
(IMM) 

classement 
selon IMM 

des 
anglophones 

vivant dans une 
famille 

monoparentale, 
sous le SFR 

Province de Québec 117 540 37 225 31,7 % 1,15 n/a 

Québec moins RSS de Montréal 
et Laval 

38 895 8 610 22,1 % 0,94 n/a 

1610 - CSSS La Pommeraie 1 040 245 23,6 % 1,79 1 

0702 - CSSS du Pontiac 1 035 320 30,9 % 1,72 2 

0506 - CSSS de Memphremagog 925 305 33,0 % 1,72 3 

1401 - CSSS du Nord de 
Lanaudière 

330 125 37,9 % 1,60 4 

1202 - CSSS du Grand Littoral 245 65 26,5 % 1,49 5 

1402 - CSSS du Sud de 
Lanaudière 

495 150 30,3 % 1,42 6 

1505 - CSSS des Pays-d’en-Haut 235 70 29,8 % 1,36 7 

0507 - CSSS Institut 
Universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

735 260 35,4 % 1,34 8 

1603 - CSSS du Suroît 230 95 41,3 % 1,33 9 

0705 - CSSS de Papineau 405 110 27,2 % 1,29 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon l’indice 
minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-
James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale ont été 
exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. L’IMM de 1,79 pour la 
région 1610 - CSSS La Pommeraie signifie que les anglophones (21,6 %) sont beaucoup plus 
susceptibles de vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, que les francophones (13,2 %, 
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ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, les anglophones sont 79 % plus susceptibles de 
vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR. 

• Ce tableau indique que les territoires des CSSS suivants : 1610 - CSSS La Pommeraie, 0702 - 
CSSS du Pontiac et 0506 - CSSS de Memphremagog ont l’IMM le plus élevé pour les 
anglophones vivant dans une famille monoparentale, sous le SFR, à raison de 1,79, 1,72 et 
1,72 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones sont beaucoup plus susceptibles de 
vivre dans une famille monoparentale, sous le SFR, que les francophones des territoires de 
ces CSSS. 

• Ce sont les territoires ruraux des CSSS qui affichent les plus fortes disparités entre les 
populations anglophones et francophones quant aux personnes qui vivent dans une famille 
monoparentale, sous le SFR. 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Certaines caractéristiques socio-économiques 50 

Anglophones vivant seuls – sous le SFR 

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le nombre de personnes 
vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

anglophones 
vivant seuls  

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls,  
sous le SFR  

(%) 

classement selon 
le nombre 

d’anglophones 
vivant seuls, sous 

le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % n/a 

06 - RSS de Montréal 82 520 36 620 44,4 % 1 

16 - RSS de la Montérégie 12 905 4 555 35,3 % 2 

07 - RSS de l'Outaouais 6 340 2 030 32,0 % 3 

13 - RSS de Laval 3 730 1 550 41,6 % 4 

15 - RSS des Laurentides 3 640 1 120 30,8 % 5 

05 - RSS de l'Estrie 3 335 1 225 36,7 % 6 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 785 645 36,1 % 7 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 1 285 385 30,0 % 8 

14 - RSS de Lanaudière 1 075 400 37,2 % 9 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 795 415 52,2 % 10 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 615 260 42,3 % 11 

09 - RSS de la Côte-Nord 420 90 21,4 % 12 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 345 140 40,6 % 13 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 200 70 35,0 % 14 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 175 90 51,4 % 15 

10 - RSS du Nord-du-Québec 10 0 0,0 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones vivant seuls, sous le SFR.La RSS 17 
(Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant 
moins de 200 anglophones vivant seuls sont indiquées en italiques et en caractères gras. Les données correspondant à ces territoires doivent être 
interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le 
SFR et pour tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 49 585 anglophones, soit 41,4 %, ont dit vivre seuls, sous le SFR, 
en 2005. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06 - RSS de Montréal, 16 - RSS de la Montérégie et 
07 - RSS de l'Outaouais affichent le plus grand nombre de personnes vivant seules, sous le 
SFR, à raison de 36 620, 4 555 et 2 030 respectivement. 
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• En chiffres absolus, ce sont les régions urbaines et suburbaines qui affichent le plus grand 
nombre d’anglophones vivant seuls, sous le SFR. 

 

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le pourcentage de personnes 
vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

anglophones 
vivant seuls 

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

(%) 

classement 
selon le % 

d’anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % n/a 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 795 415 52,2 % 1 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 175 90 51,4 % 2 

06 - RSS de Montréal 82 520 36 620 44,4 % 3 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 615 260 42,3 % 4 

13 - RSS de Laval 3 730 1 550 41,6 % 5 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 345 140 40,6 % 6 

14 - RSS de Lanaudière 1 075 400 37,2 % 7 

05 - RSS de l'Estrie 3 335 1 225 36,7 % 8 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 785 645 36,1 % 9 

16 - RSS de la Montérégie 12 905 4 555 35,3 % 10 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 200 70 35,0 % 11 

07 - RSS de l'Outaouais 6 340 2 030 32,0 % 12 

15 - RSS des Laurentides 3 640 1 120 30,8 % 13 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 1 285 385 30,0 % 14 

09 - RSS de la Côte-Nord 420 90 21,4 % 15 

10 - RSS du Nord-du-Québec 10 0 0,0 % 16 
Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le pourcentage d’anglophones vivant seuls, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la 
RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones 
vivant seuls sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 
pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour 
tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 49 585 anglophones, soit 41,4 %, ont dit vivre seuls, sous le SFR, 
en 2005. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec, 02 
- RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean et 06 - RSS de Montréal affichent le plus fort 
pourcentage de personnes vivant seules, sous le SFR, à raison de 52,2 %, 51,4 % et 44,4 % 
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respectivement. Quatre régions affichent un taux plus élevé que le taux provincial pour les 
anglophones. 

• Les régions qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones vivant seuls, sous le SFR, 
sont généralement rurales. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon l’indice minorité-majorité (IMM)  
des personnes vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

anglophon
es vivant 

seuls (total) 

anglophones 
vivant seuls,  
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls,  
sous le SFR  

(%) 

anglophones 
vivant seuls,  
sous le SFR  

(IMM) 

classement 
des 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % 1,09 n/a 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 175 90 51,4 % 1,34 1 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 345 140 40,6 % 1,28 2 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 795 415 52,2 % 1,27 3 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 615 260 42,3 % 1,20 4 

13 - RSS de Laval 3 730 1 550 41,6 % 1,13 5 

14 - RSS de Lanaudière 1 075 400 37,2 % 1,09 6 

16 - RSS de la Montérégie 12 905 4 555 35,3 % 1,03 7 

06 - RSS de Montréal 82 520 36 620 44,4 % 1,01 8 

05 - RSS de l'Estrie 3 335 1 225 36,7 % 1,00 9 

07 - RSS de l'Outaouais 6 340 2 030 32,0 % 0,99 10 

15 - RSS des Laurentides 3 640 1 120 30,8 % 0,94 11 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 200 70 35,0 % 0,94 12 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 785 645 36,1 % 0,92 13 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 1 285 385 30,0 % 0,87 14 

09 - RSS de la Côte-Nord 420 90 21,4 % 0,82 15 

10 - RSS du Nord-du-Québec 10 0 0,0 % 0,00 16 
Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon l’indice minorité-majorité des anglophones vivant dans une famille 
monoparentale, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-
sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones vivant dans une famille monoparentale sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données 
correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour 
tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,34 pour la région 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean signifie que les anglophones 
de la région sont beaucoup plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR, que le groupe 
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francophone de la région (38,4 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, ils sont 34 % 
plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean, 12 - RSS de 
la Chaudière-Appalaches et 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec ont l’indice 
minorité-majorité (IMM) le plus élevé pour les personnes vivant seules, sous le SFR, à raison 
de 1,34, 1,28 et 1,27 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones de ces régions sont 
beaucoup plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR que les francophones de la région. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS  
selon le nombre de personnes vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant seuls  

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  

(%) 

classement 
selon nombre 
d’anglophones 

vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 86 255 38 160 44,2 % n/a 

0607 - CSSS de la Montagne 20 460 10 195 49,8 % 1 

0608 - CSSS Cavendish 14 170 5 670 40,0 % 2 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île 9 570 3 020 31,6 % 3 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 8 520 3 440 40,4 % 4 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 6 800 3 145 46,3 % 5 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 6 435 3 155 49,0 % 6 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - Saint-Laurent 6 000 2 695 44,9 % 7 

1301 - CSSS de Laval 3 735 1 540 41,2 % 8 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 2 520 1 335 53,0 % 9 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 2 315 1 350 58,3 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS des régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre 
d’anglophones vivant seuls sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les 
territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant seuls ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 49 585 anglophones, soit 41,4 %, ont dit vivre seuls, sous le SFR, 
en 2005. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, 38 160, soit 44,2 %, 
vivaient seuls, sous le SFR, ce qui est supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 
0608 - CSSS Cavendish et 0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île affichent le plus grand nombre de 
personnes vivant seules, sous le SFR, dans les régions de Montréal-Laval, à raison de 10 195, 
5 670 et 3 020 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les territoires des CSSS dans les parties ouest et centre de l’île de 
Montréal qui affichent le plus grand nombre d’anglophones vivant seuls, sous le SFR.  
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage de personnes 
vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant seuls  

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  

(%) 

classement 
selon le %  

d’anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 86 255 38 160 44,2 % n/a 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 2 315 1 350 58,3 % 1 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 2 520 1 335 53,0 % 2 

0612 - CSSS Cœur-de-l’Île 1 875 955 50,9 % 3 

0607 - CSSS de la Montagne 20 460 10 195 49,8 % 4 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 6 435 3 155 49,0 % 5 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 6 800 3 145 46,3 % 6 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - Saint-Laurent 6 000 2 695 44,9 % 7 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 2 265 1 005 44,4 % 8 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île 1 580 660 41,8 % 9 

1301 - CSSS de Laval 3 735 1 540 41,2 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréa-Laval selon le pourcentage 
d’anglophones vivant seuls, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. 
Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant seuls ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 49 585 anglophones, soit 41,4 %, ont dit vivre seuls, sous le SFR, 
en 2005. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, figurant dans le 
tableau ci-dessus, 38 160, soit 44,2 %, vivaient seuls, sous le SFR, ce qui est légèrement 
supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0613 - CSSS d’Ahuntsic et 
Montréal-Nord, 0605 - CSSS Lucille-Teasdale et 0612 - CSSS Cœur-de-l’Île affichent le plus 
fort pourcentage de personnes vivant seules, sous le SFR, à raison de 58,3 %, 53 % et 50,9 % 
respectivement. Ces chiffres sont tous supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS affichant le plus fort pourcentage d’anglophones vivant seuls, sous 
le SFR, sont dispersés dans l’ensemble de la région de Montréal-Laval. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité (IMM) 
des personnes vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant seuls 

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  

(%) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

(IMM) 

classement 
selon l’IMM 

pour les 
anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % 1,09 n/a 

RSS de Montréal et Laval 86 255 38 160 44,2 % 1,03 n/a 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 2 315 1 350 58,3 % 1,22 1 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 2 520 1 335 53,0 % 1,16 2 

1301 - CSSS de Laval 3 735 1 540 41,2 % 1,12 3 

0607 - CSSS de la Montagne 20 460 10 195 49,8 % 1,11 4 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 6 435 3 155 49,0 % 1,11 5 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 8 520 3 440 40,4 % 1,11 6 

0612 - CSSS Cœur-de-l’Île 1 875 955 50,9 % 1,09 7 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 6 800 3 145 46,3 % 1,07 8 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île 1 580 660 41,8 % 1,07 9 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville -  
Saint-Laurent 

6 000 2 695 44,9 % 1,06 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS des régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal-Laval selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) des anglophones vivant seuls, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans 
l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant seuls ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et 
RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du groupe 
anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un IMM supérieur à 
1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe minoritaire que dans le 
groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la caractéristique est moins 
courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,22 pour la région 0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord signifie que les 
anglophones (58,3 %) sont beaucoup plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR, que le groupe 
francophone de la région (47,9 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, les 
anglophones sont 22 % plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR, dans ce cas. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0613 - CSSS d’Ahuntsic et 
Montréal-Nord, 0605 - CSSS Lucille-Teasdale et 1301 - CSSS de Laval affichent l’IMM le plus 
élevé pour les personnes vivant seules, sous le SFR, à raison de 1,22, 1,16 et 1,12 respectivement. 
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Ceci veut dire que les anglophones des territoires de ces CSSS sont beaucoup plus susceptibles 
de vivre seuls, sous le SFR, que les francophones. 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Certaines caractéristiques socio-économiques 59 

 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS 
selon le nombre de personnes vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant seuls 

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  

(%) 

classement 
selon le 
nombre 

d’anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 33 400 11 425 34,2 % n/a 

1605 - CSSS Champlain 3 535 1 430 40,5 % 1 

0701 - CSSS de Gatineau 3 340 1 145 34,3 % 2 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges 2 000 580 29,0 % 3 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon 1 725 480 27,8 % 4 

1610 - CSSS La Pommeraie 1 410 485 34,4 % 5 

0507 - CSSS Institut Universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

1 380 710 51,4 % 6 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale 1 270 490 38,6 % 7 

0702 - CSSS du Pontiac 1 265 450 35,6 % 8 

0506 - CSSS de Memphremagog 1 185 240 20,3 % 9 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 1 085 425 39,2 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le 
nombre d’anglophones vivant seuls, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte 
dans l’analyse.Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de 
tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 49 585 anglophones, soit 41,4 %, ont dit vivre seuls, sous le SFR, 
en 2005. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et Laval, 11 425, soit 
34,2 %, vivaient seuls, sous le SFR, ce qui est inférieur au taux provincial pour les 
anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1605 - CSSS Champlain, 0701 
- CSSS de Gatineau et 1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges affichent le plus grand nombre 
de personnes vivant seules, sous le SFR en dehors des régions de Montréal et Laval, à raison 
de 1, 430, 1 145 et 580 respectivement. 

• En chiffres absolus, les territoires des CSSS qui affichent le plus grand nombre de personnes 
vivant seules, sous le SFR, se trouvent généralement dans les régions urbaines et 
suburbaines. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage de personnes 
vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant seuls  

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

(%) 

classement selon 
% d’anglophones 

vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 33 400 11 425 34,2 % n/a 

0405 - CSSS de Trois-Rivières 310 205 66,1 % 1 

0507 - CSSS Institut Universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

1 380 710 51,4 % 2 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 715 335 46,9 % 3 

1605 - CSSS Champlain 3 535 1 430 40,5 % 4 

0504 - CSSS du Val-Saint-François 285 115 40,4 % 5 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 540 215 39,8 % 6 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 1 085 425 39,2 % 7 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale 1 270 490 38,6 % 8 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière 415 160 38,6 % 9 

1603 - CSSS du Suroît 290 110 37,9 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le 
pourcentage d’anglophones vivant seuls, sous le SFR.La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte 
dans l’analyse.Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant seuls ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de 
tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et 
le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 49 585 anglophones, soit 41,4 %, ont dit vivre seuls, sous le SFR, 
en 2005. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et Laval, 11 425, soit 
34,2 %, vivaient seuls, sous le SFR, ce qui est inférieur au taux provincial pour les 
anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0405 - CSSS de Trois-Rivières, 
0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de Sherbrooke et 1501 - CSSS du Lac-des-
Deux-Montagnes affichent le plus fort pourcentage de personnes vivant seules, sous le SFR, 
à raison de 66,1 %, 51,4 % et 46,9 % respectivement. Ces chiffres sont tous supérieurs au taux 
provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS qui affichent le plus fort pourcentage d’anglophones vivant seuls, 
sous le SFR, sont généralement ruraux. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) des personnes vivant seules, sous le seuil de faible revenu (SFR) 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

anglophones 
vivant seuls 

(total) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  
(nombre) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR  

(%) 

anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

(IMM) 

classement 
selon l’IMM 

des 
anglophones 
vivant seuls, 
sous le SFR 

Province de Québec 119 655 49 585 41,4 % 1,09 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 33 400 11 425 34,2 % 0,96 n/a 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 250 55 22,0 % 2,09 1 

0504 - CSSS Val Saint-François 285 115 40,4 % 1,61 2 

0405 - CSSS de Trois-Rivières 310 205 66,1 % 1,45 3 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent 910 330 36,3 % 1,37 4 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 715 335 46,9 % 1,31 5 

0507 - CSSS Institut Universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

1 380 710 51,4 % 1,23 6 

1610 - CSSS La Pommeraie 1 410 485 34,4 % 1,20 7 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 540 215 39,8 % 1,19 8 

0705 - CSSS de Papineau 490 165 33,7 % 1,17 9 

1605 - CSSS Champlain 3 535 1 430 40,5 % 1,16 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon l’indice 
minorité-majorité des anglophones vivant seuls, sous le SFR. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en 
compte dans l’analyse.Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones vivant seuls ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de 
tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe 
majoritaire. L’IMM de 2,09 pour la région 0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord signifie que les 
anglophones (22 %) sont beaucoup plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR, que les 
francophones (10,5 %, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, les anglophones 
sont 109 % plus susceptibles de vivre seuls, sous le SFR. 

• Ce tableau indique que les territoires des CSSS suivants : 0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord, 
0504 - CSSS Val Saint-François et 0405 - CSSS de Trois-Rivières ont l’IMM le plus élevé pour 
les anglophones vivant seuls, sous le SFR à raison de 2,09, 1,61 et 1,45 respectivement. Ceci 
veut dire que les anglophones sont beaucoup plus susceptilbes de vivre seuls, sous le SFR 
que les francophones des territoires de ces CSSS. 
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• Les territoires des CSSS qui affichent les plus grandes disparités entre les anglophones et les 
francophones vivant seuls, sous le SFR, sont généralement ruraux. 
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Anglophones de 15 ans et plus, dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon la population totale 
d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

 Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total  
de la 

population 
anglophone 
15 ans et + 

total  
de la 

population 
anglophone 
15 ans et + 

revenu  
< 10 000 $ 

 % du total de 
la population 
anglophone 
15 ans et + 

revenu  
< 10 000 $ 

classement 
selon total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 

revenu  
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % n/a 

 06 - RSS de Montréal 503 680 143 815 32,9 % 1 

 16 - RSS de la Montérégie 119 650 31 695 31,8 % 2 

 13 - RSS de Laval 55 505 13 420 24,9 % 3 

 07 - RSS de l'Outaouais 48 755 12 550 30,1 % 4 

 15 - RSS des Laurentides 27 910 6 795 28,4 % 5 

 05 - RSS de l'Estrie 20 420 5 795 28,6 % 6 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 10 625 2 645 25,7 % 7 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 8 070 2 320 30,7 % 8 

 14 - RSS de Lanaudière 8 725 2 110 24,0 % 9 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 4 460 1 370 27,7 % 10 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 4 450 1 340 28,7 % 11 

 09 - RSS de la Côte-Nord 4 515 1 085 22,9 % 12 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 205 735 24,2 % 13 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 620 515 24,2 % 14 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 200 395 24,3 % 15 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 235 65 26,5 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre d’anlgophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu 
inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans 
revenu. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires 
(RSS) comptant moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être 
interprétées avec prudence. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS.  

Les calculs du revenu inférieur à 10 000 $ pour la RSS de la Côte-Nord produisent des résultats qui ne semblent pas cadrer avec les calculs des autres variables 
dans cette analyse. Une étude plus poussée s’impose pour expliquer la cause de ce manque de concordance. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et 
le français. 

 

• Dans l’ensemble du Québec, 230 365 anglophones, soit 27,6 %, ont dit avoir un revenu 
inférieur à 10 000 $ en 2006. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06 - RSS de Montréal, 16 - RSS de la Montérégie et 13 - 
RSS de Laval affichent le plus grand nombre de personnes ayant un revenu inférieur à 
10 000 $, à raison de 143 815, 31 695 et 13 420 respectivement. 
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• En chiffres absolus, ce sont les régions urbaines et suburbaines qui affichent le plus grand 
nombre d’anglophones dont le revenu est inférieur à 10 000 $. 
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RSS selon le pourcentage  

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le pourcentage 
d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total  
de la 

population 
anglophone 
15 ans et + 

total  
de la population 

anglophone  
15 ans et + 

revenu  
< 10 000 $ 

 % du total de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

revenu  
< 10 000 $ 

classement de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

revenu  
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % n/a 

 06 - RSS de Montréal 503 680 143 815 32,9 % 1 

 16 - RSS de la Montérégie 119 650 31 695 31,8 % 2 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 8 070 2 320 30,7 % 3 

 07 - RSS de l'Outaouais 48 755 12 550 30,1 % 4 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 4 450 1 340 28,7 % 5 

 05 - RSS de l'Estrie 20 420 5 795 28,6 % 6 

 15 - RSS des Laurentides 27 910 6 795 28,4 % 7 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 4 460 1 370 27,7 % 8 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 235 65 26,5 % 9 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 10 625 2 645 25,7 % 10 

 13 - RSS de Laval 55 505 13 420 24,9 % 11 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 200 395 24,3 % 12 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 620 515 24,2 % 13 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 205 735 24,2 % 14 

 14 - RSS de Lanaudière 8 725 2 110 24,0 % 15 

 09 - RSS de la Côte-Nord 4 515 1 085 22,9 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu 
inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans 
revenu..La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires 
(RSS) comptant moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être 
interprétées avec prudence. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Les calculs du revenu inférieur à 10 000 $ pour la RSS de la Côte-Nord produisent des résultats qui ne semblent pas cadrer avec les calculs des autres variables 
dans cette analyse. Une étude plus poussée s’impose pour expliquer la cause de ce manque de concordance. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français. 

• Dans l’ensemble du Québec, 230 365 anglophones, soit 27,6 %, ont dit avoir gagné un revenu 
inférieur à 10 000 $ en 2006. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06 - RSS de Montréal, 16 - RSS de la Montérégie et 11 - 
RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine affichent le plus fort pourcentage de personnes dont le 
revenu est inférieur à 10 000 $, soit 32,9 %, 31,8 % et 30,7 % respectivement. Huit régions 
affichent un taux plus élevé que le taux provincial pour les anglophones. 
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•  Les régions qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones dont le revenu est inférieur à 
10 000 $ sont largement répartis dans l’ensemble de la province et sont dispersés parmi les 
régions urbaines, suburbaines et rurales.  
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RSS selon l’IMM de la population anglophone de 15 ans et plus  

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) des anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

IMM - 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Classement 
selon IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % 1,18 n/a 

 06 - RSS de Montréal 503 680 143 815 32,9 % 1,28 1 

 15 - RSS des Laurentides 27 910 6 795 28,4 % 1,22 2 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 235 65 26,5 % 1,21 3 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

8 070 2 320 30,7 % 1,20 4 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 4 460 1 370 27,7 % 1,19 5 

 07 - RSS de l'Outaouais 48 755 12 550 30,1 % 1,18 6 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 10 625 2 645 25,7 % 1,17 7 

 13 - RSS de Laval 55 505 13 420 24,9 % 1,16 8 

 16 - RSS de la Montérégie 119 650 31 695 31,8 % 1,15 9 

 05 - RSS de l'Estrie 20 420 5 795 28,6 % 1,15 10 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-
Québec 

4 450 1 340 28,7 % 1,15 11 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 205 735 24,2 % 1,12 12 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 200 395 24,3 % 1,09 13 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 620 515 24,2 % 1,02 14 

 09 - RSS de la Côte-Nord 4 515 1 085 22,9 % 1,01 15 

 14 - RSS de Lanaudière 8 725 2 110 24,0 % 0,98 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon l’indice minorité-majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et plus dont le 
revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des 
anglophones sans revenu. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions 
socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent 
être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Les calculs du revenu inférieur à 10 000 $ pour la RSS de la Côte-Nord produisent des résultats qui ne semblent pas cadrer avec les calculs des autres variables 
dans cette analyse. Une étude plus poussée s’impose pour expliquer la cause de ce manque de concordance. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français. L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la 
population francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
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minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe 
majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, l’IMM de 1,28 pour la région 06 - RSS de Montréal 
signifie que les anglophones de la région (32,9 %) sont beaucoup plus susceptibles d’avoir 
un revenu inférieur à 10 000 $ que les francophones (25,8 %, ne figurant pas sur le tableau). 
En termes relatifs, les anglophones sont 28 % plus susceptibles de signaler un revenu 
inférieur à 10 000 $. 

• Comme l’indique le tableau ci-dessus, les régions 06 - RSS de Montréal, 15 - RSS des 
Laurentides et 10 - RSS du Nord-du-Québec affichent l’indice minorité-majorité le plus élevé 
(IMM) pour l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et plus dont le revenu est 
inférieur à 10 000 $, à raison de 1,28, 1,22 et 1,21 respectivement. Ceci veut dire que les 
groupes anglophones de ces régions sont beaucoup plus susceptibles d’avoir un revenu 
inférieur à 10 000 $ que les groupes francophones de la région. 
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CSSS – Ensemble de la population anglophone de 15 ans et plus à Montréal et Laval  

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’ensemble de la 
population anglophone de 15 ans et plus  

dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 
RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

classement 
selon total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 559 185 157 235 28,1 % n/a 

0607 - CSSS de la Montagne  95 235 31 745 33,3 % 1 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  104 350 26 965 25,8 % 2 

0608 - CSSS Cavendish  66 085 17 280 26,1 % 3 

1301 - CSSS de Laval  55 505 13 420 24,2 % 4 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-
Laurent 

44 260 12 720 28,7 % 5 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  48 130 12 100 25,1 % 6 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  33 510 11 200 33,4 % 7 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  23 070 7 440 32,2 % 8 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 26 720 7 055 26,4 % 9 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  21 290 5 440 25,6 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon 
le nombre d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un 
revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans revenu. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été 
exclus de l’analyse. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de 
données du RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties 
proportionnellement entre l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 230 365 anglophones, soit 27,6 %, ont dit avoir gagné un revenu 
inférieur à 10 000 $ en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, 
157 235, soit 28,1 %, avaient un revenu inférieur à 10 000 $, ce qui est légèrement supérieur 
au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 
0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île et 0608 - CSSS Cavendish affichent le plus grand nombre de 
personnes dont le revenu est inférieur à 10 000 $ dans les régions de Montréal-Laval, à 
raison de 31 745, 26 965 et 17 280 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les territoires des CSSS dans les parties ouest et centre de l’île de 
Montréal qui affichent le plus grand nombre de personnes dont le revenu est inférieur à 
10 000 $. 
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CSSS – pourcentage de la population anglophone de 15 ans et plus à Montréal et 
Laval  

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage 
d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

 % du total de 
la population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

classement 
selon % de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 559 185 157 235 28,1 % n/a 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  33 510 11 200 33,4 % 1 

0607 - CSSS de la Montagne  95 235 31 745 33,3 % 2 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  23 070 7 440 32,2 % 3 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  10 430 3 195 30,6 % 4 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent 44 260 12 720 28,7 % 5 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 17 310 4 965 28,7 % 6 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  13 315 3 700 27,8 % 7 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 26 720 7 055 26,4 % 8 

0608 - CSSS Cavendish  66 085 17 280 26,1 % 9 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  104 350 26 965 25,8 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le 
pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un 
revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans revenu. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus 
de l’analyse. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais 
et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 230 365 anglophones, soit 27,6 %, ont signalé un revenu 
inférieur à 10 000 $ en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, 
figurant dans le tableau ci-dessus, 157 235, soit 28,1 %, avaient un revenu inférieur à moins 
de 10 000 $, ce qui est supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0603 - CSSS du Sud-Ouest—
Verdun, 0607 - CSSS de la Montagne et 0609 - CSSS Jeanne-Mance affichent le plus fort 
pourcentage de personnes dont le revenu est inférieur à 10 000 $, à raison de 33,4 %, 33,3 % 
et 32,2 % respectivement, chiffres qui sont tous supérieurs au taux provincial pour les 
anglophones. 
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• Les territoires des CSSS qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones dont le revenu 
est inférieur à 10 000 $ sont en quelque sorte concentrés dans la partie centrale de la région 
de Montréal-Laval. 
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CSSS – selon l’IMM de la population anglophone de 15 ans et plus à Montréal et 
Laval 

Classement des 10 premiers territoires des CSSS selon l’indice minorité-majorité 
(IMM)  

des anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 
RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services 

Centres 

total de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

total de la 
population 

anglophone 15 
ans et +, revenu 

< 10 000 $ 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

IMM - 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

classement 
selon IMM de 
la population 
anglophone  
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % 1,16 n/a 

RSS de Montréal et Laval 559 185 157 235 28,1 % 1,18 n/a 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  33 510 11 200 33,4 % 1,34 1 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  23 070 7 440 32,2 % 1,30 2 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  10 430 3 195 30,6 % 1,25 3 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  48 130 12 100 25,1 % 1,19 4 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  13 315 3 700 27,8 % 1,18 5 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  21 290 5 440 25,6 % 1,15 6 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  104 350 26 965 25,8 % 1,13 7 

1301 - CSSS de Laval  55 505 13 420 24,2 % 1,12 8 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-
Nord 

17 310 4 965 28,7 % 1,12 9 

0607 - CSSS de la Montagne  95 235 31 745 33,3 % 1,10 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon l’indice 
minorité-majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un 
revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans revenu. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 5 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe 
majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, l’IMM de 1,34 pour la région 0603 - CSSS du 
Sud-Ouest—Verdun signifie que les anglophones (33,4 %) sont beaucoup plus susceptibles 
de signaler un revenu inférieur à 10 000 $ que le groupe francophone de la région (25 %, ne 
figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, les anglophones sont 34 % plus susceptibles 
d’avoir un revenu inférieur à 10 000 $ dans cet exemple. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0603 - CSSS du Sud-Ouest—
Verdun, 0609 - CSSS Jeanne-Mance et 0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île affichent l’IMM le plus 
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élevé pour les personnes dont le revenu est inférieur à 10 000 $, à raison de 1,34, 1,3 et 1,25 
respectivement, ce qui veut dire que les anglophones des territoires de ces CSSS sont 
beaucoup plus susceptibles d’avoir un revenu inférieur à 10 000 $ que les francophones. 
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CSSS – total de la population anglophone de 15 ans et plus dans le Reste du Québec 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon la population totale 
d’anglophone de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone  
15 ans et + 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

classement 
selon total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % n/a 

Québec less RSS de Montréal et Laval 263 840 69 415 26,3 % n/a 

1605 - CSSS Champlain  36 570 10 350 28,3 % 1 

0701 - CSSS de Gatineau  26 975 6 670 24,7 % 2 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  23 520 5 705 24,3 % 3 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  18 645 4 630 24,8 % 4 

0702 - CSSS du Pontiac  8 905 2 570 28,9 % 5 

1610 - CSSS la Pommeraie  9 510 2 560 26,9 % 6 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  8 965 2 450 27,3 % 7 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

6 690 1 985 29,7 % 8 

0506 - CSSS de Memphrémagog  7 075 1 915 27,1 % 9 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 7 580 1 830 24,1 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le 
nombre d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu 
inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans revenu. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas 
été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 5 pour les 
classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais 
et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 230 365 anglophones, soit 27,6 %, ont dit avoir un revenu 
inférieur à 10 000 $ en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et 
Laval, 69 415, soit 26,3 %, avaient un revenu inférieur à 10 000 $, ce qui est inférieur au taux 
provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1605 - CSSS Champlain, 0701 
- CSSS de Gatineau et 1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges affichent le plus grand nombre 
de personnes dont le revenu est inférieur à 10 000 $ en dehors des régions de Montréal et 
Laval, à raison de 10 350, 6 670 et 5 705 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les CSSS situés dans des régions urbaines et suburbaines qui 
affichent le plus grand nombre de persons dont le revenu est inférieur à 10 000 $. 
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CSSS – selon le pourcentage de la population anglophone de 15 ans et plus dans le 
Reste du Québec 

Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage des 
anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone  

15 ans et 
plus 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

classement 
selon % de 

la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % n/a 

Québec less RSS de Montréal et Laval 263 840 69 415 26,3 % n/a 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  850 295 34,7 % 1 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  2 785 950 34,1 % 2 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  2 125 675 31,8 % 3 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  5 610 1 745 31,1 % 4 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  4 305 1 330 30,9 % 5 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa  1 085 335 30,9 % 6 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  1 135 340 30,0 % 7 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 

6 690 1 985 29,7 % 8 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  1 370 400 29,2 % 9 

0407 - CSSS Drummond  1 245 360 28,9 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le 
pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un 
revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans revenu. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) 
n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 5 pour 
les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais 
et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 230 365 anglophones, soit 27,6 % ont dit avoir un revenu 
inférieur à 10 000 $ en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et 
Laval, 69 415, soit 26,3 %, avaient un revenu inférieur à 10 000 $, ce qui est inférieur au taux 
provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0802 - CSSS du Lac-
Témiscamingue, 0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau et 0504 - CSSS du Val-Saint-
François affichent le plus fort pourcentage de personnes dont le revenu est inférieur à 
10 000 $, à raison de 34,7 %, 34,1 % et 31,8 % respectivement, chiffres qui sont tous 
supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 
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• Les territoires des CSSS qui affichent le plus gros pourcentage d’anglophones dont le revenu 
est inférieur à 10 000 $ sont largement répartis dans l’ensemble de la province. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) des anglophones de 15 ans et plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $ 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

 % du total de 
la population 
anglophone  
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

IMM - 
population 
anglophone 
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

classement 
selon IMM de 
la population 
anglophone  
15 ans et +, 

revenu 
< 10 000 $ 

Province de Québec 835 060 230 365 27,6 % 1,18 n/a 

Québec less RSS de Montréal et Laval 263 840 69 415 26,3 % 1,13 n/a 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa  1 085 335 30,9 % 1,68 1 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  850 295 34,7 % 1,35 2 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  2 125 675 31,8 % 1,35 3 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  2 785 950 34,1 % 1,31 4 

0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

6 690 1 985 29,7 % 1,29 5 

1605 - CSSS Champlain  36 570 10 350 28,3 % 1,28 6 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  8 965 2 450 27,3 % 1,27 7 

0506 - CSSS de Memphrémagog  7 075 1 915 27,1 % 1,26 8 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  23 520 5 705 24,3 % 1,24 9 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville  5 710 1 505 26,4 % 1,23 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon l’indice 
minorité-majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un 
revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des anglophones sans revenu. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas 
été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 5 pour les classements 
de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire. L’IMM de 1,68 pour la région 
0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa signifie que les anglophones (30,9 %) sont 
beaucoup plus susceptibles d’avoir un revenu inférieur à 10 000 $ que les francophones (18,4 
%, ne figurant pas sur le tableau). En termes relatifs, les anglophones sont 68 % plus 
susceptibles de signaler un revenu inférieur à 10 000 $. 

• Ce tableau indique que les territoires des CSSS suivants : 0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-
Kipawa, 0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue et 0504 - CSSS du Val-Saint-François affichent 
l’IMM le plus élevé pour les anglophones dont le revenu est inférieur à 10 000 $, à raison de 
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1,68, 1,35 et 1,35 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones sont beaucoup plus 
susceptibles d’avoir un revenu inférieur à 10 000 $ que les francophones des territoires de 
ces CSSS. 

• Les territoires des CSSS qui affichent les classements d’IMM les plus élevés sont répartis 
dans l’ensemble de la province. 
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Anglophones de 15 ans et plus sans diplôme d’études secondaires 

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le total de la population 
anglophone sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

 Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population 
anglophone  

 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon total de 
la population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % n/a 

 06 - RSS de Montréal 503 680 85 080 16,9 % 1 

 16 - RSS de la Montérégie 119 650 23 595 19,7 % 2 

 13 - RSS de Laval 55 505 11 955 21,5 % 3 

 07 - RSS de l'Outaouais 48 750 11 590 23,8 % 4 

 05 - RSS de l'Estrie 20 420 6 155 30,1 % 5 

 15 - RSS des Laurentides 27 905 6 135 22,0 % 6 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

8 070 3 360 41,6 % 7 

 14 - RSS de Lanaudière 8 725 2 420 27,7 % 8 

 09 - RSS de la Côte-Nord 4 515 2 235 49,5 % 9 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 4 460 1 715 38,5 % 10 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 10 625 1 305 12,3 % 11 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-
Québec 

4 445 1 080 24,3 % 12 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 205 610 19,0 % 13 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 620 345 21,3 % 14 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 205 285 23,7 % 15 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 230 70 30,4 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni 
certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans 
l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones sont ombrés en gris. Les données correspondant à ces territoires 
doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 164 960 anglophones, soit 19,8 %, ont dit ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires en 2006. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06 - RSS de Montréal, 16 - RSS de la Montérégie et 
13 - RSS de Laval affichent le plus grand nombre d’anglophones sans diplôme d’études 
secondaires, à raison de 85 080, 23 595 et 11 955 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les régions urbaines et suburbainesqui affichent le plus grand 
nombre d’anglophones sans diplôme d’études secondaires. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le pourcentage 
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population 
anglophone  

 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon le % de 
la population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % n/a 

 09 - RSS de la Côte-Nord 4 515 2 235 49,5 % 1 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 8 070 3 360 41,6 % 2 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 4 460 1 715 38,5 % 3 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 230 70 30,4 % 4 

 05 - RSS de l'Estrie 20 420 6 155 30,1 % 5 

 14 - RSS de Lanaudière 8 725 2 420 27,7 % 6 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-
Québec 

4 445 1 080 24,3 % 7 

 07 - RSS de l'Outaouais 48 750 11 590 23,8 % 8 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 205 285 23,7 % 9 

 15 - RSS des Laurentides 27 905 6 135 22,0 % 10 

 13 - RSS de Laval 55 505 11 955 21,5 % 11 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 620 345 21,3 % 12 

 16 - RSS de la Montérégie 119 650 23 595 19,7 % 13 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 205 610 19,0 % 14 

 06 - RSS de Montréal 503 680 85 080 16,9 % 15 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 10 625 1 305 12,3 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, 
ni diplôme, ni baccalauréat. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les 
régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anlophones sont ombrées en gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être 
interprétées avec prudence. Voir l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 164 960 anglophones, soit 19,8 %, ont dit ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires en 2006. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 09 - RSS de la Côte-Nord, 11 - RSS de la Gaspésie - 
Îles-de-la-Madeleine et 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue affichent le plus fort 
pourcentage d’anglophones qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires, soit 49,5 %, 
41,6 % et 38,5 % respectivement. Douze régions affichent un taux plus élevé que le taux 
provincial pour les anglophones. 
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• Les régions où le pourcentage d’anglophones qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires 
est le plus élevé sont généralement rurales. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon l’indice minorité-majorité (IMM) des 
anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population 
anglophone  

 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

IMM de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 classement 
selon IMM de 
la population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat  
 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % 0,78 n/a 

 09 - RSS de la Côte-Nord 4 515 2 235 49,5 % 1,52 1 

 05 - RSS de l'Estrie 20 420 6 155 30,1 % 1,12 2 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 4 460 1 715 38,5 % 1,09 3 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

8 070 3 360 41,6 % 1,09 4 

 13 - RSS de Laval 55 505 11 955 21,5 % 1,01 5 

 14 - RSS de Lanaudière 8 725 2 420 27,7 % 0,97 6 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 230 70 30,4 % 0,96 7 

 07 - RSS de l'Outaouais 48 750 11 590 23,8 % 0,88 8 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-
Québec 

4 445 1 080 24,3 % 0,84 9 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 1 620 345 21,3 % 0,83 10 

 15 - RSS des Laurentides 27 905 6 135 22,0 % 0,82 11 

 16 - RSS de la Montérégie 119 650 23 595 19,7 % 0,78 12 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 1 205 285 23,7 % 0,77 13 

 06 - RSS de Montréal 503 680 85 080 16,9 % 0,76 14 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 3 205 610 19,0 % 0,68 15 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 10 625 1 305 12,3 % 0,64 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, 
ni diplôme, ni baccalauréat. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-
sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones sont ombrées en gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir 
l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe 
majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, l’IMM de 1,52 pour la région 09 - RSS de la Côte-Nord 
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signifie que les anglophones de la région (49,5 %) sont beaucoup plus susceptibles de ne pas 
avoir de diplôme d’études secondaires que le groupe francophone de cette région (32,7 % ne 
figurant pas dans le tableau). En termes relatifs, ils sont 52 % plus susceptibles de dire qu’ils 
n’ont pas de diplôme d’études secondaires. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 09 - RSS de la Côte-Nord, 05 - RSS de l'Estrie et 08 - 
RSS de l'Abitibi-Témiscamingue ont l’indice minorité-majorité le plus élevé (IMM) pour les 
personnes qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires, à raison de 1,52, 1,12 et 1,09 
respectivement. Ceci veut dire que les groupes anglophones de ces régions sont beaucoup 
plus susceptibles de ne pas avoir de diplôme d’études secondaires que les groupes 
francophones de la région. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon la population totale 
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat  

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total  
de la 

population 
anglophone 

total  
de la 

population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 
 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 
 

classement 
selon total de 
la population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat  

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 559 185 97 035 17,4 % n/a 

0607 - CSSS de la Montagne  95 230 14 325 15,0 % 1 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  104 345 12 810 12,3 % 2 

1301 - CSSS de Laval  55 510 11 955 21,5 % 3 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  48 125 9 935 20,6 % 4 

0608 - CSSS Cavendish  66 095 9 600 14,5 % 5 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent 44 260 8 585 19,4 % 6 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  33 505 7 100 21,2 % 7 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 26 715 6 230 23,3 % 8 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  21 270 4 295 20,2 % 9 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 17 310 4 160 24,0 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre 
total d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été 
exclus de l’analyse. Voir l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 164 960 anglophones, soit 19,8 %, ont dit ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et 
Laval, 97 035, soit 17,4 %, n’avaient pas de diplôme d’études secondaires, ce qui est inférieur 
au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 
0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île et 1301 - CSSS de Laval affichent le plus grand nombre des 
personnes qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires dans les régions de 
Montréal-Laval, à raison de 14 325, 12 810 et 11 955 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les territoires des CSSS dans les parties ouest et centre de l’île de 
Montréal qui affichent le plus grand nombre d’anglophones sans diplôme d’études 
secondaires. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage  
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone  

 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon le % de 
la population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 559 185 97 035 17,4 % n/a 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 17 310 4 160 24,0 % 1 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 26 715 6 230 23,3 % 2 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  13 315 3 040 22,8 % 3 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  10 425 2 350 22,5 % 4 

1301 - CSSS de Laval  55 510 11 955 21,5 % 5 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  33 505 7 100 21,2 % 6 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  48 125 9 935 20,6 % 7 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  21 270 4 295 20,2 % 8 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent 44 260 8 585 19,4 % 9 

0607 - CSSS de la Montagne  95 230 14 325 15,0 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le pourcentage 
d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de 
l’analyse. Voir l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 164 960 anglophones, soit 19,8 %, ont dit ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et 
Laval, figurant dans le tableau ci-dessus, 97 035, soit 17,4 %, n’avaient pas de diplôme 
d’études secondaires, ce qui est inférieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0613 - CSSS d’Ahuntsic et 
Montréal-Nord, 0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel et 0605 - CSSS Lucille-
Teasdale affichent le plus fort pourcentage d’anglophones sans diplôme d’études 
secondaires, à raison de 24 %, 23,3 % et 22,8 % respectivement, chiffres qui sont tous 
supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS affichant le plus fort pourcentage d’anglophones qui n’ont pas de 
diplôme d’études secondaires sont en quelque sorte concentrés dans les parties nord et est 
de la région Montréal-Laval. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité (IMM) 
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat  

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services 

Centres 

total de la 
population 
anglophone 

total de la 
population  
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 % de la 
population  
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

IMM – 
population  
anglophone 

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréat 

classement 
selon l’IMM 

de la 
population  
anglophone 

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % 0,78 n/a 

RSS de Montréal et Laval 559 185 97 035 17,4 % 0,79 n/a 

0607 - CSSS de la Montagne  95 230 14 325 15,0 % 1,42 1 

0608 - CSSS Cavendish  66 095 9 600 14,5 % 1,29 2 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—
Saint-Laurent 

44 260 8 585 19,4 % 1,16 3 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  10 425 2 350 22,5 % 1,09 4 

1301 - CSSS de Laval  55 510 11 955 21,5 % 1,01 5 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  13 315 3 040 22,8 % 0,94 6 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-
Nord 

17 310 4 160 24,0 % 0,88 7 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  104 345 12 810 12,3 % 0,86 8 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  48 125 9 935 20,6 % 0,85 9 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  33 505 7 100 21,2 % 0,84 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon l’indice minorité-
majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont 
été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,42 pour la région 0607 - CSSS de la Montagne signifie que les anglophones 
(15 %) sont beaucoup plus susceptibles de dire qu’ils n’ont pas de diplôme d’études 
secondaires que le groupe francophone de la région (10,6 %, ne figurant pas dans ce 
tableau). En termes relatifs, les anglophones sont 42 % plus susceptibles de ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires dans ce cas. 
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• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 
0608 - CSSS Cavendish et 0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-Laurent ont l’IMM le 
plus élevé pour les personnes qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires, à raison de 
1,42, 1,29 et 1,16 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones de ces territoires des 
CSSS sont beaucoup plus susceptibles de ne pas avoir de diplôme d’études secondaires que 
les francophones. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’ensemble de la population 
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 
 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon total de la 

population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % n/a 

Québec less RSS de Montréal et Laval 263 825 60 900 23,1 % n/a 

1605 - CSSS Champlain  36 565 6 890 18,8 % 1 

0701 - CSSS de Gatineau  26 960 5 205 19,3 % 2 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  18 650 3 960 21,2 % 3 

0702 - CSSS du Pontiac  8 910 3 275 36,8 % 4 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  23 515 3 095 13,2 % 5 

1610 - CSSS la Pommeraie  9 505 2 950 31,0 % 6 

0506 - CSSS de Memphrémagog  7 075 2 225 31,4 % 7 

0907 - CSSS de la Minganie  3 225 1 830 56,7 % 8 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie 
de Sherbrooke 

6 690 1 655 24,7 % 9 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs 4 305 1 635 38,0 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le 
nombre total d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-
la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir 
l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 164 960 anglophones, soit 19,8 %, ont dit ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de 
Montréal et Laval, 60 900, soit 23,1 %, n’avaient pas de diplôme d’études secondaires, ce qui 
est supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1605 - CSSS Champlain, 0701 
- CSSS de Gatineau et 1604 - CSSS Jardins-Roussillon affichent le plus grand nombre 
d’anglophones sans diplôme d’études secondaires en dehors des régions de Montréal et 
Laval, à raison de 6 890, 5 205 et 3 960 respectivement. 

• En chiffres absolus, les territoires des CSSS qui affichent le plus grand nombre 
d’anglophones sans diplôme d’études secondaires sont répartis dans les régions urbaines, 
rurales et suburbaines. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage 
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon le % de la 

population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % n/a 

Québec less RSS de Montréal et Laval 263 825 60 900 23,1 % n/a 

0907 - CSSS de la Minganie  3 225 1 830 56,7 % 1 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  745 385 51,7 % 2 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  2 250 1 045 46,4 % 3 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  850 355 41,8 % 4 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  2 785 1 085 39,0 % 5 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa  1 085 420 38,7 % 6 

1104 - CSSS des Îles  710 270 38,0 % 7 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs 4 305 1 635 38,0 % 8 

0702 - CSSS du Pontiac  8 910 3 275 36,8 % 9 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  2 120 765 36,1 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) 
selon le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des 
Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus 
de l’analyse. Voir l’annexe 6 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 164 960 anglophones, soit 19,8 %, ont dit ne pas avoir de 
diplôme d’études secondaires en 2006. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de 
Montréal et Laval, 60 900, soit 23,1 %, n’avaient pas de diplôme d’études secondaires, ce qui 
est supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0907 - CSSS de la Minganie, 
1102 - CSSS du Rocher-Percé et 1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé affichent le plus fort 
pourcentage d’anglophones sans diplôme d’études secondaires, à raison de 56,7 %, 51,7 % et 
46,4 % respectivement, chiffres qui sont tous supérieurs au taux provincial pour les 
anglophones. 

• Les territoires des CSSS qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones qui n’ont pas 
de diplôme d’études secondaires sont généralement ruraux. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité (IMM) 
d’anglophones sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone 

total de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 
 

 % de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

IMM de la 
population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon l’IMM de 
la population 
anglophone 

sans certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

Province de Québec 835 065 164 960 19,8 % 0,78 n/a 

Québec less RSS de Montréal et Laval 263 825 60 900 23,1 % 0,87 n/a 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa  1 085 420 38,7 % 1,37 1 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  2 250 1 045 46,4 % 1,30 2 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  850 355 41,8 % 1,26 3 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  2 120 765 36,1 % 1,23 4 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  745 385 51,7 % 1,18 5 

0506 - CSSS de Memphrémagog  7 075 2 225 31,4 % 1,17 6 

0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie 
de Sherbrooke 

6 690 1 655 24,7 % 1,15 7 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs 4 305 1 635 38,0 % 1,12 8 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 905 305 33,7 % 1,11 9 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  3 185 980 30,8 % 1,08 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon l’indice minorité-
majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et plus qui n’ont ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) 
n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 6 pour les classements de 
tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire. L’IMM de 1,37 pour la région 
0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa signifie que les anglophones (38,7 %) sont 
beaucoup plus susceptibles de ne pas avoir de diplôme d’études secondaires que les 
francophones (28,3 %, ne figurant pas dans ce tableau). En termes relatifs, les anglophones 
sont 37 % plus susceptibles de dire qu’ils n’ont pas de diplôme d’études secondaires. 

• Ce tableau indique que les territoires des CSSS suivants : 0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-
Kipawa, 1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé et 0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue ont l’IMM 
le plus élevé pour les anglophones qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires, à raison 
de 1,37, 1,3 et 1,26 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones sont beaucoup plus 
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susceptibles de ne pas avoir de diplôme d’études secondaires que les francophones des 
territoires de ces CSSS. 

• Les territoires des CSSS qui affichent la plus grande disparité entre la minorité et la majorité 
pour les personnes qui n’ont pas de diplôme d’études secondaires sont généralement 
ruraux. 
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Anglophones de 15 ans et plus, sans emploi 

Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS)  
selon le nombre d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

Québec, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

anglophones dans 
la population 

active 

anglophones 
sans emploi 

(nombre) 

anglophones 
sans emploi 

(pourcentage) 

classement selon 
le nombre 

d’anglophones 
sans emploi  

 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % n/a 

06 - RSS de Montréal 325 675 29 795 9,1 % 1 

16 - RSS de la Montérégie 77 695 5 460 7,0 % 2 

13 - RSS de Laval 39 010 2 645 6,8 % 3 

07 - RSS de l'Outaouais 32 730 2 485 7,6 % 4 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 3 980 1 130 28,4 % 5 

15 - RSS des Laurentides 16 980 1 065 6,3 % 6 

05 - RSS de l'Estrie 10 980 990 9,0 % 7 

09 - RSS de la Côte-Nord 2 755 790 28,7 % 8 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 6 625 485 7,3 % 9 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 2 505 385 15,4 % 10 

14 - RSS de Lanaudière 5 575 325 5,8 % 11 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 2 570 245 9,5 % 12 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 2 005 145 7,2 % 13 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 875 120 13,7 % 14 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 660 90 13,6 % 15 

10 - RSS du Nord-du-Québec 145 20 13,8 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) 
et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 
200 anglophones sans emploi sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 
Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 47 645 anglophones, soit 8,8 %, ont dit être sans emploi en 2005. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 06 - RSS de Montréal, 16 - RSS de la Montérégie et 
13 - RSS de Laval affichent le plus grand nombre de personnes sans emploi, à raison de 
29 795, 5 460 et 2 645 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les régions urbaines et suburbaines qui affichent le plus grand 
nombre d’anglophones sans emploi. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon le pourcentage d’anglophones sans 
emploi de 15 ans et plus 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

population 
anglophone 

de 15 ans et + 
dans 

population 
active 

total  
de la 

population 
anglophone 

de 15 ans et +  
sans emploi 

 % de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et +  
sans emploi 

classement 
selon le % de 
la population 
anglophone 

de 15 ans et +  
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % n/a 

09 - RSS de la Côte-Nord 2 755 790 28,7 % 1 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 3 980 1 130 28,4 % 2 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 2 505 385 15,4 % 3 

10 - RSS du Nord-du-Québec 145 20 13,8 % 4 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 875 120 13,7 % 5 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 660 90 13,6 % 6 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 2 570 245 9,5 % 7 

06 - RSS de Montréal 325 675 29 795 9,1 % 8 

05 - RSS de l'Estrie 10 980 990 9,0 % 9 

07 - RSS de l'Outaouais 32 730 2 485 7,6 % 10 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 6 625 485 7,3 % 11 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 2 005 145 7,2 % 12 

16 - RSS de la Montérégie 77 695 5 460 7,0 % 13 

13 - RSS de Laval 39 010 2 645 6,8 % 14 

15 - RSS des Laurentides 16 980 1 065 6,3 % 15 

14 - RSS de Lanaudière 5 575 325 5,8 % 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS 
des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones sans emploi sont 
indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 pour les classements de 
tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 47 645 anglophones, soit 8,8 %, ont dit être sans emploi en 2005. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 09 - RSS de la Côte-Nord, 11 - RSS de la Gaspésie - 
Îles-de-la-Madeleine et 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue affichent le plus fort 
pourcentage des personnes sans emploi, à raison de 28,7 %, 28,4 % et 15,4 % respectivement. 
Sept régions affichent un taux plus élevé que le taux provincial pour les anglophones. 

• Les régions qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones sans emploi sont 
généralement rurales. 
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Classement de 16 régions socio-sanitaires (RSS) selon l’indice minorité-majorité (IMM) 
d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

population 
anglophone 

de 15 ans et + 
dans la 

population 
active 

total  
de la 

population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

 % de la 
population 

anglophone de 
15 ans et + 
sans emploi 

IMM -  
 population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % 1,33 n/a 

09 - RSS de la Côte-Nord 2 755 790 28,7 % 2,62 1 

11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-Madeleine 3 980 1 130 28,4 % 1,72 2 

08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 2 505 385 15,4 % 1,71 3 

12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 2 005 145 7,2 % 1,61 4 

03 - RSS de la Capitale-Nationale 6 625 485 7,3 % 1,45 5 

02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 875 120 13,7 % 1,40 6 

01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 660 90 13,6 % 1,39 7 

16 - RSS de la Montérégie 77 695 5 460 7,0 % 1,38 8 

05 - RSS de l'Estrie 10 980 990 9,0 % 1,38 9 

04 - RSS de la Mauricie et du Centre-du-Québec 2 570 245 9,5 % 1,32 10 

13 - RSS de Laval 39 010 2 645 6,8 % 1,31 11 

10 - RSS du Nord-du-Québec 145 20 13,8 % 1,29 12 

07 - RSS de l'Outaouais 32 730 2 485 7,6 % 1,25 13 

15 - RSS des Laurentides 16 980 1 065 6,3 % 1,10 14 

06 - RSS de Montréal 325 675 29 795 9,1 % 1,08 15 

14 - RSS de Lanaudière 5 575 325 5,8 % 1,03 16 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 
(Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 
anglophones sans emploi sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. Voir l’annexe 4 
pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire que dans le groupe 
majoritaire. Dans le tableau ci-dessus, l’IMM de 2,62 pour la région 09 - RSS de la Côte-Nord 
signifie que les anglophones de la région sont beaucoup plus susceptibles d’être sans emploi 
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que les francophones de la région (10,9 % ne figurant pas dans le tableau). En termes relatifs, 
ils sont 162 % plus susceptibles de dire qu’ils sont sans emploi. 

• Comme l’indique ce tableau, les régions 09 - RSS de la Côte-Nord, 11 - RSS de la Gaspésie - 
Îles-de-la-Madeleine et 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue ont l’indice minorité-majorité le 
plus élevé (IMM) pour les personnes sans emploi, à raison de 2,62, 1,72 et 1,71 
respectivement. Ceci veut dire que les anglophones de ces régions sont beaucoup plus 
susceptibles d’être sans emploi que les francophones de la région. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS  
selon le nombre d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

population 
anglophone de 

15 ans et + 
dans 

population 
active 

total  
de la 

population 
anglophone de 

15 ans et +  
sans emploi 

 % de la 
population 

anglophone de 
15 ans et +  
sans emploi 

classement 
selon la 

population 
anglophone 
de 15 ans et 

+  
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 364 690 32 440 8,9 % n/a 

0607 - CSSS de la Montagne 57 680 6 400 11,1 % 1 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île 71 205 4 860 6,8 % 2 

0608 - CSSS Cavendish 40 740 3 485 8,6 % 3 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 30 700 2 705 8,8 % 4 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - Saint-Laurent 26 950 2 700 10,0 % 5 

1301 - CSSS de Laval 39 015 2 645 6,8 % 6 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 20 665 2 445 11,8 % 7 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 16 850 1 545 9,2 % 8 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 18 100 1 510 8,3 % 9 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 11 585 1 265 10,9 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre total 
d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. 
Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 47 645 anglophones, soit 8,8 %, ont dit être sans emploi en 2005. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, 32 440, soit 8,9 %, étaient sans 
emploi, ce qui est supérieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0607 - CSSS de la Montagne, 0601 
- CSSS de l’Ouest-de-l’Île et 0608 - CSSS Cavendish affichent le plus grand nombre des personnes 
sans emploi dans les régions de Montréal-Laval, à raison de 6 400, 4 860 et 3 485 respectivement. 

• En chiffres absolus, ce sont les territoires des CSSS dans les parties ouest et centre de l’île de 
Montréal qui affichent le plus grand nombre d’anglophones sans emploi. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage d’anglophones 
sans emploi de 15 ans et plus 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services Centres 

population 
anglophone 
de 15 ans et 

+  
dans la 

population 
active 

total de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

 % de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

classement 
selon le % de 

la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % n/a 

RSS de Montréal et Laval 364 690 32 440 8,9 % n/a 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 20 665 2 445 11,8 % 1 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 8 565 1 005 11,7 % 2 

0612 - CSSS Cœur-de-l’Île 7 160 835 11,7 % 3 

0607 - CSSS de la Montagne 57 680 6 400 11,1 % 4 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 11 585 1 265 10,9 % 5 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville - Saint-Laurent 26 950 2 700 10,0 % 6 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 16 850 1 545 9,2 % 7 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 30 700 2 705 8,8 % 8 

0608 - CSSS Cavendish 40 740 3 485 8,6 % 9 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 18 100 1 510 8,3 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le 
pourcentage d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte 
dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous 
les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. 
Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le 
français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 47 645 anglophones, soit 8,8 %, ont dit être sans emploi en 2005. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval, figurant dans le tableau 
ci dessus, 32 440, soit 8,9 %, étaient sans emploi, ce qui est légèrement supérieur au taux 
provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0603 - CSSS du Sud-Ouest-
Verdun, 0605 - CSSS Lucille-Teasdale et 0612 - CSSS Cœur-de-l’Île affichent le plus fort 
pourcentage des personnes sans emploi, à raison de 11,8 %, 11,7 % et 11,7 % respectivement. 
Ces chiffres sont tous supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones sans emploi 
sont dispersés dans l’ensemble de la région Montréal-Laval. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité (IMM) 
des anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

population 
anglophone 
15 ans et + 

dans la 
population 

active 

total  
de la 

population 
anglophone 15 
ans et + sans 

emploi 

 % de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

IMM -  
 population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % 1,33 n/a 

RSS de Montréal et Laval 364 690 32 440 8,9 % 1,14 n/a 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale 8,565 1 005 11,7 % 1,42 1 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 30 700 2 705 8,8 % 1,41 2 

0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun 20 665 2 445 11,8 % 1,38 3 

0612 - CSSS Cœur-de-l’Île 7 160 835 11,7 % 1,38 4 

1301 - CSSS de Laval 39 015 2 645 6,8 % 1,31 5 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île 71 205 4 860 6,8 % 1,26 6 

0609 - CSSS Jeanne-Mance 16 850 1 545 9,2 % 1,17 7 

0607 - CSSS de la Montagne 57 680 6 400 11,1 % 1,06 8 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 11 585 1 265 10,9 % 1,05 9 

0608 - CSSS Cavendish 40 740 3 485 8,6 % 1,05 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 13 CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon l’indice minorité-
majorité (IMM) des anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte 
dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS 
et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire. Dans le tableau ci-dessus, 
l’IMM de 1,42 pour la région 0605 - CSSS Lucille-Teasdale signifie que les anglophones 
(11,7 %) sont beaucoup plus susceptibles de dire qu’ils sont sans emploi que le groupe 
francophone de la région (8,3 % ne figurant pas dans le tableau). En termes relatifs, les 
anglophones sont 42 % plus susceptibles d’être sans emploi dans ce cas. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0605 - CSSS Lucille-Teasdale, 
0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle et 0603 - CSSS du Sud-Ouest-Verdun ont l’IMM le 
plus élevé pour les personnes sans emploi, soit 1,42, 1,41 et 1,38 respectivement. Ceci veut 
dire que les anglophones de ces territoires des CSSS sont beaucoup plus susceptibles d’être 
sans emploi que les francophones. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS 
selon le nombre d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé et de services sociaux (CSSS) 
/ Health and Social Services Centres 

population 
anglophone  
15 ans et + 

dans 
population 

active 

population 
anglophone 
15 ans et +  
sans emploi 

 % de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  
sans emploi 

classement 
selon le total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 174 380 15 205 8,7 % n/a 

1605 - CSSS Champlain 23 435 1 790 7,6 % 1 

0701 - CSSS de Gatineau 19 445 1 315 6,8 % 2 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges 17 150 945 5,5 % 3 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon 12 175 865 7,1 % 4 

1101 - CSSS de la Baie-des-Chaleurs 2 180 735 33,7 % 5 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 1 870 695 37,2 % 6 

0702 - CSSS du Pontiac 4 960 480 9,7 % 7 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 5 900 465 7,9 % 8 

0507 - CSSS Institut Universitaire de gériatrie de 
Sherbrooke 3 410 415 12,2 % 

9 

1610 - CSSS La Pommeraie 5 545 350 6,3 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) 
selon le nombre total d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas 
été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 
pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du 
RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 47 645 anglophones, soit 8,8 %, se sont dits sans emploi en 
2005. Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et Laval, 15 205, soit 
8,7 %, étaient sans emploi, ce qui est inférieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 1605 - CSSS Champlain, 0701 
- CSSS de Gatineau et 1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges affichent le plus grand nombre 
des personnes sans emploi en dehors des régions de Montréal et Laval, à raison de 1 790, 
1 315 et 945 respectivement. 

• En chiffres absolus, les territoires des CSSS qui affichent le plus grand nombre de personnes 
sans emploi se situent généralement dans les régions urbaines et suburbaines. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon le pourcentage des 
anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

population 
anglophone 

de 15 ans et +  
dans la 

population 
active 

total de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

 % de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

classement 
selon le % de la 

population 
anglophone de 

15 ans et + 
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 174 380 15 205 8,7 % n/a 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 1 870 695 37,2 % 1 

1101 - CSSS de la Baie-des-Chaleurs 2 180 735 33,7 % 2 

1103 - CSSS de La-Côte-de-Gaspé 1 000 260 26,0 % 3 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau 1 550 285 18,4 % 4 

0507 - CSSS Institut Universitaire de gériatrie 
de Sherbrooke 

3 410 415 12,2 % 5 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent 3 270 320 9,8 % 6 

0702 - CSSS du Pontiac 4 960 480 9,7 % 7 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 5 900 465 7,9 % 8 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 3 690 285 7,7 % 9 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale 3 855 295 7,7 % 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) 
selon le pourcentage d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas 
été prises en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir 
l’annexe 4 pour les classements de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données 
du RCSSS. Le concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre 
l’anglais et le français.  

 

• Dans l’ensemble du Québec, 47 645 anglophones, soit 8,8 %, ont dit être sans emploi en 2005. 
Pour les régions socio-sanitaires (RSS) en dehors de Montréal et Laval, 15 205, soit 8,7 %, 
étaient sans emploi, ce qui est inférieur au taux provincial pour les anglophones. 

• Comme l’indique ce tableau, les territoires des CSSS suivants : 0907 - CSSS de la Basse-Côte-
Nord, 1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs et 1103 - CSSS de La-Côte-de-Gaspé affichent le plus 
fort pourcentage de personnes sans emploi, à raison de 37,2 %, 33,7 % et 26 % 
respectivement. Ces chiffres sont tous supérieurs au taux provincial pour les anglophones. 

• Les territoires des CSSS qui comptent le plus fort pourcentage d’anglophones sans emploi 
sont généralement ruraux. 
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Classement des 10 premiers territoires de CSSS selon l’indice minorité-majorité 
(IMM) d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

population 
anglophone 

de 15 ans et + 
dans la 

population 
active 

total  
de la 

population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

 % de la 
population 

anglophone de 
15 ans et + 
sans emploi 

IMM -  
 population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 

de 15 ans et + 
sans emploi 

Province de Québec 539 070 47 645 8,8 % 1,33 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 174 380 15 205 8,7 % 1,39 n/a 

1101 - CSSS de la Baie-des-Chaleurs 2 180 735 33,7 % 2,10 1 

0507 - CSSS Institut Universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

3 410 415 12,2 % 1,84 2 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-
Montagnes 

3,690 285 7,7 % 1,76 3 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon 12 175 865 7,1 % 1,56 4 

1103 - CSSS de La-Côte-de-Gaspé 1,000 260 26,0 % 1,54 5 

1606 - CSSS Pierre-Boucher 5 900 465 7,9 % 1,51 6 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent 3,270 320 9,8 % 1,43 7 

1605 - CSSS Champlain 23 435 1 790 7,6 % 1,42 8 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale 3 855 295 7,7 % 1,39 9 

1610 - CSSS La Pommeraie 5 545 350 6,3 % 1,37 10 

Remarque : Ce tableau classe les 10 premiers territoires de CSSS parmi les 82 CSSS en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon l’indice 
minorité-majorité (IMM) d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus. La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises 
en compte dans l’analyse. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sans emploi ont été exclus de l’analyse. Voir l’annexe 4 pour les classements 
de tous les CSSS et RSS. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 

 

• L’indice minorité-majorité (IMM) compare la valeur pour une caractéristique donnée du 
groupe anglophone minoritaire à la valeur pour le groupe francophone majoritaire. Un 
IMM supérieur à 1,00 indique que la caractéristique est plus courante dans le groupe 
minoritaire que dans le groupe majoritaire, tandis qu’un IMM inférieur à 1,00 signifie que la 
caractéristique est moins courante dans le groupe minoritaire. L’IMM de 2,1 pour la région 
1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs signifie que les anglophones (33,7 %) sont beaucoup plus 
susceptibles d’être sans emploi que les francophones (16 % ne figurant pas dans le tableau). 
En termes relatifs, les anglophones sont 110 % plus susceptibles de se dire sans emploi. 

• Ce tableau indique que les territoires des CSSS suivants : 1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs, 
0507 - CSSS Institut universitaire de gériatrie de Sherbrooke et 1501 - CSSS du Lac-des-
Deux-Montagnes affichent l’IMM le plus élevé pour les anglophones sans emploi, à raison 
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de 2,1, 1,84 et 1,76 respectivement. Ceci veut dire que les anglophones sont beaucoup plus 
susceptibles d’être sans emploi que les francophones des territoires de ces CSSS. 

• Les territoires des CSSS qui présentent la plus grande disparité entre les anglophones et les 
francophones sans emploi sont généralement ruraux. 
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Annexes : Tableaux récapitulatifs des caractéristiques 
socio-économiques parmi les collectivités anglophones dans les 
95 territoires des CSSS du Québec  

Annexe 1 – Sous le SFR 

Classement des RSS 

Trois mesures de classement de la population anglophone vivant dans une famille sous 
le seuil de faible revenu (SFR) dans les 16 régions socio-sanitaires (RSS),  

Québec, 2006 
 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone  
sous le SFR  

Province de Québec 218 835 n/a 22,0 % n/a 1,38 n/a 

  01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 280 14 21,6 % 2 1,74 1 

  02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 240 15 13,1 % 13 1,06 12 

  03 - RSS de la Capitale-Nationale 2 015 7 17,0 % 5 1,07 11 

  04 - RSS de la Mauricie et du Centre-
du-Québec 

895 10 17,9 % 3 1,17 7 

  05 - RSS de l'Estrie 3 780 6 16,0 % 6 1,12 8 

  06 - RSS de Montréal 161 045 1 27,0 % 1 0,93 14 

  07 - RSS de l'Outaouais 9 035 4 15,4 % 8 1,10 9 

  08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 830 11 15,5 % 7 1,33 3 

  09 - RSS de la Côte-Nord 360 13 6,4 % 16 0,72 16 

  10 - RSS du Nord-du-Québec 20 16 7,3 % 15 0,86 15 

  11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

1 145 9 12,0 % 14 1,06 13 

  12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 505 12 13,6 % 12 1,37 2 

  13 - RSS de Laval 11 665 3 17,0 % 4 1,10 10 

  14 - RSS de Lanaudière 1 540 8 15,2 % 9 1,28 4 

  15 - RSS des Laurentides 4 545 5 13,7 % 11 1,20 6 

  16 - RSS de la Montérégie 20 940 2 14,6 % 10 1,20 5 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones vivant dans une famille sous le seuil de faible revenu 
(SFR), le pourcentage d’anglophones vivant dans une famille sous le seuil de faible revenu (SFR) et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant dans une 
famille sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données 
correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour tout 
revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Classement de Montréal et Laval  

Trois mesures de classement de la population anglophone vivant dans une famille sous le 
seuil de faible revenu (SFR), par CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 
 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone  
sous le SFR  

Province de Québec 218 835 n/a 22,0 % n/a 1,38 n/a 

RSS de Montréal et Laval 172 690 n/a 26,0 % n/a 0,97 n/a 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  16 560 3 12,7 % 13 0,99 7 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  14 045 6 24,5 % 9 1,17 3 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  16 065 4 41,3 % 2 1,28 1 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  4 050 12 15,5 % 12 0,73 12 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  4 645 11 31,1 % 5 0,99 8 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-
Michel 

6 755 9 21,3 % 10 0,61 13 

0607 - CSSS de la Montagne  42 210 1 38,3 % 3 1,13 4 

0608 - CSSS Cavendish  20 330 2 26,3 % 8 0,95 10 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  10 895 8 43,4 % 1 1,27 2 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville— 
Saint-Laurent 

15 415 5 29,8 % 7 0,96 9 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  3 910 13 33,8 % 4 1,02 6 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 6 150 10 30,3 % 6 0,92 11 

1301 - CSSS de Laval  11 660 7 17,03 % 11 1,09 5 

Remarque : Ce tableau classe les 13 territoires des CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre total d’anglophones vivant dans une famille 
sous le seuil de faible revenu (SFR), le pourcentage d’anglophones vivant dans une famille sous le seuil de faible revenu (SFR) et l’indice minorité-majorité (IMM) des 
anglophones vivant dans une famille sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères 
gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

(Il n’y a pas de territoire 0610 CSSS. La liste des territoires ci-dessus suit l’ordre numérique existant.) 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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CSSS en dehors de la RSS de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de la population anglophone vivant dans une famille sous le 
seuil de faible revenu (SFR), par CSSS, moins la RSS de Montréal et Laval, 

Québec 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  
/ Health and Social Services 

Centres 

total de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone  
sous le SFR  

Province de Québec 218 835 n/a 22,0 % n/a 1,38 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et 
Laval 

46 130 n/a 14,7 % n/a 1,13 n/a 

0101 - CSSS - de Rimouski-Neigette  125 40 28,1 % 4 2,09 10 

0102 - CSSS - de la Mitis 30 59 14,0 % 40 0,96 60 

0103 - CSSS de Matane 20 66 13,8 % 41 1,02 55 

0104 - CSSS de la Matapédia 20 66 28,6 % 3 2,04 11 

0105 - CSSS des Basques  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0106 - CSSS de Témiscouata  20 66 14,3 % 38 1,20 41 

0107 - CSSS de Rivière-du-Loup  35 57 25,0 % 5 2,52 7 

0108 - CSSS de Kamouraska  25 61 20,8 % 15 2,53 6 

0201 - CSSS Cléophas-Claveau 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0202 - CSSS de Chicoutimi 90 49 15,3 % 31 1,11 48 

0203 - CSSS de Jonquière 90 49 14,9 % 34 1,01 57 

0204 - CSSS Domaine-du-Roy 25 61 18,5 % 20 1,81 13 

0205 - CSSS Maria-Chapdelaine  35 57 25,0 % 5 2,32 8 

0206 - CSSS de Lac-Saint-Jean-Est 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0301 - CSSS de Portneuf  25 61 5,6 % 73 0,64 73 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  1 520 8 22,0 % 14 1,01 56 

0303 - CSSS de Québec-Nord 445 23 10,1 % 59 0,85 69 

0304 - CSSS de Charlevoix  15 70 15,8 % 27 1,79 14 

0401 - CSSS du Haut-Saint-Maurice  15 70 6,3 % 71 0,56 75 

0402 - CSSS de la Vallée-de-la-Batiscan  10 73 6,7 % 70 0,61 74 

0403 - CSSS de l’Énergie  125 40 23,8 % 8 1,24 37 

0404 - CSSS de Maskinongé  50 53 30,3 % 2 2,11 9 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  300 29 20,1 % 16 1,05 52 

0406 - CSSS de Bécancour – Nicolet-
Yamaska 

45 55 14,5 % 37 1,41 24 

0407 - CSSS Drummond  220 35 15,3 % 29 1,06 51 

0408 - CSSS d'Arthabaska-et-de-
L’Érable 

115 43 17,0 % 25 1,40 26 
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(suite de la page suivante) 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone  
sous le SFR  

0501 - CSSS du Granit  30 59 9,5 % 63 0,94 62 

0502 - CSSS des Sources  65 51 12,1 % 50 0,92 65 

0503 - CSSS du Haut-Saint-François  275 33 11,5 % 55 0,90 67 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  300 29 12,0 % 52 1,26 33 

0505 - CSSS de la MRC-de-Coaticook  215 37 10,2 % 58 1,01 58 

0506 - CSSS de Memphrémagog  1 075 12 12,9 % 48 1,24 36 

0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

1 815 6 24,6 % 7 1,38 27 

0701 - CSSS de Gatineau  6 115 2 18,8 % 18 1,19 43 

0702 - CSSS du Pontiac  1 565 7 14,6 % 36 1,13 46 

0703 - CSSS des Collines  495 21 6,0 % 72 0,94 63 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  370 26 11,0 % 56 0,75 71 

0705 - CSSS de Papineau  485 22 12,9 % 49 1,22 40 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa 200 39 15,2 % 32 3,30 3 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  105 47 9,6 % 61 0,91 66 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 220 35 22,3 % 13 1,74 15 

0804 - CSSS des Aurores-Boréales  15 70 8,6 % 68 0,73 72 

0805 - CSSS les Eskers de l’Abitibi 40 56 9,4 % 65 0,98 59 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  240 34 17,7 % 24 1,45 22 

0901 - CSSS de la Haute-Côte-Nord  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0902 - CSSS de Manicouagan 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0903 - CSSS de Port-Cartier  25 61 22,7 % 11 1,92 12 

0904 - CSSS de Sept-Iles  95 48 10,5 % 57 1,06 50 

0905 - CSSS de l'Hématite  10 73 5,6 % 73 3,17 5 

0906 - CSSS de la Minganie  10 73 18,2 % 22 4,61 2 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 210 38 5,2 % 75 8,81 1 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  625 18 12,1 % 51 1,25 35 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  115 43 14,0 % 39 1,03 54 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  335 28 12,9 % 47 1,36 29 

1104 - CSSS des Îles  65 51 7,4 % 69 1,04 53 

1105 - CSSS de La Haute-Gaspésie  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 
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(suite de la page suivante) 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone  
sous le SFR  

1201 - CSSS des Etchemins  25 61 33,3 % 1 3,27 4 

1202 - CSSS du Grand Littoral  280 32 11,8 % 53 1,23 38 

1203 - CSSS de Beauce  50 53 10,0 % 60 1,10 49 

1204 - CSSS de la région de Thetford  115 43 18,1 % 23 1,47 20 

1205 - CSSS de Montmagny-L'Islet  20 66 16,7 % 26 1,59 17 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  595 19 15,4 % 28 1,14 45 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  940 14 15,1 % 33 1,42 23 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 1 370 10 19,3 % 17 1,64 16 

1502 - CSSS de Saint-Jérôme  395 24 13,3 % 43 1,14 44 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 1 245 11 13,0 % 45 1,31 31 

1504 - CSSS d’Antoine-Labelle  120 42 18,6 % 19 1,37 28 

1505 - CSSS des Pays-d'en-Haut  370 26 9,0 % 67 0,87 68 

1506 - CSSS des Sommets  300 29 9,5 % 62 0,82 70 

1507 - CSSS d'Argenteuil  750 16 13,2 % 44 0,93 64 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  1 015 13 15,3 % 30 1,26 32 

1603 - CSSS du Suroît  395 24 22,4 % 12 1,47 21 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  2 670 4 11,7 % 54 1,32 30 

1605 - CSSS Champlain  7 920 1 18,5 % 21 1,25 34 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  2 425 5 23,8 % 9 1,50 19 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville  900 15 13,7 % 42 1,23 39 

1608 - CSSS Richelieu-Yamaska  640 17 9,2 % 66 0,96 61 

1609 - CSSS Pierre-De Saurel 110 46 23,7 % 10 1,56 18 

1610 - CSSS la Pommeraie  1 445 9 13,0 % 46 1,41 25 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  545 20 14,7 % 35 1,20 42 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  2 885 3 9,4 % 64 1,11 47 

Remarque : Ce tableau classe les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le nombre total d’anglophones vivant dans une 
famille sous le seuil de faible revenu (SFR), le pourcentage d’anglophones vivant dans une famille sous le seuil de faible revenu (SFR) et l’indice minorité-majorité (IMM) des 
anglophones vivant dans une famille sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en 
caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. En raison des faibles chiffres de 0908 – CLSC Naskapi, sa population a 
été ajoutée au 0907 –CSSS de la Basse-Côte-Nord. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Annexe 2 – Monoparental, sous le SFR  

Classement des RSS 

Trois mesures de classement de la population anglophone monoparentale vivant dans 
une famille sous le seuil de faible revenu (SFR) dans les 16 régions socio-sanitaires 

(RSS),  
Québec, 2006 

 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health region (HR) 

total de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
monoparent

ale  
sous le SFR  

Province de Québec 37 225 n/a 31,7 % n/a 1,15 n/a 

  01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 35 15 19,4 % 12 0,95 8 

  02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 40 14 23,5 % 9 0,89 13 

  03 - RSS de la Capitale-Nationale 275 7 23,0 % 11 0,92 10 

  04 - RSS de la Mauricie et du Centre-
du-Québec 

120 12 26,7 % 6 0,92 9 

  05 - RSS de l'Estrie 680 6 29,6 % 4 1,28 3 

  06 - RSS de Montréal 26 675 1 37,0 % 1 0,90 12 

  07 - RSS de l'Outaouais 1 970 3 26,1 % 7 1,08 5 

  08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 145 10 16,6 % 14 0,68 15 

  09 - RSS de la Côte-Nord 140 11 18,4 % 13 0,91 11 

  10 - RSS du Nord-du-Québec 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

  11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

215 9 14,1 % 15 0,79 14 

  12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 110 13 27,2 % 5 1,48 2 

  13 - RSS de Laval 1 940 4 29,8 % 3 1,23 4 

  14 - RSS de Lanaudière 275 7 33,3 % 2 1,49 1 

  15 - RSS des Laurentides 730 5 23,0 % 10 1,03 7 

  16 - RSS de la Montérégie 3 865 2 24,2 % 8 1,03 6 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones monoparentaux vivant sous le seuil de faible revenu 
(SFR), le pourcentage d’anglophones monoparentaux vivant sous le SFR et l’indice minorité-majorité (IMM) d’anglophones monoparentaux vivant sous le SFR. La RSS 17 
(Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 
200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Classement de Montréal et Laval  

Trois mesures de classement de la population anglophone monoparentale vivant dans 
une famille sous le seuil de faible revenu (SFR), par CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 
 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR 

IMM - population  
anglophone 

monoparentale 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM de 
la population 
anglophone 

monparentale  
sous le SFR  

Province de Québec 37 225 n/a 31,7 % n/a 1,15 n/a 

RSS de Montréal et Laval 28 615 n/a 36,4 % n/a 0,96 n/a 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  2 840 5 20,8 % 13 0,88 12 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  3 465 4 37,2 % 7 1,21 2 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  3 910 2 57,2 % 1 1,11 4 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  850 10 31,6 % 10 0,91 11 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  810 11 42,3 % 6 0,99 7 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-
Michel 

1 365 8 31,5 % 11 0,67 13 

0607 - CSSS de la Montagne  4 805 1 43,3 % 5 1,13 3 

0608 - CSSS Cavendish  3 525 3 36,1 % 9 0,95 9 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  745 12 46,1 % 2 1,02 6 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—
Saint-Laurent 

2 385 6 36,9 % 8 0,94 10 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  745 12 44,6 % 3 1,04 5 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-
Nord 

1 230 9 43,9 % 4 0,98 8 

1301 - CSSS de Laval  1 940 7 29,9 % 12 1,23 1 

Remarque : Ce tableau classe the 13 territoires des CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Lavalselon le nombre total d’anglophones monoparentaux vivant sous 
le seuil de faible revenu (SFR), le pourcentage d’anglophones monoparentaux vivant sous le SFR et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones monoparentaux vivant sous le 
SFR. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées 
avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice minorité-majorité 
(IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone majoritaire. 
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CSSS en dehors de la RSS de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de la population anglophone monoparentale vivant dans une 
famille sous le seuil de faible revenu (SFR), par CSSS, 

Québec moins RSS de Montréal et Laval, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
monoparen

tale 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 

monoparentale 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 

monoparental
e  

sous le SFR  

Province de Québec 37 225 n/a 31,7 % n/a 1,15 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 8 600 n/a 24,3 % n/a 1,03 n/a 

0101 - CSSS - de Rimouski-Neigette  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0102 - CSSS - de la Mitis 10 50 11,8 % 49 0,46 50 

0103 - CSSS de Matane 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0104 - CSSS de la Matapédia 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0105 - CSSS des Basques  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0106 - CSSS de Témiscouata  10 50 100,0 % 1 3,96 3 

0107 - CSSS de Rivière-du-Loup  10 50 100,0 % 1 5,30 2 

0108 - CSSS de Kamouraska  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0201 - CSSS Cléophas-Claveau 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0202 - CSSS de Chicoutimi 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0203 - CSSS de Jonquière 30 36 37,5 % 12 1,25 25 

0204 - CSSS Domaine-du-Roy 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0205 - CSSS Maria-Chapdelaine  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0206 - CSSS de Lac-Saint-Jean-Est 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0301 - CSSS de Portneuf  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  240 10 29,4 % 24 1,01 35 

0303 - CSSS de Québec-Nord 20 43 6,2 % 55 0,26 54 

0304 - CSSS de Charlevoix  15 46 75,0 % 3 6,80 1 

0401 - CSSS du Haut-Saint-Maurice  10 50 50,0 % 5 2,13 5 

0402 - CSSS de la Vallée-de-la-Batiscan  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0403 - CSSS de l’Énergie  20 43 30,8 % 21 0,85 43 

0404 - CSSS de Maskinongé  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  25 40 15,6 % 43 0,48 48 

0406 - CSSS de Bécancour – Nicolet-
Yamaska 

10 50 25,0 % 32 1,29 21 

0407 - CSSS Drummond  35 35 41,2 % 9 1,43 14 

0408 - CSSS d'Arthabaska-et-de-L’Érable  25 40 45,5 % 7 1,96 7 
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Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
monparenta

le  
sous le SFR  

0501 - CSSS du Granit  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0502 - CSSS des Sources  15 46 50,0 % 5 1,96 6 

0503 - CSSS du Haut-Saint-François  30 36 14,0 % 45 0,90 41 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  40 32 25,8 % 31 1,41 15 

0505 - CSSS de la MRC-de-Coaticook  25 40 13,2 % 46 0,98 38 

0506 - CSSS de Memphrémagog  305 7 32,8 % 17 1,71 10 

0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

260 8 35,1 % 16 1,33 20 

0701 - CSSS de Gatineau  1 345 2 29,3 % 25 1,16 29 

0702 - CSSS du Pontiac  325 6 31,4 % 19 1,75 9 

0703 - CSSS des Collines  120 18 13,1 % 47 0,72 45 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau 70 27 11,7 % 50 0,47 49 

0705 - CSSS de Papineau  110 20 27,2 % 27 1,28 23 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa  10 50 3,5 % 56 0,00 n/a 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  15 46 7,7 % 52 0,40 52 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 45 31 39,1 % 11 1,55 13 

0804 - CSSS des Aurores-Boréales  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0805 - CSSS les Eskers de l’Abitibi 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  75 26 32,6 % 18 1,16 28 

0901 - CSSS de la Haute-Côte-Nord  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0902 - CSSS de Manicouagan 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0903 - CSSS de Port-Cartier  15 46 37,5 % 12 0,88 42 

0904 - CSSS de Sept-Iles  30 36 17,1 % 42 0,76 44 

0905 - CSSS de l'Hématite  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0906 - CSSS de la Minganie  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 90 24 19,4 % 40 0,00 n/a 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  135 16 15,2 % 44 1,11 30 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  30 36 20,7 % 37 1,07 34 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  40 32 11,3 % 51 0,68 46 

1104 - CSSS des Îles  10 50 7,1 % 54 0,45 51 

1105 - CSSS de La Haute-Gaspésie  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 
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Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS)  

/ Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
monoparent

ale 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
monparenta

le  
sous le SFR  

1201 - CSSS des Etchemins  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

1202 - CSSS du Grand Littoral  60 29 24,5 % 33 1,38 16 

1203 - CSSS de Beauce  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

1204 - CSSS de la région de Thetford  55 30 64,7 % 4 2,48 4 

1205 - CSSS de Montmagny-L'Islet  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  120 18 37,5 % 12 1,58 12 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  140 15 28,3 % 26 1,33 19 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 240 10 27,1 % 28 1,29 22 

1502 - CSSS de Saint-Jérôme  90 24 29,5 % 23 1,27 24 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 110 20 12,8 % 48 0,61 47 

1504 - CSSS d’Antoine-Labelle  40 32 40,0 % 10 1,67 11 

1505 - CSSS des Pays-d'en-Haut  70 27 29,8 % 22 1,36 18 

1506 - CSSS des Sommets  20 43 7,4 % 53 0,32 53 

1507 - CSSS d'Argenteuil  160 14 31,1 % 20 1,07 33 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  200 12 26,7 % 29 0,96 39 

1603 - CSSS du Suroît  95 23 42,2 % 8 1,36 17 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  575 3 20,5 % 38 0,96 40 

1605 - CSSS Champlain  1 430 1 26,4 % 30 1,09 32 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  415 5 36,1 % 15 1,25 26 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville  180 13 23,4 % 35 0,98 37 

1608 - CSSS Richelieu-Yamaska  125 17 20,5 % 39 1,16 27 

1609 - CSSS Pierre-De Saurel 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

1610 - CSSS la Pommeraie  245 9 23,7 % 34 1,80 8 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  110 20 21,6 % 36 0,99 36 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  475 4 18,0 % 41 1,10 31 

Remarque : Ce tableau classe les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le nombre total d’anglophones monoparentaux 
vivant sous le seuil de faible revenu (SFR), le pourcentage d’anglophones monoparentaux vivant sous le SFR et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones 
monoparentaux vivant sous le SFR. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à 
ces territoires doivent être interprétées avec prudence. En raison des faibles chiffres de 0908 – CLSC Naskapi, sa population a été ajoutée au 0907 –CSSS de la Basse-Côte-Nord. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Annexe 3 – Vivant seul sous le SFR 

Classement des RSS 

Trois mesures de classement de la population anglophone vivant seule, sous le seuil 
de faible revenu (SFR) dans les 16 régions socio-sanitaires (RSS),  

Québec, 2006 
 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health region (HR) 

total de la 
population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophon

e 
vivant 
seule 

sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR  

classement 
selon 

l’IMM de la 
population 
anglophon

e vivant 
seule  

sous le SFR  

Province de Québec 49 585 n/a 41,4 % n/a 1,09 n/a 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 70 15 35,0 % 11 0,94 12 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 85 14 48,6 % 2 1,26 2 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 645 7 36,2 % 9 0,92 13 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-
du-Québec 

415 8 51,9 % 1 1,26 3 

 05 - RSS de l'Estrie 1 225 5 36,7 % 8 1,00 9 

 06 - RSS de Montréal 36 620 1 44,4 % 3 1,01 8 

 07 - RSS de l'Outaouais 2 030 3 32,0 % 12 0,99 10 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 255 11 41,5 % 4 1,18 4 

 09 - RSS de la Côte-Nord 90 13 21,4 % 15 0,82 15 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

390 10 30,5 % 14 0,88 14 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 140 12 40,6 % 6 1,28 1 

 13 - RSS de Laval 1 545 4 41,4 % 5 1,13 5 

 14 - RSS de Lanaudière 400 9 37,0 % 7 1,09 6 

 15 - RSS des Laurentides 1 120 6 30,8 % 13 0,94 11 

 16 - RSS de la Montérégie 4 555 2 35,3 % 10 1,03 7 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones vivant seuls sous le seuil de faible revenu (SFR), le 
pourcentage d’anglophones vivant seuls sous le seuil de faible revenu (SFR) et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant seuls sous le seuil de faible 
revenu (SFR). La RSS 17 (Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires 
(RSS) comptant moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées 
avec prudence. 

Le SFR est basé sur le revenu du ménage, tandis que les données sur le revenu sont calculées selon le revenu individuel. Les classements des RSS pour le SFR et pour 
tout revenu inférieur à 10 000 $ varient donc. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 
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Classement de Montréal et Laval  

Trois mesures de classement de la population anglophone vivant seule, sous le seuil de 
faible revenu (SFR), par CSS, dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 
 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophon

e 
vivant 
seule 

sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
vivant seule  
sous le SFR  

Province de Québec 49 585 n/a 41,4 % n/a 1,09 n/a 

RSS de Montréal et Laval 38 145 n/a 44,2 % n/a 1,03 n/a 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  3 020 6 31,5 % 13 1,02 11 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  3 440 3 40,4 % 11 1,10 5 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  3 145 4 46,2 % 6 1,07 8 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  655 13 41,3 % 10 1,06 10 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  1 335 10 53,1 % 2 1,16 2 
0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-
Michel 1 005 11 44,4 % 8 0,89 13 

0607 - CSSS de la Montagne  10 190 1 49,8 % 4 1,11 4 

0608 - CSSS Cavendish  5 670 2 40,0 % 12 0,95 12 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  3 140 5 48,8 % 5 1,10 6 
0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville— 
Saint-Laurent 2 700 7 45,0 % 7 1,06 9 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  950 12 50,7 % 3 1,09 7 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 1 350 9 58,4 % 1 1,22 1 

1301 - CSSS de Laval  1 545 8 41,4 % 9 1,13 3 
Remarque : Ce tableau classe the 13 territoires des CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre total d’anglophones vivant seuls sous le 
seuil de faible revenu (SFR), le pourcentage d’anglophones vivant seuls sous le seuil de faible revenu (SFR) et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones vivant seuls 
sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données correspondant 
à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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CSSS en dehors de la RSS de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de la population anglophone vivant seule, sous le seuil de 
faible revenu (SFR), par CSS moins la RSS de Montréal et Laval,  

Québec 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
vivant seule  
sous le SFR  

Province de Québec 49 585 n/a 41,4 % n/a 1,09 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 11 420 n/a 34,7 % n/a 0,97 n/a 

0101 - CSSS - de Rimouski-Neigette  10 59 20,0 % 63 0,51 64 

0102 - CSSS - de la Mitis 10 59 28,6 % 51 0,71 60 

0103 - CSSS de Matane 10 59 50,0 % 11 1,32 18 

0104 - CSSS de la Matapédia 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0105 - CSSS des Basques  10 59 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0106 - CSSS de Témiscouata  10 59 50,0 % 11 1,31 20 

0107 - CSSS de Rivière-du-Loup  20 50 44,4 % 17 1,39 12 

0108 - CSSS de Kamouraska  10 59 50,0 % 11 1,84 3 

0201 - CSSS Cléophas-Claveau 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0202 - CSSS de Chicoutimi 15 54 30,0 % 46 0,73 59 

0203 - CSSS de Jonquière 40 41 61,5 % 4 1,39 13 

0204 - CSSS Domaine-du-Roy 20 50 57,1 % 5 1,81 4 

0205 - CSSS Maria-Chapdelaine  10 59 100,0 % 1 3,03 1 

0206 - CSSS de Lac-Saint-Jean-Est 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0301 - CSSS de Portneuf  15 54 33,3 % 41 1,13 30 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  480 6 37,9 % 31 0,89 51 

0303 - CSSS de Québec-Nord 140 24 29,8 % 48 0,84 55 

0304 - CSSS de Charlevoix  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0401 - CSSS du Haut-Saint-Maurice  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0402 - CSSS de la Vallée-de-la-Batiscan  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0403 - CSSS de l’Énergie  35 44 53,8 % 8 1,11 33 

0404 - CSSS de Maskinongé  40 41 80,0 % 2 2,21 2 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  205 17 65,1 % 3 1,42 10 
0406 - CSSS de Bécancour – Nicolet-
Yamaska 

15 54 42,9 % 18 1,51 9 

0407 - CSSS Drummond  75 36 42,9 % 18 1,09 34 

0408 - CSSS d'Arthabaska-et-de-L’Érable 35 44 28,0 % 52 0,73 58 
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Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) / 

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophon

e 
vivant 
seule 

sous le SFR 

IMM - 
population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
vivant seule  
sous le SFR  

0501 - CSSS du Granit  15 54 42,9 % 18 1,38 14 

0502 - CSSS des Sources  20 50 36,4 % 34 1,06 38 

0503 - CSSS du Haut-Saint-François  80 33 33,3 % 41 1,13 32 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  110 27 38,6 % 27 1,54 8 

0505 - CSSS de la MRC-de-Coaticook  45 40 29,0 % 49 0,94 48 

0506 - CSSS de Memphrémagog  240 13 20,3 % 62 0,70 61 

0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

710 3 51,4 % 10 1,22 21 

0701 - CSSS de Gatineau  1 140 2 34,1 % 40 1,02 44 

0702 - CSSS du Pontiac  450 8 35,4 % 38 1,07 37 

0703 - CSSS des Collines  165 21 19,4 % 64 0,90 50 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  115 26 29,9 % 47 0,85 53 

0705 - CSSS de Papineau  160 22 32,7 % 43 1,13 31 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa  65 37 40,6 % 22 1,19 24 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  15 54 15,8 % 66 0,49 65 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 80 33 53,3 % 9 1,42 11 

0804 - CSSS des Aurores-Boréales  10 59 40,0 % 25 1,13 29 

0805 - CSSS les Eskers de l’Abitibi 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  85 31 56,7 % 6 1,57 6 

0901 - CSSS de la Haute-Côte-Nord  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0902 - CSSS de Manicouagan 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0903 - CSSS de Port-Cartier  10 59 50,0 % 11 1,67 5 

0904 - CSSS de Sept-Iles  25 48 27,8 % 54 1,03 42 

0905 - CSSS de l'Hématite  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0906 - CSSS de la Minganie  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 55 39 20,8 % 61 0,00 66 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  200 18 27,8 % 54 0,95 47 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  35 44 28,0 % 52 0,67 62 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  110 27 31,9 % 45 1,05 41 

1104 - CSSS des Îles  40 41 50,0 % 11 1,54 7 

1105 - CSSS de La Haute-Gaspésie  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 
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Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) / 

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
vivant seule 
sous le SFR  

 % du total 
de la 

population  
anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophon

e 
vivant 
seule 

sous le SFR 

IMM - 
population  
Anglophon

e vivant 
seule 

sous le SFR  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
vivant seule  
sous le SFR  

1201 - CSSS des Etchemins  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

1202 - CSSS du Grand Littoral  60 38 36,4 % 34 1,19 25 

1203 - CSSS de Beauce  30 47 42,9 % 18 1,34 17 

1204 - CSSS de la région de Thetford  25 48 38,5 % 30 1,16 26 

1205 - CSSS de Montmagny-L'Islet  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  240 13 36,4 % 34 1,06 39 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  160 22 38,6 % 29 1,15 27 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 335 10 46,9 % 16 1,31 19 

1502 - CSSS de Saint-Jérôme  85 31 25,4 % 59 0,76 56 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 215 15 40,2 % 23 1,21 22 

1504 - CSSS d’Antoine-Labelle  20 50 26,7 % 57 0,75 57 

1505 - CSSS des Pays-d'en-Haut  105 30 18,6 % 65 0,84 54 

1506 - CSSS des Sommets  140 24 25,7 % 58 0,88 52 

1507 - CSSS d'Argenteuil  210 16 24,4 % 60 0,64 63 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  330 11 36,3 % 37 1,37 15 

1603 - CSSS du Suroît  110 27 38,6 % 27 0,92 49 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  475 7 27,5 % 56 0,99 46 

1605 - CSSS Champlain  1 420 1 40,2 % 24 1,15 28 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  420 9 38,7 % 26 1,03 43 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville  280 12 36,8 % 33 1,07 35 

1608 - CSSS Richelieu-Yamaska  175 20 32,4 % 44 1,01 45 

1609 - CSSS Pierre-De Saurel 80 33 55,2 % 7 1,35 16 

1610 - CSSS la Pommeraie  485 5 34,4 % 39 1,20 23 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  185 19 37,0 % 32 1,07 36 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  580 4 29,0 % 50 1,05 40 

Remarque : Ce tableau classe les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le nombre total d’anglophones vivant seuls 
sous le seuil de faible revenu (SFR , le pourcentage d’anglophones vivant seuls sous le seuil de faible revenu (SFR) et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones 
vivant seuls sous le seuil de faible revenu (SFR). Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données 
correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. En raison des faibles chiffres de 0908 – CLSC Naskapi, sa population a été ajoutée au 0907 –CSSS 
de la Basse-Côte-Nord. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Annexe 4 – Sans emploi 

Classement des RSS  

Trois mesures de classement de la population anglophone sans emploi de 15 ans et plus, 
dans les 16 régions socio-sanitaires (RSS),  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health region (HR) 

total de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

classement 
selon le % de 
la population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

IMM - 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi  

  

Province de Québec 47 645 n/a 8,8 % n/a 1,33 n/a 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 90 17 13,6 % 8 1,39 7 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 120 16 13,7 % 7 1,40 6 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 485 11 7,3 % 13 1,45 5 
 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-
du-Québec 

240 14 9,3 % 9 1,29 13 

 05 - RSS de l'Estrie 990 7 9,0 % 11 1,38 9 

 06 - RSS de Montréal 29 795 1 9,1 % 10 1,08 16 

 07 - RSS de l'Outaouais 2 490 4 7,6 % 12 1,26 14 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 385 12 15,4 % 5 1,71 3 

 09 - RSS de la Côte-Nord 790 9 28,7 % 1 2,62 1 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 20 18 13,8 % 6 1,29 12 
 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

1 130 5 28,4 % 2 1,72 2 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 140 15 7,0 % 15 1,55 4 

 13 - RSS de Laval 2 645 3 6,8 % 16 1,31 11 

 14 - RSS de Lanaudière 330 13 5,9 % 18 1,05 18 

 15 - RSS des Laurentides 1 065 6 6,3 % 17 1,10 15 

 16 - RSS de la Montérégie 5 460 2 7,0 % 14 1,38 8 
Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones sans emploi in the labour force|de 15 ans et plus, le 
pourcentage d’anglophones sans emploi de 15 ans et plus et l’indice minorité-majorité (IMM) d’anglophones sans emploi!! in the labour force| de 15 ans et plus. La RSS 17 
(Nunavik) et la RSS 18 (RSS des Terres-Cries-de-la-Baie-James) n’ont pas été prises en compte dans l’analyse. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 
200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence.  

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Classement de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de la population anglophone sans emploi de 15 ans et plus, par 
CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

classement 
selon le % de 

la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

IMM - 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi  

  

Province de Québec 47 645 n/a 8,8 % n/a 1,33 n/a 

RSS de Montréal et Laval 32 440 n/a 8,9 % n/a 1,14 n/a 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  4 855 2 6,8 % 11 1,26 6 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 2 705 4 8,8 % 8 1,41 2 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  2 445 7 11,8 % 1 1,38 3 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  1 035 11 6,7 % 13 1,04 11 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  1 000 12 11,7 % 2 1,41 1 
0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-
Michel 1 520 9 8,4 % 10 0,68 13 

0607 - CSSS de la Montagne  6 400 1 11,1 % 4 1,06 8 

0608 - CSSS Cavendish  3 485 3 8,6 % 9 1,05 10 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  1 540 8 9,1 % 7 1,17 7 
0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—
Saint-Laurent 

2 700 5 10,0 % 6 0,98 12 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  830 13 11,6 % 3 1,37 4 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 1 265 10 10,9 % 5 1,05 9 

1301 - CSSS de Laval  2 640 6 6,8 % 12 1,31 5 
Remarque : Ce tableau classe the 13 territoires des CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre total d’anglophones sans emploi in the 
labour force| de 15 ans et plus, le pourcentage d’anglophones | in the labour force de 15 ans et plus et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones| in the labour force de 
15 ans et plus. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent 
être interprétées avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice minorité-majorité 
(IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone majoritaire. 
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CSSS en dehors de la RSS de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de la population anglophone sans emploi de 15 ans et plus, par 
CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 

Centres de santé et de  
services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

classement 
selon le % de 
la population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

IMM - 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi  

  

Province de Québec 47 645 n/a 8,84 % n/a 1,33 n/a 
Québec moins RSS de Montréal et 
Laval 13 735 n/a 8,27 % n/a 1,32 n/a 

0101 - CSSS - de Rimouski-Neigette  40 44 17,4 % 20 2,21 14 

0102 - CSSS - de la Mitis 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0103 - CSSS de Matane 10 61 12,5 % 28 1,09 60 

0104 - CSSS de la Matapédia 15 55 60,0 % 3 3,44 4 

0105 - CSSS des Basques  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0106 - CSSS de Témiscouata  10 61 14,3 % 25 1,19 54 

0107 - CSSS de Rivière-du-Loup  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0108 - CSSS de Kamouraska  10 61 15,4 % 24 2,07 17 

0201 - CSSS Cléophas-Claveau 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0202 - CSSS de Chicoutimi 35 46 11,7 % 31 1,37 41 

0203 - CSSS de Jonquière 50 42 17,5 % 19 1,82 23 

0204 - CSSS Domaine-du-Roy 15 55 20,0 % 12 2,05 19 

0205 - CSSS Maria-Chapdelaine  20 50 40,0 % 4 3,06 5 

0206 - CSSS de Lac-Saint-Jean-Est 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0301 - CSSS de Portneuf  20 50 7,8 % 46 1,43 33 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  295 12 7,7 % 49 1,39 37 

0303 - CSSS de Québec-Nord 160 24 6,5 % 58 1,61 26 

0304 - CSSS de Charlevoix  15 55 25,0 % 9 2,43 8 

0401 - CSSS du Haut-Saint-Maurice  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0402 - CSSS de la Vallée-de-la-Batiscan 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0403 - CSSS de l’Énergie  15 55 7,1 % 55 0,80 68 

0404 - CSSS de Maskinongé  10 61 18,2 % 16 2,35 9 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  85 34 10,6 % 34 1,42 35 
0406 - CSSS de Bécancour – Nicolet-
Yamaska 

10 61 5,6 % 65 0,93 66 

0407 - CSSS Drummond  65 40 8,4 % 41 1,20 51 
0408 - CSSS d'Arthabaska-et-de-
L’Érable  45 43 12,0 % 30 2,14 15 
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(suite de la page suivante) 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) / 

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophon
e 15 ans et 

+ sans 
emploi 

  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

IMM - 
population  
anglophon

e 
15 ans et + 

sans 
emploi 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi  

  

0501 - CSSS du Granit  30 48 17,6 % 18 2,31 12 

0502 - CSSS des Sources  20 50 8,3 % 42 1,15 56 

0503 - CSSS du Haut-Saint-François  90 33 7,3 % 54 1,01 64 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  85 34 7,8 % 47 1,82 22 

0505 - CSSS de la MRC-de-Coaticook  65 40 6,2 % 62 1,37 39 

0506 - CSSS de Memphrémagog  285 13 7,5 % 52 0,99 65 
0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

410 9 12,0 % 29 1,82 21 

0701 - CSSS de Gatineau  1 320 2 6,8 % 57 1,27 49 

0702 - CSSS du Pontiac  480 7 9,7 % 37 1,15 57 

0703 - CSSS des Collines  230 18 4,7 % 72 1,02 63 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau 285 13 18,4 % 15 1,37 40 

0705 - CSSS de Papineau  175 23 9,1 % 40 1,31 45 
0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-
Kipawa 95 32 13,3 % 26 2,78 6 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  85 34 17,2 % 21 1,65 25 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 75 37 17,0 % 22 2,05 18 

0804 - CSSS des Aurores-Boréales  10 61 10,5 % 35 1,07 61 

0805 - CSSS les Eskers de l’Abitibi 40 44 24,2 % 10 2,32 10 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  75 37 12,7 % 27 1,55 28 

0901 - CSSS de la Haute-Côte-Nord  10 61 66,7 % 2 3,73 2 

0902 - CSSS de Manicouagan 0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0903 - CSSS de Port-Cartier  10 61 18,2 % 16 2,22 13 

0904 - CSSS de Sept-Iles  20 50 4,9 % 71 0,58 73 

0905 - CSSS de l'Hématite  10 61 10,0 % 36 1,34 42 

0906 - CSSS de la Minganie  10 61 22,2 % 11 1,20 52 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 730 6 36,3 % 5 1,17 55 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  735 5 33,9 % 6 2,11 16 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  30 48 11,5 % 32 0,67 71 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  260 16 26,0 % 8 1,53 29 

1104 - CSSS des Îles  100 31 18,9 % 13 1,29 48 

1105 - CSSS de La Haute-Gaspésie  10 61 100,0 % 1 5,38 1 
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(suite de la page suivante) 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

classement 
selon le % de 
la population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

 

IMM - 
population  
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
sans emploi  

  

1201 - CSSS des Etchemins  10 61 28,6 % 7 3,44 3 

1202 - CSSS du Grand Littoral  70 39 5,3 % 67 1,48 32 

1203 - CSSS de Beauce  20 50 7,5 % 51 1,91 20 

1204 - CSSS de la région de Thetford 15 55 5,2 % 68 0,80 69 

1205 - CSSS de Montmagny-L'Islet  10 61 11,1 % 33 1,53 30 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  145 25 8,2 % 43 1,11 59 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  190 21 5,0 % 70 1,14 58 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 285 13 7,7 % 48 1,75 24 

1502 - CSSS de Saint-Jérôme  125 28 7,4 % 53 1,32 44 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 185 22 3,6 % 73 0,78 70 

1504 - CSSS d’Antoine-Labelle  15 55 6,3 % 61 0,59 72 

1505 - CSSS des Pays-d'en-Haut  195 20 9,4 % 39 1,30 46 

1506 - CSSS des Sommets  120 29 7,9 % 44 0,92 67 

1507 - CSSS d'Argenteuil  135 27 5,1 % 69 1,05 62 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  315 11 9,6 % 38 1,42 34 

1603 - CSSS du Suroît  145 25 15,5 % 23 2,32 11 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  865 4 7,1 % 56 1,56 27 

1605 - CSSS Champlain  1 785 1 7,6 % 50 1,41 36 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  465 8 7,9 % 45 1,51 31 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville 210 19 6,0 % 63 1,26 50 

1608 - CSSS Richelieu-Yamaska  245 17 6,5 % 59 1,30 47 

1609 - CSSS Pierre-De Saurel 35 46 18,4 % 14 2,55 7 

1610 - CSSS la Pommeraie  350 10 6,3 % 60 1,38 38 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  105 30 5,8 % 64 1,19 53 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  945 3 5,5 % 66 1,32 43 
Remarque : Ce tableau classe les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le nombre total d’anglophones sans emploi in the 
labour force| de 15 ans et plus, le pourcentage d’anglophones| in the labour force de 15 ans et plus et l’indice minorité-majorité (IMM) des anglophones| in the labour force de 15 
ans et plus. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être 
interprétées avec prudence. En raison des faibles chiffres de 0908 – CLSC Naskapi, sa population a été ajoutée au 0907 –CSSS de la Basse-Côte-Nord. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice minorité-majorité 
(IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone majoritaire. 
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Annexe 5 – Revenu inférieur à 10 000 $ 

Classement des RSS  

Trois mesures de classement de l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et 
plus dont le revenu est inférieur à 10 000 $, dans les 16 régions socio-sanitaires (RSS),  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health region (HR) 

total de la 
population  
anglophon
e 15 ans et  
revenu < 
10 000 $  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophon
e 15 ans et 
+ revenu < 
10 000 $ 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophon
e 15 ans et 
+ revenu < 
10 000 $ 

 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophon

e 
15 ans et + 
revenu < 
10 000 $ 

 

IMM - 
population  
anglophon

e 
15 ans et + 
revenu < 
10 000 $ 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $  
  

Province de Québec 230 365 n/a 27,6 % n/a 1,18 n/a 

 01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 395 15 32,9 % 1 1,28 1 

 02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-Jean 515 14 31,8 % 2 1,15 9 

 03 - RSS de la Capitale-Nationale 2 645 7 24,9 % 11 1,16 8 

 04 - RSS de la Mauricie et du Centre-
du-Québec 

1 340 11 30,1 % 4 1,18 6 

 05 - RSS de l'Estrie 5 795 6 28,4 % 7 1,22 2 

 06 - RSS de Montréal 143 815 1 28,6 % 6 1,15 10 

 07 - RSS de l'Outaouais 12 550 4 25,7 % 10 1,17 7 

 08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 1 370 10 30,7 % 3 1,20 4 

 09 - RSS de la Côte-Nord 1 085 12 24,0 % 15 0,98 16 

 10 - RSS du Nord-du-Québec 65 16 27,7 % 8 1,19 5 

 11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

2 320 8 28,7 % 5 1,15 11 

 12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 735 13 22,9 % 16 1,01 15 

 13 - RSS de Laval 13 420 3 24,2 % 14 1,12 12 

 14 - RSS de Lanaudière 2 110 9 24,2 % 13 1,02 14 

 15 - RSS des Laurentides 6 795 5 24,3 % 12 1,09 13 

 16 - RSS de la Montérégie 31 695 2 26,5 % 9 1,21 3 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 
10 000 $, le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $, et l’indice minorité-majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et plus 
dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des 
anglophones sans revenu. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. Les données 
correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Les calculs du revenu inférieur à 10 000 $ pour la RSS de la Côte-Nord produisent des résultats qui ne semblent pas cadrer avec les calculs des autres variables dans 
cette analyse. Une étude plus poussée s’impose pour expliquer la cause de ce manque de concordance. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. 
L’indice minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population 
francophone majoritaire. 
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Classement de Montréal et Laval  

Trois mesures de classement de l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et plus  
dont le revenu est inférieur à 10 000 $, par CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophone 

15 ans et  
revenu <  
10 000 $  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu <  
10 000 $ 

  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu <  
10 000 $ 

 

classemen
t selon le 
% de la 

population  
anglophon

e 
15 ans et + 
revenu < 
10 000 $ 

 

IMM - 
population  
anglophon

e 
15 ans et + 
revenu < 
10 000 $ 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
revenu <  
10 000 $  

  

Province de Québec 230 365 n/a 27,6 % n/a 1,18 n/a 

RSS de Montréal et Laval 157 235 n/a 28,1 % n/a 1,16 n/a 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  26 965 2 25,8 % 10 1,13 7 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle  12 100 6 25,1 % 12 1,19 4 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  11 200 7 33,4 % 1 1,34 1 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  5 440 10 25,6 % 11 1,15 6 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  3 700 12 27,8 % 7 1,18 5 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-Michel 7 055 9 26,4 % 8 0,96 12 

0607 - CSSS de la Montagne  31 745 1 33,3 % 2 1,10 10 

0608 - CSSS Cavendish  17 280 3 26,1 % 9 0,94 13 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  7 440 8 32,2 % 3 1,30 2 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—Saint-
Laurent 

12 720 5 28,7 % 5 1,08 11 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  3 195 13 30,6 % 4 1,25 3 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-Nord 4 965 11 28,7 % 6 1,12 9 

1301 - CSSS de Laval  13 420 4 24,2 % 13 1,12 8 

Remarque : Ce tableau classe the 13 territoires des CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre d’anglophones de 15 ans et plus dont le 
revenu était inférieur à 10 000 $, le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 ,$ et l’indice minorité-majorité (IMM) d’anglophones de 
15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $ » contient également des 
anglophones sans revenu. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les données correspondant à ces 
territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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CSSS en dehors de la RSS de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et plus  
dont le revenu est inférieur à 10 000 $, par CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophon
e 15 ans et  
revenu < 
10 000 $  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
 

IMM - 
population  
anglophon

e 
15 ans et + 
revenu < 
10 000 $ 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $  
  

Province de Québec 230 365 n/a 27,6 % n/a 1,18 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 69 415 n/a 26,3 % n/a 1,13 n/a 

0101 - CSSS - de Rimouski-Neigette  130 49 32,5 % 16 1,32 14 

0102 - CSSS - de la Mitis 75 58 36,6 % 7 1,37 8 

0103 - CSSS de Matane 25 75 17,2 % 76 0,64 77 

0104 - CSSS de la Matapédia 35 66 50,0 % 1 1,74 1 

0105 - CSSS des Basques  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0106 - CSSS de Témiscouata  40 65 30,8 % 24 1,14 43 

0107 - CSSS de Rivière-du-Loup  50 62 35,7 % 9 1,55 7 

0108 - CSSS de Kamouraska  30 70 30,0 % 25 1,12 47 

0201 - CSSS Cléophas-Claveau 35 66 31,8 % 18 1,15 42 

0202 - CSSS de Chicoutimi 150 46 28,3 % 35 1,05 59 

0203 - CSSS de Jonquière 175 43 32,4 % 17 1,14 44 

0204 - CSSS Domaine-du-Roy 35 66 25,9 % 50 0,96 68 

0205 - CSSS Maria-Chapdelaine  45 64 39,1 % 6 1,37 9 

0206 - CSSS de Lac-Saint-Jean-Est 50 62 27,0 % 44 1,00 63 

0301 - CSSS de Portneuf  120 52 30,0 % 25 1,26 21 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  1 635 12 25,9 % 51 1,20 31 

0303 - CSSS de Québec-Nord 870 22 22,7 % 67 1,11 50 

0304 - CSSS de Charlevoix  15 77 17,6 % 75 0,73 74 

0401 - CSSS du Haut-Saint-Maurice  85 56 44,7 % 2 1,56 6 

0402 - CSSS de la Vallée-de-la-Batiscan  15 77 13,6 % 79 0,50 79 

0403 - CSSS de l’Énergie  150 46 33,0 % 14 1,22 27 

0404 - CSSS de Maskinongé  30 70 19,4 % 72 0,78 73 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  400 35 29,2 % 30 1,16 40 

0406 - CSSS de Bécancour – Nicolet-Yamaska 95 54 33,9 % 13 1,32 16 

0407 - CSSS Drummond  360 36 28,9 % 31 1,19 33 

0408 - CSSS d'Arthabaska-et-de-L’Érable  190 42 29,7 % 28 1,19 34 
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Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophon
e 15 ans et  
revenu < 
10 000 $  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
 

IMM - 
population  
anglophon

e 
15 ans et + 
revenu < 
10 000 $ 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $  
  

0501 - CSSS du Granit  90 55 31,6 % 20 1,32 15 

0502 - CSSS des Sources  130 49 27,1 % 42 1,16 41 

0503 - CSSS du Haut-Saint-François  530 31 26,0 % 48 0,98 66 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  675 27 31,8 % 19 1,35 12 

0505 - CSSS de la MRC-de-Coaticook  485 32 28,0 % 38 1,20 32 

0506 - CSSS de Memphrémagog  1 915 9 27,1 % 43 1,26 22 
0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 

1 985 8 29,7 % 29 1,29 18 

0701 - CSSS de Gatineau  6 670 2 24,7 % 58 1,17 37 

0702 - CSSS du Pontiac  2 570 5 28,9 % 32 1,10 51 

0703 - CSSS des Collines  1 520 14 22,2 % 68 1,09 53 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  950 20 34,1 % 12 1,31 17 

0705 - CSSS de Papineau  825 23 25,3 % 55 1,06 55 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa 335 38 30,9 % 23 1,68 3 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  295 39 34,7 % 11 1,35 11 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 230 40 25,4 % 54 1,00 62 

0804 - CSSS des Aurores-Boréales  30 70 19,4 % 72 0,71 75 

0805 - CSSS les Eskers de l’Abitibi 135 48 39,7 % 4 1,61 5 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  340 37 30,0 % 27 1,17 38 

0901 - CSSS de la Haute-Côte-Nord  10 79 28,6 % 33 1,11 49 

0902 - CSSS de Manicouagan 75 58 32,6 % 15 1,36 10 

0903 - CSSS de Port-Cartier  35 66 35,0 % 10 1,34 13 

0904 - CSSS de Sept-Iles  165 45 22,8 % 66 0,98 67 

0905 - CSSS de l'Hématite  55 61 39,3 % 5 1,74 2 

0906 - CSSS de la Minganie  5 80 9,1 % 80 0,38 80 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 540 30 16,7 % 77 0,58 78 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  1 330 17 30,9 % 22 1,22 26 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  210 41 28,0 % 37 1,10 52 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  640 28 28,4 % 34 1,21 29 

1104 - CSSS des Îles  130 49 18,3 % 74 0,85 71 

1105 - CSSS de La Haute-Gaspésie  20 76 36,4 % 8 1,21 28 
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Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) / 

Health and Social Services Centres 

total de la 
population  
anglophon
e 15 ans et  
revenu < 
10 000 $  

classement 
selon total 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
  

 % du total 
de la 

population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
 

classement 
selon le % 

de la 
population  
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $ 
 

IMM - 
populatio

n  
anglopho

ne 
15 ans et 

+ revenu < 
10 000 $ 

  

classement 
selon l’IMM 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et + 
revenu < 10 

000 $  
  

1201 - CSSS des Etchemins  30 70 40,0 % 3 1,64 4 

1202 - CSSS du Grand Littoral  475 33 23,1 % 63 1,08 54 

1203 - CSSS de Beauce  85 56 20,2 % 71 0,85 72 

1204 - CSSS de la région de Thetford  120 52 22,9 % 65 0,90 70 

1205 - CSSS de Montmagny-L'Islet  30 70 25,0 % 56 1,00 61 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  890 21 25,6 % 52 0,99 64 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  1 210 18 23,0 % 64 1,05 58 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 1 520 14 26,0 % 49 1,21 30 

1502 - CSSS de Saint-Jérôme  610 29 23,8 % 61 1,05 57 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 1 830 10 24,1 % 60 1,13 46 

1504 - CSSS d’Antoine-Labelle  170 44 27,9 % 39 1,05 56 

1505 - CSSS des Pays-d'en-Haut  780 24 21,7 % 70 1,05 60 

1506 - CSSS des Sommets  725 25 25,4 % 53 1,11 48 

1507 - CSSS d'Argenteuil  1 155 19 23,7 % 62 0,91 69 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  1 745 11 31,1 % 21 1,17 39 

1603 - CSSS du Suroît  415 34 27,3 % 41 1,13 45 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  4 630 4 24,8 % 57 1,18 35 

1605 - CSSS Champlain  10 350 1 28,3 % 35 1,28 19 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  2 450 7 27,3 % 40 1,27 20 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville  1 505 16 26,4 % 46 1,23 24 

1608 - CSSS Richelieu-Yamaska  1 575 13 26,2 % 47 1,23 25 

1609 - CSSS Pierre-De Saurel 70 60 16,7 % 78 0,64 76 

1610 - CSSS la Pommeraie  2 560 6 26,9 % 45 1,18 36 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  690 26 21,7 % 69 0,99 65 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  5 705 3 24,3 % 59 1,24 23 
Remarque : Ce tableau classe les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le nombre d’anglophones de 15 ans et plus 
dont le revenu était inférieur à 10 000 $, le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $, et l’indice minorité-majorité (IMM) 
d’anglophones de 15 ans et plus dont le revenu était inférieur à 10 000 $. La catégorie « anglophones de 15 ans et plus qui ont gagné un revenu inférieur à 10 000 $ » 
contient également des anglophones sans revenu. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en caractères gris. Les 
données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. En raison des faibles chiffres de 0908 – CLSC Naskapi, sa population a été ajoutée au 
0907 –CSSS de la Basse-Côte-Nord. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le 
concept linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Annexe 6 – Ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat 

Classement des RSS 

Trois mesures de classement de l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et 
plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, dans les 16 régions socio-sanitaires (RSS),  

Québec, 2006 

Région sociosanitaire (RSS)  
/ Health Region (HR) 

total de la 
population 
anglophone 

15 ans et plus  
sans 

certificat, 
diplôme ou 

baccalauréat 

classement 
selon total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

classement 
selon % de 

la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

IMM - 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

classement 
selon l’IMM 
- population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

Province de Québec 164 960 n/a 19,8 % n/a 0,78 n/a 

  01 - RSS du Bas-Saint-Laurent 285 15 23,7 % 9 0,77 12 

  02 - RSS du Saguenay - Lac-Saint-
Jean 

345 14 21,3 % 12 0,83 9 

  03 - RSS de la Capitale-Nationale 1 305 11 12,3 % 16 0,64 15 

  04 - RSS de la Mauricie et du Centre-
du-Québec 

1 080 12 24,3 % 7 0,00 16 

  05 - RSS de l'Estrie 6 155 5 30,1 % 5 1,12 2 

  06 - RSS de Montréal 85 080 1 16,9 % 15 0,76 13 

  07 - RSS de l'Outaouais 11 590 4 23,8 % 8 0,88 8 

  08 - RSS de l'Abitibi-Témiscamingue 1 715 10 38,5 % 3 1,09 3 

  09 - RSS de la Côte-Nord 2 235 9 49,5 % 1 1,52 1 

  10 - RSS du Nord-du-Québec 70 16 30,4 % 4 0,96 7 

  11 - RSS de la Gaspésie - Îles-de-la-
Madeleine 

3 360 7 41,6 % 2 1,09 4 

  12 - RSS de la Chaudière-Appalaches 610 13 19,0 % 14 0,68 14 

  13 - RSS de Laval 11 955 3 21,5 % 11 1,01 5 

  14 - RSS de Lanaudière 2 420 8 27,7 % 6 0,97 6 

  15 - RSS des Laurentides 6 135 6 22,0 % 10 0,82 10 

  16 - RSS de la Montérégie 23 595 2 19,7 % 13 0,78 11 

Remarque : Ce tableau classe les 16 régions socio-sanitaires (RSS) du Québec selon le nombre total d’anglophones de 15 ans et plus sans certificat, ni diplôme, ni 
baccalauréat, le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, et l’indice minorité-majorité (IMM) d’anglophones de 15 ans et 
plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. Les régions socio-sanitaires (RSS) comptant moins de 200 anglophones sont indiquées en italiques et en caractères gris. 
Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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Classement de Montréal et Laval  

Trois mesures de classement de l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et plus 
sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, par CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréat 

classement 
selon total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréat 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréat 

classement 
selon % de 

la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

IMM - 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

classement 
selon l’IMM 
- population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

Province de Québec 164 960 n/a 19,8 % n/a 0,78 n/a 

RSS de Montréal et Laval 97 035 n/a 17,4 % n/a 0,79 n/a 

0601 - CSSS de l’Ouest-de-l’Île  12 810 2 12,3 % 12 0,86 8 

0602 - CSSS de Dorval-Lachine-LaSalle 9 935 4 20,6 % 7 0,85 9 

0603 - CSSS du Sud-Ouest—Verdun  7 100 7 21,2 % 6 0,00 13 

0604 - CSSS de la Pointe-de-l’Île  4 295 9 20,2 % 8 0,74 11 

0605 - CSSS Lucille-Teasdale  3 040 11 22,8 % 3 0,94 6 

0606 - CSSS de Saint-Léonard et Saint-
Michel 

6 230 8 23,3 % 2 0,66 12 

0607 - CSSS de la Montagne  14 325 1 15,0 % 10 1,42 1 

0608 - CSSS Cavendish  9 600 5 14,5 % 11 1,29 2 

0609 - CSSS Jeanne-Mance  2,650 12 11,5 % 13 0,76 10 

0611 - CSSS de Bordeaux-Cartierville—
Saint-Laurent 

8 585 6 19,4 % 9 1,16 3 

0612 - CSSS du Cœur-de-l'Île  2 350 13 22,5 % 4 1,09 4 

0613 - CSSS d’Ahuntsic et Montréal-
Nord 

4 160 10 24,0 % 1 0,88 7 

1301 - CSSS de Laval  11 955 3 21,5 % 5 1,01 5 

Remarque : Ce tableau classe les 13 territoires des CSSS dans les régions socio-sanitaires (RSS) de Montréal et Laval selon le nombre total d’anglophones de 15 ans et plus 
sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, et l’indice minorité-majorité (IMM) 
des anglophones de 15 ans et plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en 
caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 
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CSSS en dehors de la RSS de Montréal et Laval 

Trois mesures de classement de l’ensemble de la population anglophone de 15 ans et plus 
sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, par CSSS dans la RSS de Montréal et Laval,  

Québec, 2006 

Centres de santé  
et de services sociaux (CSSS) /  

Health and Social Services Centres 

total de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

classement 
selon total 

de la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

 % du total 
de la 

population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

classement 
selon % de 

la 
population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

IMM – 
population 
anglophon
e 15 ans et 

+  
sans 

certificat, 
diplôme ou 
baccalauré

at 

classement 
selon l’IMM 
- population 
anglophone 
15 ans et +  

sans 
certificat, 

diplôme ou 
baccalauréa

t 

Province de Québec 164 960 n/a 19,8 % n/a 0,78 n/a 

Québec moins RSS de Montréal et Laval 60 900 n/a 23,1 % n/a 0,87 n/a 

0101 - CSSS - de Rimouski-Neigette  60 60 15,2 % 70 0,70 66 

0102 - CSSS - de la Mitis 30 69 14,6 % 73 0,42 77 

0103 - CSSS de Matane 15 78 11,1 % 78 0,31 78 

0104 - CSSS de la Matapédia 40 66 57,1 % 1 1,62 2 

0105 - CSSS des Basques  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0106 - CSSS de Témiscouata  55 62 42,3 % 11 1,05 18 

0107 - CSSS de Rivière-du-Loup  30 69 21,4 % 55 0,78 56 

0108 - CSSS de Kamouraska  45 64 45,0 % 7 1,41 3 

0201 - CSSS Cléophas-Claveau 25 71 21,7 % 54 0,77 58 

0202 - CSSS de Chicoutimi 110 49 20,6 % 58 0,94 33 

0203 - CSSS de Jonquière 90 54 16,8 % 67 0,73 62 

0204 - CSSS Domaine-du-Roy 40 66 29,6 % 34 1,00 23 

0205 - CSSS Maria-Chapdelaine  35 68 30,4 % 32 0,89 41 

0206 - CSSS de Lac-Saint-Jean-Est 45 64 24,3 % 48 0,89 42 

0301 - CSSS de Portneuf  75 56 18,8 % 62 0,70 65 

0302 - CSSS de la Vieille-Capitale  725 26 11,5 % 77 0,71 63 

0303 - CSSS de Québec-Nord 475 31 12,5 % 76 0,63 69 

0304 - CSSS de Charlevoix  20 74 25,0 % 45 0,77 59 

0401 - CSSS du Haut-Saint-Maurice  85 55 43,6 % 8 1,21 9 

0402 - CSSS de la Vallée-de-la-Batiscan  10 79 9,5 % 79 0,31 79 

0403 - CSSS de l’Énergie  135 47 29,7 % 33 1,03 21 

0404 - CSSS de Maskinongé  55 62 35,5 % 22 0,92 37 

0405 - CSSS de Trois-Rivières  230 43 16,8 % 66 0,75 60 
0406 - CSSS de Bécancour – Nicolet-
Yamaska 

75 56 26,3 % 42 0,86 47 

0407 - CSSS Drummond  315 39 25,3 % 44 0,86 46 

0408 - CSSS d'Arthabaska-et-de-L’Érable  170 45 27,2 % 41 0,83 50 
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0501 - CSSS du Granit  110 49 38,6 % 15 0,93 36 

0502 - CSSS des Sources  135 47 28,1 % 39 0,88 43 

0503 - CSSS du Haut-Saint-François  695 27 34,2 % 24 0,93 34 

0504 - CSSS du Val-Saint-François  765 25 36,1 % 20 1,23 8 

0505 - CSSS de la MRC-de-Coaticook  570 30 32,9 % 27 0,96 30 

0506 - CSSS de Memphrémagog  2 225 7 31,4 % 28 1,17 11 
0507 - CSSS Institut universitaire de 
gériatrie de Sherbrooke 1 655 9 24,7 % 47 1,15 12 

0701 - CSSS de Gatineau  5 205 2 19,3 % 60 0,80 53 

0702 - CSSS du Pontiac  3 275 4 36,8 % 18 0,97 28 

0703 - CSSS des Collines  1 025 21 15,0 % 71 0,57 73 

0704 - CSSS de la Vallée-de-la-Gatineau  1 085 19 39,0 % 13 0,95 32 

0705 - CSSS de Papineau  1 010 22 31,0 % 30 0,98 24 

0801 - CSSS de Témiscaming-et-de-Kipawa 420 33 38,7 % 14 1,37 4 

0802 - CSSS du Lac-Témiscamingue  355 38 41,8 % 12 1,26 7 

0803 - CSSS de Rouyn-Noranda 305 40 33,7 % 25 1,11 14 

0804 - CSSS des Aurores-Boréales  65 58 43,3 % 9 1,06 17 

0805 - CSSS les Eskers de l’Abitibi 160 46 47,1 % 4 1,29 6 

0806 - CSSS de la Vallée-de-l'Or  405 35 35,8 % 21 0,97 29 

0901 - CSSS de la Haute-Côte-Nord  0 n/a 0,0 % n/a 0,00 n/a 

0902 - CSSS de Manicouagan 65 58 28,3 % 38 0,97 27 

0903 - CSSS de Port-Cartier  20 74 18,2 % 64 0,55 75 

0904 - CSSS de Sept-Iles  240 42 33,3 % 26 1,04 20 

0905 - CSSS de l'Hématite  60 60 42,9 % 10 1,96 1 

0906 - CSSS de la Minganie  20 74 36,4 % 19 0,88 44 

0907 - CSSS de la Basse-Côte-Nord 1 830 8 56,7 % 2 0,97 25 

1101 - CSSS Baie-des-Chaleurs  1 635 10 38,0 % 17 1,12 13 

1102 - CSSS du Rocher-Percé  385 36 51,7 % 3 1,18 10 

1103 - CSSS de La Côte-de-Gaspé  1 045 20 46,4 % 5 1,30 5 

1104 - CSSS des Îles  270 41 38,0 % 16 0,97 26 

1105 - CSSS de La Haute-Gaspésie  25 71 45,5 % 6 1,04 19 
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1201 - CSSS des Etchemins  20 74 25,0 % 45 0,64 68 

1202 - CSSS du Grand Littoral  360 37 17,5 % 65 0,79 55 

1203 - CSSS de Beauce  95 52 22,6 % 52 0,64 67 

1204 - CSSS de la région de Thetford  95 52 18,3 % 63 0,58 72 

1205 - CSSS de Montmagny-L'Islet  25 71 20,8 % 57 0,55 74 

1401 - CSSS du Nord de Lanaudière  1 190 18 34,3 % 23 1,03 22 

1402 - CSSS du Sud de Lanaudière  1 225 17 23,3 % 51 0,95 31 

1501 - CSSS du Lac-des-Deux-Montagnes 1 385 15 23,7 % 50 0,87 45 

1502 - CSSS de Saint-Jérôme  615 28 24,0 % 49 0,84 49 

1503 - CSSS de Thérèse-De Blainville 1 535 12 20,3 % 59 0,91 38 

1504 - CSSS d’Antoine-Labelle  175 44 28,7 % 37 0,78 57 

1505 - CSSS des Pays-d'en-Haut  600 29 16,7 % 68 0,93 35 

1506 - CSSS des Sommets  410 34 14,4 % 74 0,50 76 

1507 - CSSS d'Argenteuil  1 415 14 29,1 % 35 0,80 54 

1602 - CSSS du Haut-Saint-Laurent  1 545 11 27,6 % 40 0,70 64 

1603 - CSSS du Suroît  440 32 28,9 % 36 0,91 40 

1604 - CSSS Jardins-Roussillon  3 960 3 21,2 % 56 0,83 51 

1605 - CSSS Champlain  6 890 1 18,8 % 61 0,91 39 

1606 - CSSS Pierre-Boucher  1 475 13 16,4 % 69 0,74 61 

1607 - CSSS Haut-Richelieu—Rouville  1 270 16 22,3 % 53 0,82 52 

1608 - CSSS Richelieu-Yamaska  885 24 14,8 % 72 0,59 70 

1609 - CSSS Pierre-De Saurel 110 49 25,9 % 43 0,84 48 

1610 - CSSS la Pommeraie  2 950 6 31,0 % 29 1,07 16 

1611 - CSSS de la Haute-Yamaska  980 23 30,8 % 31 1,08 15 

1612 - CSSS de Vaudreuil-Soulanges  3 095 5 13,2 % 75 0,58 71 
Remarque : Ce tableau classe les 82 CSSS du Québec en dehors des régions socio-sanitaires de Montréal et Laval (RSS) selon le nombre total d’anglophones de 15ans et plus 
sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, le pourcentage d’anglophones de 15 ans et plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat, et l’indice minorité-majorité (IMM) 
des anglophones 15 ans et plus sans certificat, ni diplôme, ni baccalauréat. Les territoires des CSSS comptant moins de 200 anglophones sont indiqués en italiques et en 
caractères gris. Les données correspondant à ces territoires doivent être interprétées avec prudence. En raison des faibles chiffres de 0908 – CLSC Naskapi, sa population a 
été ajoutée au 0907 –CSSS de la Basse-Côte-Nord. 

Source : Les calculs effectués par les auteurs sont basés sur les données du Recensement de 2006 du Canada, échantillon de 20 %, modèle de données du RCSSS. Le concept 
linguistique employé est la Première langue officielle parlée (PLOP), avec réponses multiples réparties proportionnellement entre l’anglais et le français. L’indice 
minorité-majorité (IMM) compare la proportion de la population qui fait partie de la population anglophone minoritaire à la proportion de la population francophone 
majoritaire. 

 



Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Références  134 

Références 
 
Carter, J. (2003). Community Guide to the Population Health Approach|, Réseau communautaire de 

santé et des services sociaux (RCSSS), mars 2003. 

Conseil consultatif national sur le troisième âge. (2005). « Aînés en marge : Vieillir pauvre au 
Canada ». Aînés en marge est une série de documents de politique générale qui 
présentent les opinions et recommandations du CCNTA sur les besoins et 
préoccupations des aînés qui sont marginalisés ou susceptibles de l’être dans la société 
canadienne. http://dsp-psd.pwgsc.gc.ca/Collection/H88-5-3-2005F.pdf (consulté le 
16/09/2010). 

Floch, W. et Pocock, J. (2008) ‘’Emerging Trends in the Socio-Economic Status of 
English-speaking Quebec: Those who Left and Those who Stayed’’, R.Y. Bourhis, (dir. 
publ.) The Vitality of the English-Speaking Communities of Quebec: from Community Decline 
to Revival. Montréal, Québec. CEETUM, Université de Montréal.| 

Hunsley, T. (1997). Lone Parent Incomes and Social Policy Outcomes: Canada in International 
Perspective. Kingston, Ontario: School of Policy Studies, Queen’s University. 

Institut de la statistique du Québec (1998). Enquête sociale et de santé 1998. 

Keating, D. et Ungerleider, C. (2002). « Les déterminants sociaux de la santé : L’éducation 
comme facteur déterminant de la santé ». Sommaire destiné à l’Agence de santé 
publique du Canada, basé sur les communications et exposés présentés par les auteurs à 
la Conférence sur les déterminants sociaux de la santé pendant toute la durée de vie, 
tenue à Toronto en novembre 2002. www.phac-aspc.gc.ca  

Mikkonen, J., et Raphael, D. (2010). Déterminants sociaux de la santé : Les réalités canadiennes. 
www.theCanadianfacts.org/ 

Organisation mondiale de la santé (OMS), site Web des déterminants sociaux de la santé 
www.who.int/social_determinants/fr/ 

Organisation mondiale de la santé (1986). Charte d’Ottawa pour la promotion de la santé,  
Première Conférence internationale sur la promotion de la santé, Ottawa, 
21 novembre 1986 – WHO/HPR/HEP/95.1. 
www.who.int/hpr/NPH/docs/Ottawa_charter_hp.pdf 

Pocock, J. (2008). « Données de l’Enquête sociale et de santé du Québec : Recueil de tableaux 
incluant l’information sur la langue maternelle tirée de l’Enquête sociale et de santé du 
Québec 1998 », Rapport de données de base 2007-2008, RCSSS, 2008. 

http://dsp-psd.pwgsc.gc.ca/Collection/H88-5-3-2005E.pdf
http://www.phac-aspc.gc.ca/
http://www.thecanadianfacts.org/
http://www.who.int/social_determinants/fr/
http://www.who.int/hpr/NPH/docs/Ottawa_charter_hp.pdf


Rapport d’accompagnement des Profils socio-économiques du RCSSS – Références 135 

Raphael, D. (dir. publ.) (2008). Social Determinants of Health: Canadian Perspectives. Toronto: 
Canadian Scholars’ Press. 

Raphael, D., Labonte, R., Colman, R., Macdonald, J., Hayward, K., & Torgerson, R. (2006). 
“Income and Health Research in Canada: Needs, gaps and opportunities”. Canadian 
Journal of Public Health, 97 (Supplement #3), s16-s23. 

Ross, D., Roberts, P., et Scott, K. (2000). “Family Income and Child Well-being”. Isuma, Autumn: 
51-54. 

Santé Canada. (1998). Taking Action on Population Health: A Position Paper for Health Promotion and 
Programs Branch Staff. Ottawa : Santé Canada.  

Ungerleider, C., et Burns, T. (2002). “The State and Quality of Canadian Public Elementary and 
Secondary Education”. Exposé et communication présentés à la Conférence sur les 
déterminants sociaux de la santé pendant toute la durée de vie, tenue à Toronto en 
novembre 2002. 

Wilkinson, R., & Marmot, M. (2003). Déterminants sociaux de la santé : Les faits, 
www.euro.who.int/document/e81384.pdf  

 

http://www.euro.who.int/document/e81384.pdf

	Remerciements
	Sommaire
	I.  Introduction
	Objet du Rapport
	À propos du Réseau communautaire de santé et de services sociaux (RCSSS)
	Le RCSSS et l’approche axée sur la santé de la population
	Guide du lecteur du Rapport d’accompagnement

	II. Le revenu, l’emploi et l’éducation en tant que déterminants sociaux de la santé
	Quels sont les déterminants sociaux de la santé?
	Revenu et répartition des revenus
	Emploi et conditions de travail
	Éducation
	Définitions et explication des indices relatifs
	Première langue officielle parlée (PLOP)
	Territoires géographiques et administratifs
	Indices relatifs
	Exemple : Tableau 1 - Revenu
	Indice minorité-majorité (IMM)
	Seuil de faible revenu (SFR)
	Catégories de revenu
	Définitions de Statistique Canada

	III.  Brosser le tableau de la pauvreté et des résultats relatifs à la santé pour les collectivités anglophones du Québec : une étude de cas   James Carter
	L’Enquête sociale et de santé du Québec 1998
	Pauvreté et état de santé
	Répondants anglophones de l’enquête et leur perception de la pauvreté
	Résultats de l’enquête et tendances de la population
	Connaissances nouvelles pour les organismes
	Tabagisme
	Insécurité alimentaire
	Poids corporel
	Santé des femmes
	Perception de la santé et problèmes de santé multiples à long terme
	Détresse psychologique
	Incapacité et limitations de l’activité
	Familles
	Soutien social
	Assurance-maladie privée
	Conclusion

	IV.  Localisation des collectivités anglophones du Québec en fonction selon certaines caractéristiques socio-économiques
	Annexes : Tableaux récapitulatifs des caractéristiques socio-économiques parmi les collectivités anglophones dans les 95 territoires des CSSS du Québec
	Annexe 1 – Sous le SFR
	Annexe 2 – Monoparental, sous le SFR
	Annexe 3 – Vivant seul sous le SFR
	Annexe 4 – Sans emploi
	Annexe 5 – Revenu inférieur à 10 000 $
	Annexe 6 – Ni certificat, ni diplôme, ni baccalauréat

	Références

